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LE de JOR Coeoneda,
DUCONCLAVE

Le cardinal Ratti, archeve-
aue de Milan, succede

alors au Pape Be-

noitXV.
LE SCRUTIN

———

Presse canadienne:
CHAPLEAU, Ont, 6. —

; d'avoir tué un
: qui voulait enfoncer sa cabane, Ma-
dame Agnes Saylors devra subir son

| procès pour meurtre, Elle tut con-

qu'un jury du coroner décida qu'elle
‘avait Lué à son corps défendant.

Willie Saylors, prospecieur age de
.28 ans et frère de Lienry Saylors,
époux de l'accusée, « été la victime
du coup de feu, On prétend que
l'Indienne âgée de 32 ans tua le jeu-

; Ne prospecteur avec un fusil comme
iI voulait entrer de force dans sa
maison, où elle se trouvait seule aver

| sa fillette âgée de quatre ans, le 29
! janvier sur la réserve des Cris.

Sa Sainteté Pie XI a accom-
pli une oeuvre remarqua-
ble pendant son Ponti-

ficat.

ETAT DUVATICAN NEUFCANADIENS
‘Presse associée: | {

CITE DU VATICAN. 6.—Sa
Sainteté Pie XI a observé au-,
jourd'hui, sur son divan rou-|
lant, le 15ème anniversaire

L'INONDATION
+

Accusee

jeune prospecteur, i

: +

i damnée a subir sun proces par le N |
magistrat Willard Cooper, apres y |

Les eaux se retirent lente-
ment dans la région de
Cairo,ce qui n’est gue-

re rassurant.

LE VENT
!Presse associée

MEMPHIS, Tennessee. 6.

la
vallée.

IMinois. fait subsister
C’inondation en cette

trait de l'eau est si

Lu
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————
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DISTRIBUTION
DE BULLETINS

Mariage du fils

‘ de Mussolini

IL EPOUSE SONAMIE D'EN-
FANCE, ORSOLVA BUVOLI.

Presse associee

ROME. 6. — Vittorio Mussolini,
fils ainé du prenuer ministre d'l-
talie. et son amie d’enfance, Ors: l-

L'aug-
nientation de la crue des eaux dans
le Mississippi. au-dessus de Cairo.

menace
Les

eaux qui se déversent dans le Mis-
sissippi et proviennent de la vallée de
‘Ohio sont aujourd’hui à plusieurs,

i milles en bas de Cairo. mais le re-
lent. oue les

 

va Buvoli, se sont mariée aujour-
d'hui à leur église paroissiale. Mus- |
solini et son épouse, les membres!

des deux familles maries et leurs,
amis. au nombre de plusieurs cen- |
taines. ont assisté à la cérémonie. |
à l'église St-Joseph. '
Le nouveau couple passera sa lu-

ine de miel en Italie puis ira aux
' Etats-Unis, ou Vittorio étudiera:
‘findusirie des vues de cinéma. 1» {
; mariage a été bénit par l'abbe G !
Pascucci. curé de la paroisse. t

mrtrar

SURLA GRÈVE
iOn garde le silence au sujet

| de la distribution de ces |
| bulletins parmiles em-

|
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ployés de chemins
de fer.

VOTE UNANIME ?
‘Presse Canadienne 6 9

MONTREAL. 6. — Les chefs des! |
‘unions de chemins de fer gardent

i! aujourd'hui le silence au sujet de la
distribution des bulletins de vote de ;; a

; ! grève à 117.000 employés des che- {
y surés d'obtenir des augmentations
isurés d'o'btenir des augmentations
de salaires. telles que recomman-

congrès eucharistique

TROIS CENTS
PRÊTRES LA
DISTRIBUENT

Un prêtre de Chine, le R. P.

Ford, dit que l’Eglise fon-

de ses espérances sur
les enfants.

SOLDATS DU CHRIST

|

|
i

: Le Cardinal Dougherty, lé-

gat papal, déclare quele

congrès a été ce qu’il

avait demandé qu’il
fut.

PROCESSION
de son élection comme Pon-;
tife Suprême de l'Eglise ca-:
tholique.

Il y à quinze ans, en effet.!

un léger nuage de fumée pro-!
venant des bulletins de vote

brûlés au conclave, dans la|

chapelle Sixtine, annonca a

la foule qu’un nouveau Pape.

avait été élu en remplace-'
ment de Sa Sainteté Benoit

XV.
Ie cardinal Achille Ratti, ar-

rhevéque de Milan, fut choisi au:
14ème tour de scrutin et le qua-
trième jour du conclave.
Un travail incessant de quinze

années fut la cause de la présente
maladie du Pape. selon les prélats
du Vatican.
Le Pape a eprouvé des douleurs

Iniermittentes au cours de la nuit.
mais fl insiste pour accomplir tout
son travail aujourd'hui. Sa Sainte-
te a continué de préparer le mes-
+age qu’Elle enverra par radio de-
Main au congres eucharistique de
Manille.

Tes prélais disent que ce messa-
ge sera adressé au centre du mon-
de missionnaire, qui, selon le Saint-
Père. est menacé par la propa-
gande communiste et athée.
Pendant les 15 années qu'il a

gouverné l'Eglise. Pie XI a fait du
Vatican un Etat iudépendant et l’a
modernisé, I! a aussi conclu des
concordats avec une douzaine de
pays et a survéeu à presque tous
les cardinaux qui l'ont élu, Sur les
66 cardinaux actuellement vivants.
fi en a créé 52.

- v 3 |

RELIGIEUSES
A l'Université de Shangai. :
SHANGHAI — Monsieur Kri-

rinsky. conseiller à la légation de |
Pologne. a accepté à la faculté de]
droit de l'Université catholique de!

Shanghai, l'Aurore. la Chaire de:
droit public international. {

Docteur en droit de l'Université !
rie Paris et de Fribourg. M. Krisins-|
ky est l'auteur de pulsieurs OuVTra- i
Res de droit international; il a com-
mencé son cours par une magistrale |
leçon vivement applaudie. Le sa-
vant juriste polonais est aussi un
grand ami des missions catholiques
qu'il ne cesse d'aider de toutes fa-

çons. Fides) |

 

  

+ * *
ROME. 16 14 décembre 1936 j

Kon Altesse Royale le Prince Hum- |
bert de Piémont visitait l’'Eposition;
Universelle de la Presse Catholique :

tu Vatican: Villustre visiteur s'ar-
rêta longuement dans les salles ré-

servéey aux missions et félicita les
organisateurs de l'idée large et com-

yplète que l'exposition permet de se,
faire de l'oeuvre missionnaire, 1'A-
gence Fides, ges communiqués et ses

photographies, qui entretiennent|

dons la presse l'esprit missionnaire.

tecurent du prince un vif éloge (Fi-
der)

 

+ *

Un telègramme du

Souverain Pontite
CITE DU VATICAN Mgr Tar-

dini, de la Fecrétairerie d'Etat. a en-

1nyé À Son Exec. Mgr Yu Pin. vi-!
crire apostolique de Nankin, le télé!
gramme suivant: “Sa sainteté con- |
fie à Votre Excellence l'agréable de-
Voir de présenter à Son Exec. le gé-

néralissime Tohang Kal-Chek à |

Vlheureuse  nceasion  cloquantiame
anniversaire vives félicitations et
Voeux de croissante prospérité”. |

\ ces voeux le général Tohanxz

Rai-Chek répondit aussitôt en ces
termes: "Confus de la bonté de Sa |
Sainteté Pis XI, je remercie vive- |

ment des félicitations et voeux pré- ‘
sentés par Mgr Yu Pin et souhaite !
toute prospérité”, (Fides)

i re ga n FIR wy . mp -— ~ my

LEEVEVE ERARTERUE
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d'histoire de

Les Bobyloniens ou dire

POUR L'ESPAGN ingénieurs disent que les digues se- |
jront en danger pendant plusieurs ;
jours jusqu'au sud de Helena. Ar-

! KEnsaz.
On espére que l'eau. a peu pres a.

, l'égalité des murs protecteurs, pas-.

J.-R. Leclercq est détenu par :sera dans le golfe du Mexique sans
. . causer plus de dommages. mais on;

la police au moment où ;saccorde à dire qu'une forte pluie
> ~ a 1 5 ~ d § i Ps itle groupe débarque à quelques-uns de ces jours pourra

Cherbourg.

   di 3
SA SAINTETE LE PAPE PIE XI,
    RCnapesie

15e onni-
Souffrant depuis deux

: à célèbre oujourd'hui le
versoire de son règne comme chef de lo chrétienté.

| mois d'une grave maladie, son énergie et so vitalité extraordinaires lui
ont fait triompher des souffrances ou point qu'il dise aujourd’hui se sentir
mieux qu'avant sa maladie.

| tion MacLean. qu'ils décident ou
non de déclarer la gréve le mois
prochain.
Les president des deux grandes’

i compagnies, Sir Edward Beatty et, L - )
| S.-J. Hungerford. ont fait hier une a a 1 i
| déclaration conjointe disant que les| ¢ député Pouliot allait en

parler quand il est rappe-
lé à l’ordre vendredi.

- dées par la commission de den.on

compagnies étaient prétes a accep-
ter les recommandations de la com-

LE PATRONAGE AUX

 

mission de conciliation en vue de
| porter de dix à neuf pour cent la
| réduction. à partir de ler février

précipiter une crise

CAS ETUDIE

Un fort vent qui souffle auiour-

«Presse canadienne)

! d'hui fait battre les vagues contre

LE HAVRE, France, 6. — Qualre-
vingt-trois volontaires, dont neuf
Canadiens, sont arrivés ici hier par
chemin de fer, en route pour Pa-
ris, avec l'intention d'aller en Es-
pagne pour combattre dans les
rangs des soldats du gouvernement.
Un Canadien, Joseph-Raymond

Leclercq. a été détenu par la police
au moment où le groupe débarqua
à Cherbourg, hier matin. D'après
l'agence Havas, les noms des autres
Canadiens sont: Izzie Kupchick,
Montréal: Michael Russell, originai-
re d'Ennis. Etat libre d'Irlande; J.
Campbell, Montreal; T. Rosel. na-

| uit de Pologne; M. Kosowatsky,
! Montréal: G. Cook. A. Clare et Jo-
!seph Glenn, Toronto; Thomas Mi-
i chie. Sherbrooke, Qué.
| Les autorités du ministère des af-
faires extérieures déclarent que le
cas de Leclercq a été étudié ici par
le ministère. La légation canadien-
ne à Paris a été informée de l'in-
tention de Leciercq de se rendre en
‘France et on lui a demandé de fai-
! re des recherches sur des défauts

 
| possibles de passeport.

‘les digues.
+ Le nombre des mortalités attri-
buées à l'inondation est de 400 et
celui des réfugiés de $1,000,000.
Des explosions et un incendie à

. Louisville ont détruit deux immeu-.
! bles et fait des pertes de vie. On a
{retrouvé un corps parmi les débris
jet on craint que quatre autres per-

; été blessés.

; La découverte d'un autre corps’ h A. ; . . ; . ;

Gans la région inondée de New! friarche d'Orient; pontite suprême de l'Eglise universelle; sou-
| Madrid porte à 24 le nombre

| Quatre personnes de l'Arkansas et
| deux de Memphis ont succombé
‘dans des camps de réfugiés.

nepreter

LEDÉBATSUR
LA RÉNOVATION
t

1

i Le gouvernement est dispo-
| sé à garantir les prêteurs

concurrence

- DES DOMICILES.

Sa Sainteté le Pape Pie XI
{Achille Ratti)

Le 266ème évêque de Rome, et le 265ème successeur
de saint Pierre.

des, verain de l'Etat de la Cité du Vatican.
morts et à sept celui des disparu.!

|

Vicaire de Jésus-Christ sur terre,
sonnes n'aient péri. Quatorze ont Pierre, prince des Apôtres; évêque de Rome; orchevêque et blable le ler novembre.

métropolitain de la Province Romaine; primot d'Italie: pa-

 

! Né à Désio ‘près de Milan), le 31 moi 1857;
! Ordonné à Rome, le 20 décembre 1879;

Professeur de théologie et d’éloquence sacrée ou grand
séminaire de Milan, de 1882 à 1888,

: 1937.

Les chefs des Unions ont déjà de- POSTES
clare que cette partie des recom- mes
mandations de la commission de,

‘conciliation était inacceptable et’ Deuxdeputes fèdéraux ont pro-
j ont annoncé qu’un vote de grêve se- itesté hier soir aux Communes con-

'rait pris. La commission recom- j tre le privilège dont jouissent tous

‘mande aussi une remise de un pour

de saint. cent le ler aont et une. autre sem- ; dier leur courrier gratuitement

i pendant la session. Les deux sont

Les chefs des chemins de fer n'ont des Irlandais: MM. David Spence.

| pas fait de commentaires, mais député conservateur de Toronto-

Howard Chase. représentant des | Parkdale. et le Révérend Dan Mc-

successeur

: employés. croit possible que le vote ; !VOr. libéral de Fort William. M.

| de grève soit unanime ou d'au moins | MeTvor juge qu’il est plus en me-

; 98 pour cent. sure de payer ses frais de poste au-

i Ce l jourd'hui qu'il ne l'était lorsqu'il
‘fut élu député. !l croit que c'est

| : merveilleux que les Postes puissent

| I {ransporter gratuitement le cour-

: i i rier de 245 députés. Le dos des fac-

| iteurs se courbent sous le poids des

lettre., des rapports et des brochu-

| \res qu’envoient gratuitew:ent les

| { députés, dit M. Spence. Le privilé-
| 4 J i ge daffranchissement postal de-

vrait être aboli de telle sorte que le

) = ‘ministère des Postes pourrait être

: JL | administré sur. une base d'affaires.
Inutile de dire que les remarques

d l des deux députés suscitèrent des ri-

. _ res dans l'enceinte parlementaire.

- , M. POULIOT
Apres une passe d’'armes M. Jean-François Pouliot. liberal

* ide Témiscouata, parlant des criti-

avec Bennett, Howe fait I ques contre ‘le patronage” des Pos-

envoyer son bill en co- ites, dit qu'il n'a pas foi au système

-de mérite pour ce ministère au

: MOÎNS.

"les membres du Parlement d'expé- ©

jusqu’à

de $7.500.000.

Eat peti

UNE GARANTIE

DE PAIX DONNÉE M. CHS DUNNING [

PAR GOEBBELS 255ésnrsieeeme
avant pour objet d'accroitre le pla-

' cement des travailleurs en encoura-
!geant la réfection des maisons rura-

 

Docteur puis préfet de lo Bibliothèque Ambrosienne a

Milan, de 1888 à 1910;
Appelé à Rome por Pie X, en 1910;
Préfet de la bibliothèque Vaticane a Rome. de 1914 à

1918;
Nommé por Benoit XV visiteur apostolique en Pologne,

le 25 avril 1918:
Nonce a Varsovie, le 6 juin 1919;

Archevêque de Léponte et nonce en Pologne, le 3 jusl-

let 1916.

mite spécial.

' DES CHIFFRES QUI
DONNENT LE VERTIGE | Mais je crois que deux tories de-

{vraient être congédtés pour chaque

-—-Aux vainqueurs les dépouilles,

‘dit M. Heaps.

 

libéral.
Après quelques prises de bec en-. —Le premier ministre croit au,

e M. Howe, ministre des Trans- système de mérite. réplique M.

ports. et M. Bennett. chef conser- | Heaps.

| vateur, la Chambre des Communes | —Eh bien. 11 a tort en cela, dit

a passé en deuxième lecture, hier | me. Pouliot. Il y a plus de patro-

{ soir. lc bill pourvoyant a la revi- |nage dans ie service civil qu'en

—Pas tout à fait, dit M. Pouliot. |

Une leçon quotidienne

Le ministre de la propagan-
de d'Allemagne prétend
que personne n'osera
attaquer son pays.

LE BOLCHEVISME
(RC, Havas)

HBERI,IN. 6. la garantie qu'un

grave conflit ne sera pus 1e résul-

tat de lantagonisme existant entre

donnée dans un discours prononcé

hier soir par le ministre de la pro

pagande (sveblels, Personne dit-il.

n'osera nous Attaquer,

(Goebliels a prononced son discours

à Hambourg et a traité ge la pol
tique étrangère. La force de VANe -
magne, dit-il, est la meilleure as-

surance de paix en lLurope, Le reste

du continent devrait s'unir an Reich
contre le bolchévisme international,

pendant qu'il en est temps encore,

Nous désirons conclure un traité sé-

paré avec chaque Etat et nous dé-

nifrons également que traîtés

suppriment toutes les hostilités

entre noux el les autres pass.

On se demande, continue Guebbie+

«f, jour ou l'Autre. La crise t'amènera

pas un grave conflit. Je puis ga -

vantiy de la fucon la plus formelle
que ce conflit ne sera pas déclaré.

I} n'auta pas Men parce que persen-

ne H'osera attaquer l'Allemagne. lu

ces

guerre a menacé l'Europe tant que!
Allemagne était faible. mais, main-
tenant que le Reich est fort il n'est
DIus question de guerre,

& HRA un,

  

l'Imprimerie

sat l À +
TERPS UT STI

siècles, consignérent sur des briques leurs observations astro-
nomiques. |ls avaient trouvé
creux; ces briques ne sont, en
mais moulées dons une matric

le principe de la gravure en
effet, por grovees directement,
e. Ce fut lo première opplico-

tion des procédés de reproduction

Confiez vos trovaux d'impression aux ateliers du DROIT
—les mieux outillés de lo région.

98, rue Georges, Ottawa Télephone: R 514

 

‘les et urbaines.
Comme on le sait, cette mestire a

“été proposée à la Chambre à la suite’
d'un projet élaboré par la Commis-
‘sion de l'Emploi. Sous son empire:
un propriétaire peut emprunter des.

de’‘banques. ou autres institutions
| prêts autorisées par le gouverne-

certaine somme d'argent qui lui per- a.

| mettra de rénover ou autrement| Le CONTES

sa maison. ceci avant ™| moderniser
| pour but d'activer

En vertu de cette loi. le gouverne-

(ment veut se faire autoriser à ga-

rantir les préts ou avances consen-

ties par les banques jusqu'à quinze

pour cent des pertes que pourraient

subir ces institutions. Le montant

global des prêts ne doit pas dépas-

ser 50 millions de dollars: c'est dire

;que le gouvernement est disposé à

‘ garantir les préteurs jusqu'à concur-

rence de $7.500.000. ;

La question se prête bien a un

| débat. car une certaine section de la

Chambre voit dans cette mesure une

‘plus grande somme de protection

! pour celui qui est propriétaire.

LES PERTES

Une première demande de rensei-

rnement vient de M. Grote Sterling.

ancien ministre de la Milice. qui se

demande comment on va calculer les

: pertes et jusqu'à quel point le gou-

| vernement peut se protéger contre

de tels risques. Le ministre explique

.que la garantie qu'offre à ce sujet

l'administration est basée sur In

comme ælobale des pertes. Le gou-

vernement ne garantit vas les em-

prunts individuels: 11 ne fait qu'en-

dosser jusqu'à concurrence de 15

3 pour cent les avances globales faites

par la totalité des institutions de

prêts en cas de perte.

M. Bennett. chef de l'opposition.

soulève la question que posera la

taillite de l'emprunteur à

“suite à la 12e page’
rte a

r
e

NOMINATIONS PROVINUIALES

QUEBEC. &.—On a annoncé otfi-

ciellement 1a nomination du HOLAITÉ

Gustave Jobidon au poste du direc

teur du

fonctions qui étaient remplies jus-

qu a ses derniers temps par M. Emi-

le Joncas. M. Joncas a été mis à 88
retraite après l'avènement du nou-
veau gouvernement.
La nomination de M. Georges

Dussault. de Ste-Marguerite comme

végistrateur-conjoint de Dorchester

et aussi officielle.

l'emploiement!

l'Allemagne et les autres pays à été (dans les métiers de la construction.

honorer

service des automobiles, -

’

Le comité d'organisation décide de retarder d'une.

semaine ces assises qui réuniront des milliers des FI:

nôtres à Québec. — Mgr Roy donne une entre- a suivantes:

vue sur les Franco-Ontariens.

L'ESPRIT FRANCAIS VIT TOUJOURS

QUEBEC, 6. — Les membres

du comité d'organisation du

Deuxième Congrès de la langue

| française ont eu une importan-

te réunion à l'occasion du retour

de Mgr Camille Roy, président

du Congrès. de sa tournée dans
les centres franco-ontariens. A
la suite de quelques objections

sérieuses et à la demande d'un
grand nombre d'intéresses, les
organisateurs du Congres ont

décidé d'en changer la date et
de retarder les importantes as-

sises de sept jours exactement.

C'est done dire que le Congres
fixé d'abord au 20-24 juin sera

tenu du 17 juin au ler juillet

inclusivement.

Plusieurs des conférenciers

appelés à présenter des rapports

au Congrès avaient déjà expri

mé leur desir de voir ce chan.

gement a la date du Congres.

Quelques groupes importants

souhaiteient aussi que l'an re-

tarde de quelques jours le Con-

£rès_ pour.l'elo
de la clôture de l'année scolai-

re: les instituteurs et institutri-
ces (nsistaient particülièrement,

alléguant que plusieurs classes

seraicnt encore ouveries a la
date précédemment fixee. De

retour de l'Ontario. ou il a ren-
contré un vif enthousiasme.

particulièrement chez les jennes

qui veulent venir nombicux awn
Congrès. Mer Roy a invité à
considérer la possibilité de

française le

.!sion du système de comptabilité du ‘dehors du service. I! allait parler

archevêqued'Adano, VSavr1921; 28 octobre 1919; CN.R. Elle l'a ensuite confié à l'ê-, d'une “clique de 10 où 12" dans le

Archevêque de Miïon et Cordiral, le 13 juin 1921,

Elu Pape, le 6 février 1922;
Couronné à Saint-Pierre,

! Souverain de la Cité du Vaticon, le || février 1929
ment. sans garantie collatérale. une;

tude du comité spécial des che-
mins de fer et de la marine mar-

|chande du gouvernement,
M. Rowe affirma qu'étant donné

de 33.000.000.000 provenant du.
trésor fédéral sont engagés dans
les diverses formes de transport,’
il ne fallait pas s'inquieter outre
mesure des $1.500.000.000 placés
dans le C.N.R. TIrappela que

! l'administration avait prété $104.-
i 000.000 au CPR. déboursé Si-,
1 251.000.000 pour la navigation el:
| les cours d'eau, $64.000.000 pour les,
grand'routes et environ $15.000.000 |

pour l'aviation.
‘INS

(Suite à la 13e page»

LES VIVRESDU
‘FORT WORTH
S'ÉPUISENT

Ce vaisseau est retenu dans

les glaces descendues de
la région arctique.

UN MESSAGE

le 12 février 1922,

de la langue
27 de juini

DU BILL
Les fins principales du bill sont

a) Eliminer le double emplui con-
cernant les engagements et les.
pertes d'environ un milliard cinq
cents millions de dollars dans,

| les comptes publiés du réseau’
des chemins de fer Nationaux

e ; es | ; ;
changer ma gateid : et ceux du Dominion tels qu'ils :

changement ne peut manquer | figurent dans les comptes pu- (Presse Canadienne)

d'entraîner blics, occasionnés par ia prise à ST-JEAN. Terre-Neuve, 6. —Le‘

’ i | charge de la deite nette du Ca- -JÉAN, herre-i PATES a
UNE ENTREVUE nada. de prêts. d'intérêts sur provisions à bord du Vaisseau 3;

(Spécial au DROIT
QUEBEC. 6—Mer Roy a dù re-

tarder son retour à Québec pour ré-
pondre à quelques-unes des nom-

. breuses invitations qu'il a recues..
Le distingué prélat a porté la parole |
dans différents centres devant des’ p
auditoires nombreux et distingués.
Nes compatriotes de l'Ontario sa- tives de toutes les compagnies

ces derniers et le coût imputa- ;
ble sur le capital des chemins | i 45 .

de fer de FEtat. avec le double | mencent a s'épulser. et il n'y a pas

emploi concernant le même pas- | d'indice que cette ciace va se briser.

sif dans les comptes du réseau «Cet amas de glace a coupe les com-

national: munications entre les ports

Centraliser le controle. par le | Terre-Neuve et les vaisseaux D

Dominion. des actions corpora- MET. .

pe Le Fort Worth. qui Jase 3.489

tonneaux, transporte d'ordinaire des
vent tout aussi bien que nous Ce qui constituent le réseau des ;

qu’il faut entendre par hospitabte, chemins de fer Nationaux. en | provisions pour deux semaines. Déja

française”. Mgr Roy a constaté une! une seule compagnie. ie. la | Plus d'une semaine s'est PO a
Compagnie des chemins de fer | les marins ne prévoient

Nationaux du Canada. Cette: Changements avant le mileu de ‘a

mesure préliminaire se rattache semaine prochaine. Le vaisseau fan

ii» a la fusion légale de certai- ‘le service entre New-York. Halifax

nes compagnies constitutives €t St-Jean. Le capitaine Kean a

fois de plus que l'esprit francais est
touours plus vivant dans les centres|
du Nord-Ontario. particulièrement
enthousiaste chez les jeunes. “La:
visite que j'ai faite dans certaines

 

vapeur Fort Worth. retenu dans le- |

glaces de la région arctique. com-

de :

{ MANILLE. 6——Un soleil tro-

‘pical a percé les nuages au-

jourd'hui au parc Lunecta,

pendant que 60,000 enfants

ont entendu la messe ct fait

la sainte communion au con-

‘grès eucharistique internatio-

‘nal. Ces enfants étaient ac-

compagnés de 40.000 adultes

[et portaient des

blancs, des nniformes de

tscouts et de la jeunesse Ca-

tholique.

! Trois cents préires GlstIwWWeteh.

| 1a commission devant un autel

* dressé sur les bords de Ja Daie ae

| Manille
R. P Franeis-X. Ford, ar Chi-

ie. dit aus enfants que | Es.ue

fonde sur eux ses espérances ©!

qu'elle s'attend à ce qu'ils soich. Jes

soldats du Christ de demain.

Son Eminence le cardinal Doug-

hertv. légat papal. déclara que I»

congrès avait été tout comme i

avait demande qu'il fût. Je suis sûr.

dit-il. que le congres portera de

grands fruits, non seulement pour

ce pays mais encore pour tous Irn

autres pays.
Pendant une heure suinle specie -

le pour les évêques et Jes pretre…

le cardinal prononça les parolcs sui-

vantes: La dignité du sacercocs esi

vêtements

 si grande, ‘pécialement pour les
choses qui se rapportent au Saint

“Sacrifice de la Messe. de vu Tri

; Sainte Eucharistie, ef les resnohsa-
; bilités en sont si redoutabl-s, que
plusieurs saints bien connu  mus

I par la crainte et l'humil:. mus

(sité pour embrasser le sacerde… .
; Une procession eucharistique autn
! leu demain dans les rue, hordées
“de palmes et se terminera au pare
Luneta. ou aura lieu la benédiction
du Très Saint Sacrement et on en-

i tendra le message de Sa Sainteté

Pie XI. On croit que 200.000 per-
ysonnes marcheremt dans la proces-

sion.

  

Î

| Valiée de l'Outaouais et haut du

St-Laurent. — Forts vents du sud-
| est Au sud-ouest. nuageux et Un peu
| plus doux; neige légère. Diman-
!che, — Forts vents de l'ouest et de

| nouveau plus froid.
! A 8h ce malin Dawson. 16
(sous zéro: Aklavik. 6 sous zéro,
; Bimpson. 4: Smith. 10 sous zéro:
j Pr. Rupert, 20; Victoria, 34; Kam-
, loops, zéro: Jasper, 6 sous zéro; Cal-
| gary. 12 sous zero, Edmonton. 20
sous zéro; Pr, Albert. 22 sous zéro.
Churchill, 32 sous zéro; Winnipeg
zéro; Moosonee. 8 sous zéro; S. #
Marie. 26: London. 24: Toronto. 28:
Kingston. 16; OTTAWA, 10: Moni-
réal. 18; Doucet. 24 sous zéro: Que-
bec. 20; Saint-Jean. 10; Moncton 9
Fredericton. 6: Halifax. 22; Charlo!-
tetown. 10: Détroit, 28: Nru-Yoik.
28: Miami 52" [OA Angelrs. 54.
 

Courrier transatlantique
   
Sur le Lady Hawking, vin Hailfax, por:

ies Barbades, Fermeture a lO n. 30 pm,
mardi le 9 février.
Sur ie Washington. ‘.8 New-York

Fermeture 8 2h 2% pm. mard! le 2
évrier
Sur ie Duchess nf Bediord, vin Ha:!-

fax. Ferm;eturr à 19h. D pm, jeudi 1
11 tévrier
Sur le Hanse, vla New -Vorkx Ferme-

ture à 10 h. 30 pm. vendredi ir 12 fe-
vrier,

Bur » Ladv Rodney, pous es Bermu-
; des, Fermeture à 16 h 30 pm. mard
le 16 février
!
* 

Mouvement maritime
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écoles est une des plus belies choses ' du réseau, en vue de réaliser Envoyé ui message disent qu'il se- Navires | , nf"
du voyage”. dit Mgr Roy. des économies dans In comp- , Fait Impossible de pénétrer dans Cet. prof ann Voroiama .…. Vancourer
“On est beaucoup plus enthot- tabilité et autres frais. et Lo de glace ge Bult, mille. forme | sautente south'pton .……. N-Yorr

siastes la- < vs e ; po — es vents e ra-et \ - . 3 a . ngston ...... .-Torr

l'heure atti. ne necu. (Surapage! } sent les glaces de la région ici pre Catan ne NTor
——Onteriens—jeunes-<t—reus-" ICISTE” eco + QUE Vers Je sud Hafayette Grroed NYork
_drunt nombreux renouveler leur: ‘ POUR QUEBEC ; Des provisions ont été -rai-ipor- ENord NI
‘hommage à la langue française au! Le ites hier aux mineurs de Fleur de Deutschiand . M.-York

“mois de juin prochain. “C’est en ces’ QUEBEC. 6.—M. Campbeli Car-: Lis par un train et un aéropl.rne Nresterniand : N -York
“termes qu'il a exprime l'enthoualas- ‘roll. journaliste. a été nommée pu- LEDUPRAT FanePrinee. NSTork>. Buenos.Alren
me soulevé en Ontario par ‘a tenue | biiciste anglais du tourisme dans la M . Hamburg N.-York . Nassau
d'un congres de la langue [rançaise. province de Québec. Apres avoir’ QUEBEC. G—Le R. P. Reginald  vavir DEPARTS

Parti de Québec le 20 janvier der. ' été quelques années su “ervice de sa Duprat. OP. qui vient d'étre nom- Hanns ~ Cherbourg Mvor:
nier. Mgr Roy donna sa première ‘ “Presse Canadienne”. M. Carroll), mé administrateur apustoiiqué du Am. Trader . en... N.-Yors.
causerie à Cornwall deux jours plus ‘ était employé du “Star” de Mont- ‘ diocèse de Prince-Albert. Saskat-. Anar TEeee ' Ba
tard. I! visita ensuite Windsor. réal T1 est ie neveu de l'ancien  chewan. à rendu visite à Son Emu- Caledonia 7 Oinagon N-Youk

us mn a come ue * ieutenant-gouverneur de la provin- | nence le Cerdinal Villeneuve avec feanstates . Copenhadie yd
“Suite À la lle page’ ice, qui il 3 eu une longue eNLFEIUE. emer Sew 3ase
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La Purification de Marie et la
Présentation de Jesus

La fete de .a Purification clot la série des mys-

teres de toute première enfance de Jésus, et en re-

sume les enscignements.

Quarante jours avaient passé depuis .a Nuit ra-

dieuse où Marie et Joseph avaient, une premiere fois,

cor.templé. atrendris. la figure et lu forme humaine

oh' combien tendrement infimes ! —- du Dieu im-

mense devenu homme. Qui pourrait dire les mer-

vetlles de la vie interieure de Marie, pendant cette

période où la lol l'obligeait a la réciusion ? Ie monde

ou elle ne devait pas se montrer n'avait aucun at-

trait pour elle: toute son attention, tout son coeur

tout son être s'étaient concentrés sur son Jésus pour

qui seul, désormais, l'existence valait la peine d'être

vécne

Le jour arrive entin Joseph et Marie passent

le seuil de l'acile qui les avait abrités Joseph ouvre

la marche, appuyé sur son bâton; 11 semble tout

préoccupé de ne pas perdre du regard Marie qui le

suit, Marie qui avance portant dans se bras, pres-

sant sur son sein, un trés doux et trés précieux far-

deau qui absorde si bien son attention que le reste

du monde ne compte plus pour elle.

Joseph précède encofe sa compagne. su GuDon-

naire et heureuse figure s'encadre d'une courte barbe

brune qui donne du relief et du sérieux aux bonnes

dispositions dont sa physionomie reflète naturelle-

ment l'expression. Il semble dire souvent. en se rn-

lournant un peu “Lorsque vous voudrez.’ Et Mar!

semble repondre: “Non, pas encore.”

EL le voyage se poursuit. et la campagne s'élargit

et les champs s'étendent, et la route se déroule, s'al-

longe, bordée de cultures ct d'oliviers, tour à tour

s'éloignant ou sc rapprochant d'une demeure opu-

lente, de pauvres habitations sordides.

Marie, enfin, consent à confier pour un temps

Joseph, le précieux fardeau, objet de tant de soins

et d'attentions. Joseph le reçoit très doucement et

semble désormais marcher plus allègre, d'un pas

plus léger, le visage joyeusement épanoul.

Comme souiagée, Marie, maintenant, laisse voir

sa belle face radieuse de jeune mère; il y éclate l'é-

nergie d'une âme décidément tournée vers un idéal

qui l'occupe toute entière: dans ses yeux flamboie

la lumière de grandes pensées et de saintes préoc-

cupations; ses trails respirent, par leur douceu:.

line pureté, une innocence, une candeur, une imma-

térielle beauté qui commandent l'admiration et im-

posent in respect affectueux à tous les passanis

qui l'entrevoient.

Les groupes s'entrevoient à peine, en effet, en se

croisant sur la route de Jérusalem, où personne ne

soupçonnait la présence du Fils de Dieu, de sa Mère.

de son Père, cheminant vers la ville sainte, comme

de vulgaires mortels.

Les voici arrivés! Marie el Joseph franchissent.
émus, les portes de la Ville sainte, s'engagent tran-

quillement dans ses rues étroites et tortueuses, ne

s'inquiétant nullement de la fourmilièe humaine

qui s'agite, Ils arrivent tout droit au Temple où Marie

se rend à la place réservée à la purification des nou-

seulement que la cérémonie s'accomplissait. Elle prend |

rang parmi toutes ces pauvres femmes d'Israël qui,

“ans doute, n'étaient pas plus prodigues d'égards ‘
et de délicatesse. qu'elles le sont de nos jours, Elie at-

tendra son tour. rudoyée peut-être par quelque lé-:

vite en sous-ordre, mélée à toutes ces filles d’Eve que .

ia lol proclamail impures et souillées, et obligeait a,

ia purification. :
Marie accepte humblement et tout naturellement ;

sa condition ravalée: elle est la, ne se distinguant

de tant d'autres que par son attitude sans vulgarité |

plus noble, plus digne, non plus fière, mais plus!

joyeusement soumise.

Joseph est là à côté d'elle; il porte modestement ‘

les deux tourterelles, achetées à la porte du temple,

offrande des pauvres gens, comme lui, et s'apprête à

les presenter au prêtre lorsqu'enfin Marie parait de-

vant le Ministre du Seigneur qui prononce les |

paroles rituelles de ia Purification.

Maric se retire, toute heureuse d'avoir témoigné

a Dieu sa soumission sincère, et la conscience tran-

quille d'avoir donné l'exemple d'une pleine obéissan-|

ce à une loi qui n'était pas pour elle. |

Les deux époux s'approchent ensuite de l'Autel|
du Seigneur, autant qu’il était permis au peuple.

Bien en vue du lieu sacré, ils offrent à Dieu l'Enfant

qui venait de Lui, et qui reste bien à Lui, comme |
premier-né de sa mère terrestre, et comme Fils unique !

du Père céleste. et versent les cinq sicles du rachat.

Tandis que leur âme se confond dans l'expression |

de leur foi à ce mystère de la divinité de l'Enfant

qu'ils offrent au Très-Haut, le petit Jésus, lui, dont

la face émerge des pauvres langes, et dont le regard

brille d'une sublime vivacité, le petit Jésus aux lè-

vres silencieuses mais au coeur bouillonnant d'ar-

deurs mystérieuses, disait à son Père: ‘Me voici dans

votre temple. et devant vous, Seigneur, mon Père.

Vous ne voulez plus d'holocauste d'animaux, le sang

et la graisse des bêtes ne vous suffisent pes; vous

m'avez adapté un corps et une Ame humaine: me

voici homme! Je viens vous offrir cette humanité

en sacrifice acceptable à vos exigences; je viens ac-

complir votre volonté; je viens vivre et mourir pour

vous reconquérir le monde et y rétablir votre règne.”

A ce moment surgissent du fond du temple, l’un

après l'autre, deux vieillards courbés par l'âge et la

pénitence: Siméon et Anne. Ils approchent, chacun

à leur tour, poussés par une inspiration intérieure,

s'arrêtent et contemplent l'Enfant et la Mère.

“Enfin. s'écrit Siméon, les temps sont accomplis.

Maintenant, Seigneur, laissez partir votre serviteur

en paix; mes yeux ont vu le Sauveur des peuples, la

lumière des Nations. Mais toi, jeune Mère, un glaive

percera ton âme, rar ton Enfant sera en butte à

la contradiction.”

Anne aussi bénissait le Seigneur et parlait dc

l'Enfant à tous ceux qui attendaient la Rédemption.

Alors Joseph et Marie, dans l'admiration, laissé-

rent le Temple et la ville, mieux résolus à dépenser

leur vie, leurs forces, leur amour, au service de Jé-

sus, leur Enfant, le Fils de l'Eternel.

Fr. ETIENNE, O.F. M.Cap.
Extrait de l'Echo de St-François)

 

|cest un devoir pour les chrétiens de

=|
LOURDES

Le 11 février. l'Eglise célèbre la
fête de N.-D. de Lourdes. Ce jour
est l'anniversaire de la première
appartion de la Sainte Vierge à
Bernadette: dix-sept autres appari-;
tions suivirent la première. dans
l'espace de cing mois, du 11 février
au 16 juillet.
Est-ce le simple souvenir de ces|

ælorieuses apparitions de Marie que
l'Eglise entend célébrer, ou ne veut-
elle pas aussi nous inviter à recueil-
lir les grandes leçons qu'il importe
de retenir?
Tant de voix ont proclamé l'op-

portunité des leçons données au
ronde par la Sainte Vierge. que

notre époque de se rappeler chaque
année l'objet de la mission de la
Sainte Vierge à Lourdes.
A l'époque des apparitions. l'Eali-

se passait, dans la plupart des pays
catholiques. par une crise qui, si elle
n'est pas encore tout à fait conjurée,
tst moins menaçante cependant. et
semble avoir été enrayée par la Pro-
vidence, grâce aux manifestations
surnaturelles de Lourdes. A la fois.
les vérités du dogme, les obligations
de la morale et les pratiques de la
piété chrétienne étaient menacées.
La masse des lettrés professait ou-

vertement des doctrines antichré-
tiennes. Dans les parlements et les
chaires d'enseignement, l'on trou-
vait partout des incroyants nom-
breux, ennemis déclarés de l'Eglise.
Partout on rencontrait des athées
qui niaient Dieu et toutes les vérités
fondamenatles de la religion chré-
tienne: la divinité de Jésus-Christ,
le dogme du péché originel, la mis-
sion surnaturelle de l'Eglise.
Par ailleurs. les moeurs suivaient

la perversion des esprits, se corrom-
paient de jour en jour. et tour-

nalent au libertinage. On pouvait

prévoir que cette corruption généra-
le des esprits et des volontés s'ag-
graverait tellement chez les incroy-

ants qu'elle deviendrait un exemple

menaçant, un dangereux dissolvant

pour les chrétiens jusque-là fidèles.

Affaissement de la foi, insoucian-
ce de Dieu. profanation du diman-
che. abandon de toute prière, infidé-
lité aux lois du mariage, dévergon-
dage de la jeunesse et obsessions
luxurieuses des rues. A ces maux, il
fallait un remède. au moins pour
arrêter le progrès de la dissolution  
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| Ordo du dimanche |

Dimanche, 7 février.
Quinquagésime, semi-double . Ze classe. 2e oraison de S.-

Romuald. Solennilé de la Purification, Ze oraison et dernier til
évangile du dimanche, 3e de S. Romuald. 2e Vépres, mémoire ;
du suiv. du dimanche, de S. Romuald.

! LES LEÇONS DE or sauver les bonnes âmes ébranlées

dans leur foi. dans leur vertu et
dans les pratiques religieuses. i
Ce remède, la Providence l'a en-|

vové, dans les apparitions de Lour-
des et dans les leçons de Marie-
Immaculée. Leçons bien courtes, en
vérité. mais profondément efficaces.

&. Le ciel. lorsqu'il parle. ne se perd, pas plus loin.”
pas en longues et vaines paroles.

Une Dame apparait à la
i

lus:

illes. ; grotte . . ffet. en. nent s'allumer, *

Be ces. Babeauté sur | dans 1a société. La foi. en € l des milliers de foyers de piété chré-
des Pyrénées. Sa beauté surhumaine

et les miracles qu'elle accomplit in-
diquent qu'elle n'appartient pas à la
terre.

Donc, il v a un monde surnaturel.
un monde autre que celui que per-
coivent nos sens. C'est la condam-
nation des incroyants. la proclama-
tion de l'erreur criminelle des atnées
et des matérialistes.

Sollicitée de donner son nom. la
Dame répond: “Je suis l’'Immaculée

Conception.” Elle affirme ainsi son
privilège d'avoir été préservée du
péché originel.
Donc. le péché originel existe:

l’hommeest un être dchu. II ne veut
se relever tout seul: pour rentrer
dans ses droits, il lui faut un Ré-
dempteur-Dieu: c’est là un des dog-
mes fondamentaux de la religion
chrétienne.
Ce Rédempteur est venu. en effet:

nous l'appelons Jésus-Christ. Il a
donné les preuves indéniables de sa

divinité, nous a rachetés par sa

mort et a fondé l'Eglise, pour qu'elle

perpétue son œuvre jusqu'à la fin

des temps.

Or. n'est-ce pas le dogme catholi-
que proclamé, affirmé en face de
l'erreur par cette simple parole: “Je
suis l'Immaculée Conception”?
Mais cette parole vient-elle de

vous, 6 Mère du Rédempteur? Don-
nez-en la preuve.
La preuve? Mais voilà plus de cin-

quante ans déjà qu’elle l'a fournie
par des miracles nombreux et écla-
tants, qui sont comme la signature
de Dieu méme au bas des paroles de

sa Mère. signature incontestable. car
Dieu seul fait des miracles, et il ne
peut les faire qu'en faveur de la

vérité.
Le miracle existe en effet à Lour-

des, et les savants de bonne foi ont
été forcés de rendre hommage à la
puissance surnaturelle d'où elle

émane.
D'un autre côté les foules, dociles

à l'attraction du surnaturel et aux

appels de la grâce. sont accourues à
 

 

Lourdes. des pays les plus indiffé- Marie aiment à mêler leurs voix aux

rents. Devenus plus croyants. les pè-' voix d’airain de nos églises
lerins ont ensuite formé partout de;
vrais foyers de foi chrétienne. Aussi.
peut-on dire que la vague d'incré-
dulité oui sévissait sur le monde. a;
trouvé enti? sur sa route le grain;
de sable: une voix crie: “Tu n'iras

Le relèvement de la foi entraine
celui de la morale, dans la cons-!
cience humaine. dans la famille et

éclairant la volonté. la prédispose à’
la prière, et lui obtient la grace.
sens laquelle toute vertu surnatu-
relle est impossible à l'homme.
Une autre conséquence du relè-

vement de la foi sera de ramener;
les peuples aux pratiques intérieures
et extérieures de la religion, c'est-à- ;
dire, à tout ce qu'on peut appeler |
d'un mot la piété chrétienne.

La piété n'a pas de limites: elle!
va de la simple fidélité a quelques’
prières, jusqu'à l'héroïsme qui suit
les voies les plus hauets et les plus,
ardues de la sainteté. Elle ne sci
borne pas À des actes de charité
intérieure, mais elle s'alimente aussi
des mille pratiques de ce culte exté-
rieur. qu'on avait décrié et qu'on |
voulait détruire comme indigne de:
“l’Adoration en esprit et en vérité”.
dont parle St-Jean. |

Mais. est-ce que notre âme seuie
est soumise à Dieu? Pourquoi Dieu
n'aurait-il pas droit sur nos hom-
mages extérieurs?
La liberté du culte extérieur et de

la piété publique est assurée à Lour-
des. Les processions s'y font chaque
jour: on v chante en public. on s'y
confesse ouvertement, on y fait
journellement des milliers de com-
munions, on y prie les bras en croix,
on y baise la terre sans respect hu-
main, on s’y mortifie de mille ma-
nières, toutes choses qui sont un re-
tour à la piété des plus beaux siècles
de foi.
Les pratiques de piété sont innom-

brables, et chacun æ les siennes, pe-
tites ou grandes, auxquelles Dieu
attache infailliblement la grâce. Il
en est cependant un certain nombre
que Notre-Dame de Lourdes nous
indique comme étant pour nous des
sources de grâce et de sainteté.
Outre la communion. la prière et la
pénitence pour les pécheurs, la Vier-

ge immaculée recommande:
Le Chapelet. en le portant elle-

même dans ses mains, en faisant

‘

 glisser les grains entre ses doizts et
er le faisant réciter par Bernadette.

 

  

Le Signe de la Croir, en le faisant |
à chaque apparition et en invitant!
Bernadette à le faire. |
Le Scapulaire, en choisissant pour :

sa dernière apparition in fête de}
N.-D. du Mont-Carmel. et en por-
tant un scapulaire ce jourla dans ses

!ns
L'Angélus. en choisissant comme
suit les heures des apparitions.
milieu du jour pour la première

et la aeconde, l'aurore pour les sui- |
vantes, le soir pour la dernière. Ce!
sont les heures où les serviteurs de

 

pour
chanter le salut de Jl'Ange: Ave!

Maria. ;

Ces pratiques de piété sont cer-‘

tainement le minimum de ce que.
vous devons à Marie. mais elles atti- !
rent sur ceux qui v sont fidèles, la
grâce de vivre et de mourir chré-!

' tiennement. !
Disons. pour conclure. que Lour-;

des est vraiment le foyer où vien-.
par les pèlerinages,:

tienne.

Daigne Notre-Dame de Lourdes

accentuer ce retour et ramener le

monde à la foi et à la morale de

l'Evangile!

S. CARRERE.

Jubilé de diamant d'un pionnier |

des glaces polaires.

GROUARD— Le vicaire apostoli-

que de Grouard et trente mission-

naires entouralent le P. Le Serrec.

O.M.I. le jour de ses noces de dia-

mant: brisé par les fatigues d'un

pass¢ vraiment héroique, bien plus.

| que par le poids de ses quatre-vingt-
quatre ans. l'humble apôtre célébra
sa messe d'actions de grâces dans

l'émotion générale. -

Après la messe un repas fraternel
réunissait autour du jubilaire de:

nombreux amis; des discours en!
une douzaine de langues, y compris|
le chinois, édifièrent et égavèrent:
l'assemblée. Le supérieur de Grou-;
ard. un vétéran lui aussi, rappela

l'héroïque dévoûment de ce défri-;
cheur et évoqua la vie des premiers.
missionnaires d'il y a soixante ans;
quand Grouard n'avait que trois ou|
quatre bicoques en bois, couvertes

d'écorces, et que les missionnaires |
vivaient de la même vie que les,
indiens qu'ils étaient venus évangé- ;
hser. d'une vie si pauvre que des |
trafiquants de la Compagnie de la

  

 

Souffrez-vous
DE

Rhumes ordinaires

Nervosité

Indigestion
Constipation
Dérangements
d'estomac
dus à une élimination .

défectueuse?

 

NOVORO
remède de famille qui a fait ses
preuves et auquel on peut se fler a
été le soutien dans des milliers de
fovers depuis ces 150 dernières au-
nées. Le Novoro du Dr Pierre sera
d'un précieux secours pour élinu-
ner du système ies matières toxiques
empoisonnées. N'attendez pas que
vous soviez vraiment malade --
soyez-prét — Procurez-vous-en une.
bouteille aujourd'hui! I ne s'ob-
tient pas dans les pharmacies mais
seulement chez nos agents locaux
spécialement désignés.

Livré au Canada Sans Frais
de Douane

OFFRE SPECIALE

 

Baie d'Hudson les invitaient une tois | Dr. Peter Fahrney & Sons Co.

par semaine à déjeuner pour leur;
faire prendre au moins un Vrai:
repas: apostoiat héroïque mais cou-
ronné de succès puisque aujourd'hui:
tous les indiens et les métis de la

Dept. DC 4825, 256 Stanley St
Winnipeg, Man.

Envoyez-moi immédiatement une
| bouteille d'essai de Novoro du Dr
1 Pierre. de bonne grandeur (14 on-

région sont catholiques. Le vaillant
missionnaire termina en conseillant joins ort payé, pour laquelle je
aux jeunes de suivre les traces de
leurs anciens car dans ce vicariat | Nom ue ie
douze fois grand comme la Belgique, |
la présence de 30.000 protestants | AdressenedMovers

pose devant les missionnaires de Bureau Postalcencm
nouveaux et graves devoirs. (Fides)
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Les mêmes images en couleur sa papier transparent pour protections lumineuses.

 

  

vellcs mères, toujours très nombreuses, car c'est Ja

Cérémonie religieuse dans
une prison. |

WINDHOEK ‘Afrique du Sud). — |
Le 3 novembre 1936 la prison de
Windhoek en Afrique du Sud était
le théâtre d’une belle et émouvante
cérémonie. Dans la grande salle de
la prison, transformée pour l'occa-
sion, par les mains habiles des dé-
tenus. en chapelle, Son Exc. Mgr des).
 

[UN BEL HOMME A
Un patron, dans quelque

ligne qu’il soit, choisit souvent
ses emplovés d'après leur ap-
parence ayant l'air actif et
bien portant ce qui veut dire
que si vous avez l'air maladif.
nonchalant, abattu, vous n'avez
pas de chance Surveillez votre
apparence, ayez l'air d'être
vigoureux: au nesoin prenez les
PILULES MORO, recomman-
dées dans dew can tels que: fai-
blesse. manq'te d'appétit, fati-
zue habitnelle nervosité, épui-
sement douleurs de dos ou de
reins dur à ‘’énuisement).

 

“J'étais reune homme et déjà depuis plusseurs annees, je tra-
. Ma santé a commencé à me causer des ennuis; ievaillais fort ‘

ne me sentais plus aussi fort.
journée d'ouvrage sans être troublé de douleurs dans le dos et
de reins. Pendant plusieurs mois. te me suis aperçu de ces ma-
laises quand un jour. mes douleurs augmentant. je me décidar
de me soigner. C'est avec les PILULES MORO que j'ai tait
disparaître tous mes malaises

Tiranin

Cie Médicale Moro.
crap

Simpy FP 65 -

“alex Moro par la poste

 

por FLORENCE

Traduit par E    
No ut

—C'est une spirituelle variation

sur un travers bien huma:n: j'es-

time d’auieffrs que cette pcopension

a de bons cô:és, tous ceux qui sont

capables d'y grimper se voient au

faite de l'arbre bien avant de l'avoir

atteint!

11 changea brusquement de ton

ct reprit:

—Il n’y aura pas de depioiement

de temps à monenterrement; ce

sera tout À fait simple, l'enfouisse-

ment immédiat du vêtement hors

d'usage sous un arbre géant, dans

la toret du silence.

—Epargnez-moi ces discours an-

tipathiques, je vous prie.

Diana exprime sa desapprobation

sur un ton assez sec, mais sa Vvot

tranissait Une émotion si sincère

que David se retourna pour la re-

ILULES MOR
. tue & Denis.

FEUILLETON DU DROIT

EN SUIVANT
L'ÉTOILE

Autorisé par la Société des Gens de Lettres

mm

Gotthard, O.M.I, administrait la
confirmation à 14 prisonniers ap-
partenant Aux principales tribus de
l'Afrique du Sud; Hereros, Ovambos,
Hottentots.
L'évêque prononça son discours en

herero et en nama: au cours de la
messe tous les prisonniers catholi-
ques reçurent la communion. (Fi-

PLUS DE CHANCE

7%

 

 

 

  

moins capable d'accomplir une

/Siend) LUCIEN DAICLP,
ve 8.-Jeseph. DRUMMONDVILLE Po

- “0e ta bnite on 3. $1.00.

Montréal.

Mgr Doucet à 70 ans.
NASHUA, N.-H., 4. — Mgr L.-J.-

A. Doucet, curé inamovible de St-
Louis-de-Gonzague de Nashua, cé-
lébrait récemment le 70ème anni-
versaire de sa naissance.
Ordonné à Québec, en 1891. Mgr

Doucet a desservi. vingt-cinq ans
durant. la cure de St-Antoine de
Manchester; il y a une couple d's ¢-
nées, il succéda à l'abbé Charles
Lacroix à la cure de St-Louis. Ce
digne prêtre fut créé Prélat Domes-
tique en 1934, par Sa Sainteté Pie
XI.

* - %

. Voyage du délégué apostolique
d'Afrique.

ACCRA (Côte de l'Or, Afrique).—
Son Exc. Mgr Riberi, délégué apos-
tolique d'Afrique. a fait une visite
aux diverses missions de la Côte de
l'Or; arrivé le 4 décembre 1936 par
voie de mer à Accra, la ville la plus
peuplée dé la colonie anglaise, il fut
reçu par Son Exc. Porter, des Mis-
sions Africaines de Lyon. diverses
personnalités et le gouverneur chez
lequel il habita durant tout son sé-
jour dans la ville. Ayant reçu tou-
tes les facilitations possibles des au-
torités coloniales et un passage gra-
tuit pour lui et sa suite sur le ré-
seau des chemins de fer, le délégué
apostolique après avoir visité le Col-
lège du Prince de Galles de Achi-
mota, à quelques kilomètres d'Ac-
cra, poursuivit son voyage aux mis-
sions de CapeCoast, Saltpond, El-
mina et les autres missions de la cô-
te avant de s'enfoncer & lintérieur,|
dans le district Ashanti, d'où il par-
tit pour le vicariat voisin de Ku-   —————

L. BARCLAY

de Saint-Segond.     
de tristesse. Instinctivement David

avança sa main et la posa sur le

manchon de la jeune femme.

—1I11 ne taut pas que cette pensée

vous soit pénible, dit-il, je sais que

ce dénouement est inevitabie, et je

souhaite que vous l'acceptiez comme

J'y suis moi-même préparé. Pour

moi, j'envisage cette echéance com-

me rentrant dans le plan du voyage

que je suis appelé à faire. Mais en

attendant, jal beaucoup de travail

devant moi. Puls-fe me permettre

de dire au chauffeur de suivre les

quaiset detraverser‘Westminster

Bridge”. Je voudrais donner un

dernier coup d'oeil Au palais du Par-

lement et à “Westminster Abbey.

Pendant que David se penchait a

la portiére pour donner ses instruc=

tions au chaufteur, Diana sortit ses

mains et exammna l'alliance neuve £arder. les yeux gris étaient embues qui encerclait son médium gauche.

masi. (Pides).

David, qui avait repris fa piace,

Jeta un coup d'oeil sur la bague,

puis 11 détourna aussitôt la tete.

—Adieu, vénérable métropole! dit-

il, au moment où l'automobile tra-

versait “Notnumberiand avenue’,

AN! voici l’Abbaye! Il faut que je

règle ma montre sur “Big Ben.”

—Aimeriez-vous entrer à l'Ab-

baye un momen.? Nous avons le

temps.

—Merci beaucoup. Je crois que

Je prétére ne pas m'arrêèter. J'ai tait

mes adieux définitifs aux cathédra-

les anglaises lundi dernier à Win-

chester; j'y ai éprouvé une surprise

dont je ne puis espérer trouver

l'équivalent & Westminster.

—De quoi s'agit-il? dit Diana.

Tout en parlant, ia main de la

Jeune femme se rapprochait Insen-

siblement de celle de Davia; celui-

ci croisa les bras et répondit:

—La veille de notre arrivée à

Londres, je suis allé à Winchester

prendre congé de trés vieux amis,

Avant de quitter cette magnitique

 

Saint Louis devant Damiet-
te. — La jeunesse, puis les affaires du royaumo n’a-
valent pas encore laissé à Lonis IX le loisir de pren-
dre part aux croisades, quand au cours d'une grave
maladie, qui mit ses jours en danger, il fit voeu de
prendre la croix et d'ailer délivrer le tombeau du

235. La 7a Croisade.

divin Sauveur. Dès que sa santé fut suffisamment
rétablie il s’occupa de préparer l'expédition sainte
et sut communiquer son saint enthousiasme à tout
son peuple. J.es subsides affludrent de toutes parts
nt bon nombre de pulssants barons, de preux cheva-
llers et de hardis hommes d'armes se préparèrent à
marcher à sa suite: d'autre part une flotte considé-
rable fut équipée et réunie à Afgues-Mortes. Au mo-
ment du départ la reine-mère et beaucoup de sel-
gneurs conseillajient au saint rol de guider et de sou-
tenir l'expédition tout en restant dans son royaume:
pour l’y décider, tous s'efforcaient de Ini démontrer
que le voeu fait pendant sa maladie n'était pas vala-
ble. “Koit' dit-il, et ! arracha sa croix, mais main-
tenant je suis assurément libre et sain d'esprit, je
réclame donc la croix et ne mangeraid'ici qu'on me
l'ait donnée.’ Après avoir confié le royaume A su
mère et pris les meilleures dispositions pour y assu-
ver la paix. il s'embarqua pour l'Egypte, parce qur
c'était le sultant de ce pays qui occupait la Palestine
Arrivée devant Darmiette, le pieux roi se jeta tout
armé à la mer pour gagner le rivage, et toute son
Armée se précipita À sa suite, Tes Musulmans bous-
culés se retirèrent et !es croisés occupèrent Damiette
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236. La 7e Croisade. Saint Louis prisonnier. —
Maitres de Damiette, les croisés auraient pu marcher
immédiatement et avec espoir de succès eur Alexan-
drie ou le Caire; or les basons Insistèrent pour qu'un
attendit l’arrivée du comte de Poitiers avec son con-
tingen(. Pendant leur tnaction, et malgré les efforts

du roi, les troupes se livrèrent à certains désordres,
tandis que les Musulmans se ressaisissaient; aussi,
lorsque l'armée se remit en campagne, elle trouva de-
vant elle des troupes considérables. Une première
bataille fut néanmoins gagnée dans la plaine de la
Mansourah, malgré une imprudence du comte d'Ar-

tois, qui d'ailleurs la paya de sa vie et de celle de sa
troupe d'avant-garde. A la suile d'une seconde ba-
taille péniblement gagnée, la maladie et la disette
mirent l'armée chrétienne à la merci des infidèlex.
!@ sain roi, tombé malade aux maîns des ennemis,
les étonna par sa plété, sa patience et aussi par an
fierté. Au bout d’un mois d’une dure captivité, le
sultan, craignant de le voir mourir et de perdre sa
rançon, lui proposa un traité moyennant un million
Je besants d'or et la reddition de Damiette. “Je mil-
lion sera le rachat de l'armée, si la reine le veut, La
ville sera ma TaAnçon: on ne met pas À prix la Hberté
d'un roi de France” Pour cette fière réponse, le
sultan voulut être généreux et fit remise de deux cent
mille besants. Après sa mise en liberté, Saint Louis
visita la Palestine, fortifiant les villes, réglant les
différents, libérant les prisonniers et travaillant à I»
vonversion des infidèles. Au bout de quatre ans, li
mort de la reine Blanche le rappela en France,

 

H menace237. Dernières années de Frédéric II.
Rome. — Grégoire IX avait manifesté la volonté de
réunir un concile oecuménique; ce projet fut empê-
«hé par Frédéric, quf gardalt tous les chemins de
Rome. Ce prince impie an lleu de repousser les Tar-
tares, qui envahissalent la Pologne, la Moravie et la
Hongrie, s'achamait contre les catholiques. A la
mort de Grégoire IX, Clément IV est élu et meurt
Aussitôt: l'empereur s'opposa à l'élection d'un nou-
veau pape, envahit les états pontificaux, dévasta Ia
campagne romaine et mit je siège devant Rome. Mais
fatigué dex résistances qu'il rencontrait, {| regagna
l'Allemagne, puis il revint noudain pour s'emparer
d'Innocent IV nouvellement élu. C'eluf-ci put quitter
Rome et s'embarquer sur un ravire qui le conduit
à (Gênes, pour de là passer en France. Arrivé à
1.yon, le pape y réunit le concile que ses prédéces-
eur navalent pu tenir. Dans une première session.
il fut statué sur les affaires de Bulzarièt et d'Orient;
dans la seconde, la cause de Frédéric fut appelée et
jugée. Il fut péremptoirement étahli que l’empereur
était coupable de persécutions violentes contre l'Egti-
ae et de trahison de toutes nes promesses, sans comp-
ter une foule d'autres crimes particuliers. Sa dé-
chéance fut prononcée; et malgré tous les efforts
qu'il fit pour éluder aa condamnation, l'année aulvan-
te Henri, landgrave de Thuringe, fut Alu rol des Ro-
mains, mais comme il! mourut dans l'année, Guiliau-
me de Hollande était désigné pour luf succéder. Fré-
déric continuait nes menées en Tialle, quand une mort

soudaine l'emporta À l'âge de 57 ans.

 

—Je me propose, David, d'aller

faire plus tara un pelermage a

Winchester et de m'agenouiller dans

cette chapelle.

—C'est une bonne idee, reprit-u

simplement.

Ils avaient maintenant dépassé

“York Road” et suivaient le triste

taubourg qui conduit à “Waterloo

Station”.

Diana êleva son manchon jusqu'à

son visage et, regardait fixement

David, demanda:

—Vous rappeilerez-vous pariois,

David, quand vous serez si loin, que

Je seral peut-étre en train de cher-

cher les traces de vos pas dans la

cathédrale de Winchester.

—J'y penserait certainement ..

mais nous voici arrivés; nous avons

tout le temps nécessaire devant

nous.

Ils pénétrérent dans la gare; Da-

vid conduisit Diana A leur com-

partiment réservé et se rendit ene

suite à la consigne pour réclamer

son bagage. Un quart d'heure apres,

 

Le voyage se passa le plus agréa-

blement du monde, grâce à lan-

mation enjouee dont David ne cessa

de taire preuve. Diana eut !1im-

pression qu'à partir de ce moment

leurs rôles respectives se trouvalent

renversés: pour la premiere fois,

David dirigeait l'orchestre et Diana

jouait sa partie; visiblement il s'ap-

pliquait À maintenir la conversation

au diapason de la gaîté et de l’iro-

nie, neutralisant tous les efforts

faits par Diana pour la ramener à

un ton d'intimité pathétique que,

dans son for intérieur, elle jugeait

plus approprié à al situation. iis

prirent leur repas de noce dans le

wagon-restaurant: comme entrée en

matière, ils s’amuserent à évoquer

la majestueuse personne de Mrs.

Marmaduke Vane qu'ils avaient

inissée flanquée de deux admira-

teurs: le parrain et le notaire de

Diana.

—Ce sont, l'un et l'autre, dit Dia-

na, d'anciens tlirts de Chappie qui

 

rvitte;je“meTendisCHUTEUNRIE

et je m'ageniquillai dans la chapelle

dite de l'Epiphanie. Je priai pour
obtenir la grâce de la Sainte-Etolle
et de pouvoir présider à ia céremo-
nie de sa consécration.
Diana remit ses gants et enlourt

de nouveau ses mains dans son
manchon. +

Te train se mettait en mouvement

et glissait insensiblement hors de (a

gare de Waterioo.. David Rivers

donnait un dernier regard ému à la

ville de Londres qui se rattache par

tant de liens aux coeurs des vrais

Anglais!

Xix  David contempie Je paysage

Mais Je prévois que la presence de

Sarah refroidira singuilerement

l'ardeur de mon parrain; ce sera

donc vraisemblablement Mr. Ingles.

try qui emméêénera Chapple aejeuner

au restaurant, il ne manguers pas

de lui faire une cour assidue et je

ne serais pas trés etonnée si Ctia finissait un jour ou l'autre par des

va se trouver priseentredeuxfeux:|

 

propositions matrimoniales... Il a

êté convenu que Chappie ne ren-

| Lreratt que demain: Je serail donc

toute seule ce soir, a Riverscourt...

—Regardez les harmonieuses on-

dulations ou s'infléchit la ligne de

ces collines & l'horizon, intervint

David en essuyant la buée du car-

reau avec sa serviette, et cette

ébiouissante tloraison de genéts!

C'est pitié de demeurer le nez sur

son assietle tandis que se déroule

derrière cette fenêtre le somptueux

paysage Anglais! Je tiens à ce qu'au-

cun détail de ce décor historique

n'échappe à ma suprême inspection;

ni cette petite ferme contortabie,

ni ce jardin dépouillé, ni ce petit

village haut pefthe, ni ce vieux

clocher! Tous ces spectacles cons-

titueront dans ma mémoire un mu-

sée que je visiteral pieusement

quand je serai loin.

Evidemment David avait dû de-

crêter que seuls les paysages se-

ratent admis dans sa galerie de ta-

cai il ne paraissait préter aucune

attention au ravissant visage qui iui

faisait face de l’autre côté de

l'étroite table; par contre Diana,

le menton appuyé sur ia paume dé

ia main ou brilait l'alliance neuve,

regardait attentivement David et

semblait vouloir graver dans ses

yeux gris une image indeicitie du 
bl 2 lexcl _des--port - i - -

visage aux traits accentués, tout 1l- par suite de l'insensibilité du sujet,
luminé du retlet de la vie intérieu- !cet appel discret ne parut pas éveils

re. Mais le jeune homme continuait ;

imperturoablement à contempler le

mouvant panorama des jardins eu
des prairies du Hampshire, tow th
polissant &2 temps à autre la vitre

avec sa serviette.

Une heure avant d'arriver a

Southampton, les deux nouveaux

mariés rejoingnirent leur compar-

timent. Diana, qui occupait primi-

tivement le coin opposé à Celui ou

était assis Davia, se leva et vint

s'asseoir & la gauche du Jeune hom-

ler l'attention de David, celui-ci

continuant sa description avec une

animation accrue,

—Dés que la saison des pluies %

pris iin, les indigènes brûlent les

hautes herbes à l'entour des viilae

ges, alin d'empêcher les Iauves

d'approcher sans être aperçus; Jcs

temmes peuvent alors descendre a

la Tivière pour s'Approvisionner

d'eau et aller couper du bois dans

ia forêt. L'année derniere, un peu

avant l'application du feu autour de me; puis elle je pria de bausser le ma case, je me suis trouve face à

swore sous prétexte que le reverbe- |tace avec un hippopotame qui s'était

ration la génait: il obtempéra aus- | livré & un ‘cake walk’ dans mon

sitôt & cette requête et le aoleu ‘jardin.
d'hiver cesse d'alliymer des retiets

d'or pâle dans la chevelure de Dia-

na. Privée brusquement de la res-

source du paysage anglais, Davia

en fut réduit à faire appel à ses

souvenirs de la brousse airncaine:

—La-bas, commenga-t-il, les her-

devient presque impossible de a'y

{rayer un chemin; c'est un couvert

idéal pour les fauves, et un rideau

propice pour les moustiques.

A ce moment particuilèrement

palpitant du récit, Diana appuya

sa main sur la manche du paietot
de son interlocuteur, mais soit 4 

saccageant mes lauriers.

roses que j'avais eu tant de peine à

acclimater.

Boudain [Diana se pencna vivee

ment, s'empara de la man gauche

de David, la serra entre les siennes

et dit & voix basse

—David, estimez-vous blen agir en
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(ITAITATIC Une quantiie négiie

geadble la femme que vous venes

d'epouser et que vous allez quitter

dans une heure”

Liavid sursauta, et sou visage s0

détacha encore plus paie contre ie

innd vert du store baissé.

—Mais ce t'est pas le Cas... je

vous racontdis cause de l'épaisseur du tissu, soit
(à eutvre)
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‘L'avenir est à ceux qui luttent”
 

dournal indépendant en politique et |
tutalement dévoue aux interêts

de l'Eglise et de la Patrie.
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SAMEDI, 6 FEVRIER 1937
-

LA FETE DU PAPE

Te quinzieme anniversaire de l'élection
de Sa Sainteté Pie XI. — Courage ct

abnégation dans la souffrance. — Le

l'ape des merveilleuses encycliques. -
La prière pour le Père commun des

lidèles.

. 1

Il y a quinze ans aujourd hu. le

cardinal Raiti était élu Chef Suprème

de l'Eglise. De cet événement glorieux |

et des rites qui l'accompagnèrent, M.

Victor Barrette fait. dans une colonne

voisine, un récit évocateur.

Demain. ce sera la journée du Pape

Pour la deuxième fois, Monseigneur
l'archevêque nous rappelle le devoir que

les catholiques ont de prier pour le *

Souverain Pontife, pour le Père commun

des fidèles. Dans sa dernière lettre à

son clergé, Monseigneur adresse à ses ;
buailles cette pressante exhortation

‘Le dimanche. sept février, lendemain
tu quinzlème anniversaire de l'élection !

de Sa Sainteté Pie XI, suivant lordon-

nance de Nos Seigneurs les Archevêques :
st Evèques de la Province de Québec.

sera consacré à la Fête du Pape. .

“Tous les fidèles seront invités à
faire la sainte communion et a enten- |

dre la messe aux intentions du Souve-

vain Pontife. La pénible circonstance

de Sa grave maladie nous excitera a
prier avec plus de ferveur.

‘Nous vous rappclons qu'à l'occasion

des fêtes religieuses organisées pour

prier pour le Pape et remercier Dieu,

Ir Saint Père accorde aux fidèles qui

assistent à ces fêtes, s'étant confessés

et ayant communié et prié à Ses inten-

tions, une indulgence plénière; et à ceux

qui prient pour Lui sans communier,

une indulgence partielle de dix ans.”

Cette invitation se fait d'autant plus

pressante que. pendant plusieurs se-

maines, l'état de santé du Souverain
Pontife a causé de grandes anxiétés.

Le Saint-Père a été entre la vie et |
la mort; il a été torturé par d'atro-

ves douleurs. Mais, pendant ce temps.

il a donné au monde l'exemple de la
plus grande énergie et de la résigna-

lion la plus complète. Ceux qui l'on’
approché, en ces heures tragiques. ont

témoigné de son extraordinaire lucidi-
té. À aucun moment, il n’a abandonné

la direction des affaires de l'Eglise. A
plusieurs reprises, il a offert ses souf-

irances a Dieu pour le bien de l'Eglise

et il a confié à ses visiteurs: ‘’Je remer-
cie Dieu de me faire enfin connaître la
douleur qu'Il m'avait épargnée jusqu’à

présent. II me permet ainsi de com-

prendre ce qu'Il a souffert Lui-même

pour nous et de sympathiser avec tous
ceux qui souffrent sur la terre.’ Hier.

1! disait: ‘Si le Seigneur Nous permet

ae vivre, c'est simplement parce que

Nous devons travailler pour le bien-

étre de nos enfants.”
Nous avons un grand Pape, un Pape

que l'histoire rangera parmi les pius
1ilustres. De multiples titres lui ont

‘déjà été décernés. Rappelons que S. S.

Pie XI peut être désigné comme le Pape

du Latran, du clergé indigène et mis-
sionnaire. du mariage chrétien. de l'é-
ducation chrétienne, de la restauration

sociale et de l'ordre nouveau, comme le
c'éfenseur et le panégyriste du sacerdoce

catholique. Quel titre pourrait être
plus glorieux que celui de Pape de l'Ac-

tion catholique. initiative qui a mis en
mouvement le laicat. lui a fait prendre

conscience de secs responsabilités et l'a
orienté vers une vie catholique plus

militante ?
Le Souverain Pontife a été aussi le

champion de l'indépendance de l'Egli-
se. l'insigne protecteur des lettres. des
arts et des sciences, le défenseur des
droits de l'Eglise et de la religion, en
Russie, au Mexique en Espagne et en  Allemagne.

Le Souverain Pontife. glorieusement |

régnant. n'a jamais manqué d'avertir |

avec une franchise et une sollicitude
tout apostoliques, les pouvoirs intéres- ‘

sés du très grave danger qui menace |

aussi bien notre sainte religion -— con-

tre laquelle ne prévaudront jamais les |

portes de l'enfer et qui a reçu les pro-

messes de vie éternelle - aussi bien,
disons-nous. que la civilisation chré-

trenne et humaine, l'honneur. la paix

et le bien-être de chaque peuple.
Dernièrement, le Saint-Père a crée

1 Académie des sciences, ce “Sénat
scientifique du Siège apostolique” au-

quel sont appelés les savants et les éru-
dits les plus insignes des diverses scien- |
ces de toutes les nations. sans distinc-

lon de foi religieuse, preuve irréfuta- 1
ble, s'il en est encore besoin. que l'E-
glise ne craint pas de favoriser le pro- |
grès des études et des recherches scien-
tifiques. et que le rocher du Vatican !
est toujours un phare splendide de lu-
miière de doctrine révélée et acquise. |
pour tous les hommes de bonne volonté.

Laissons-nous illuminer de ces ma-
gnifiques visions et prions Dieu à genoux

I gement,

| diens

de réaliser en l'auguste personne du
Pape les souhaits de vie, de salut et de
prospérité. pour sa gloire et le bien de
l'Eglise. Prions pour le Pape, pour le
Pontife Suprème. pour Celui que Dieu
a chargé de paître ses brebis et de gar-
der l'unité de l'Eglise.

Charies GAUTIER

 

BILLET

LE 6 FEVRIER 1922

Le 6 fevrier 1922, a onze heures qua-

rante-cing du matin, au quatorzième
tour de scrutin, le cardinal Achille Rat-
ti, archevêque de Milan, était elu suc-
cesseur de Benoit XV.

Presque a la même minute. une fu-

mée blanche montait d’une cheminée

de la Sirtine, ut annonçait au peuple,

rassemblé sur la place Saint-Pierre,

qu'un Pape venait d'être élu.
A l'intérieur de la salle du Conclave,

les baldaquins qui recouvrarent les sié-

 

, ges des cardinaux s'abaissaient, à l'ex-
ception d'un seul, celui qui abritait le

cardinal élevé au Souverain Pontificat,

qui prit aussitôt le nom de Pie XI.

Le nouveau Pape quitle son trône et

!

"sures nécessaires pour

çais avec l'anglais ne sont que deux aspects

! du probleme.

‘“Pailes en sorte que les Canadiens francais

: soient chez eux dans tout te Canada”; ce con-

seil de M. Bruchési est la seule façon de resou-

dre le problème du Canada français dans la

justice et dans la paix.

Notre politique militaire

Du débat qui s'est engagé a la Chambre

des communes sur la resolution de M. J.-S.

Woodsworth relativement à

Canada en cas de guerre, 11 ressort que le

gouvernement canadien n'est pas pressé de

faire connaître a fond sa politique mulitaire.

Ce que l'on en a dit a date s'enveloppe de

formules vagues. M. Lapointe n'a pas ete plus

explicite que son chef. I s'est contenté de

déclarer que le Canada doit prendre les me-

défendre ses propres

côtes et que le gouvernement canadien, sl une

. guerre éciate, devra, à la lumiere des circons-

entre à la sacristie où on lui remet la -

soutane et les bas blancs, la mosette,

l'étole et la caloite blanche, les escar- : ciper à aucune guerre imperiale de l'Angleterre
pins et

tellée.
Revenu à la chapelle avec les attri-

buts de son titre, il bénit ses frères les
cardinaux. et reçoit leur obédience et

leur baiser. Le cardinal-doyen lui con-

Jie l'anneau du pécheur, comme derniere

marque de souveraineté spirituelle et de
filiale et directe filiatio» avec le pre-

mier pape de l'Eglise, l'apôtre Saint-

Pierre

A midi vingt-sept. l'énorme foule de

Romains et d'étrangers écoute la pro-

rouges une croir dorée cons-

clamation du nouveau pontife: Je vous ,

annonce une grande nouvelle, déclare

le cardinal Bisletti, nous avons un Pa-
pe. C'est l'Eminentissime et Révéren-
dissime cardinal Achille Ratti, qui a pris

le nom de Pie XI.

Et cent mille personnes applaudis-
sent.

gresse de la capitale du monde catholi-

"ques. les gendarmes pontificaux et les

gardes du gouvernement de Victor-Em-

manuel présentent les armes. Dans la

Joule, des ambassadeurs, des princes,

des prélats, essayent de se früyer un

passage, mais c'est peine perdue. La

joie délirante, cette sensation

Saint-Esprit à une fois de plus console

son Eglise el que ce Pape sera grand,

plus grand, peut-être, que ses prédéces-
seurs, tout cela fait oublier la dignité
du rang et confond les pauvres et les
riches, les faibles et les puissants, dans
une même humanité filiale d'une part,
de l'autre. fraternelle.  L'élu, c’est le
Père. le Saint-Père. celui qui manquait
u la piété catholique, depuis qu'un Pape
de douleur et de charité s'était couché

pour jamais en son tombeau. Aussi, le

peuple, l'exubérante foule de Rome. va

répétant: Nous avons un Pape et il
s'appellera, comme Pie IX, le Pape de
la Madone Immaculée, et comme Pie

X, le Pape du Christ-Eucharistie, le

Pieur. celui qui parlera intimement à

Dieu pour nous. et de nous . . .

Comme il jugeait bien, ce peuple

aur acclamations renaissantes ! Le

nouveau pontife vint à lui, plein de ma-

jesté et de bonté. H apparut. fier et
bénissant.

l'Eglise à la liberté, et Les hommes de
gouvernement comprirent qu'un Pape

aussi énergique remporterait. sur leur

diplomatie et leur orgueil, d’incompa-

rables victoires. Pie XI n'eut cepen-

que le!

Il attestait les droits de |

assuré d'une vive opposition a son programme ‘

tances, décider quelle conduite tenir.

Ce n'est pas cette attitude vague qu! sa-

usfera la population du Canada. Elle veut

connaître tout ce que le gouvernement a l'in- ;

tention de faire en vue d'assurer ce qu'il ap-

pelle la protection des côtes du Canada contre

toute agression. Elle veut surtout savoir à quoi

serviront en réalité tous ces armements si )a-

mais l'Angleterre entre en guerre contre quelque

puissance étrangere.

Tant que le gouvernement canadien ne

prendra pas l'engagement formel de ne paru-

er de borner sa politique militaire a la defense

de notrepropre territoire s’il est attaque, il est

d'armements. de la part d'une bonne partie de

la population.

L'expérience de 1914 conseille la prudence.

Elle nous dit ce qu'il arrivera, une fois de plus. .

à moins que le Canada n'arrête une politique ‘

militaire strictement canadienne. Comme l'a

si bien dit M. Woodsworth, nos forces s'ajus-

; teront. tout comme des pièces, dans la grande

machine impérialiste. C'est précisément ce

: que prévoient nombre de gens. Là est leur prin-

|

mille cloches s’unissent à l’allé-

 

cipale opposition à l'augmentation des credits

de la défense nationale.

Sous le prétexte de proteger nos cotes, on

nous prépare, en réalité, pour la prochaine

guerre de l'Angleterre.

Effet dangereux

I] est étrange que ce soit le chef des Ceceets

cui, au Cours des derniers débats à la Cham-

bre des communes, ait manifesté l'esprit le

plus canadien à propos de la politique mili-

taire du Canada. Meme

maintes idées politiques, sociales et économi-

ques de M. Woodsuorth, il faut reconnaître

en toute justice Je mérite du député de Win-

nipeg-centre-nord. Il semble que la manifes-'

tation d'une mentalité essentiellement canz-

dienne aurait dû venir aussi d'autres milieux,

Les partisans de la C. C. F. ont là une oc-

casion de poser auprès de maintes gens com-

me leurs meilleurs defenseurs contre toute po-

litique d'armements et de participation aux

guerres étrangères.

ra leur servir de moyen de propagande pour

faire accepter plus facilement leurs autres

idées, leur attirer du moins une plus forte

sympathie du public.

Si certains politiciens font le jeu ue la

C. C. F., ils devront s'en prendre à eux-mêmes.

C. L’H.

EPHEMERIDES

IL Y A VINGT ANS
LE 6 FEVRIER 1917

Le contre-amiral Degouy déclare que les Al-

 

‘lemands n’ont nas assez de sous-marins pour
faire un blocus efficace.

M. Gerard, ambassadeur des Etats-Unis en
, Allemagne, n'aura pas la permission de partir,

 

|
dant rien à renier, ne voulut rien re- :

nier: le soir même, une note du Secré-

taire d'Etat affirmait que la défense

des droits inaliénables à la souveraine-

lé temporelle et spirituelle de l'Eglise

manquerait moins que jamais d'un

champion. Mais s'il était maintenant

le Chef de l'Eglise. l'élu du Sacré-Col-

lége ne pouvait oublier qu'il en était

devenu le Père: voilà pourquoi. il se fit

voir au balcon de Saint-Pierre, face a
la foule de cent mille personnes, et sur

elle fit descendre ses premières béne-

dictions, en priant Dieu que ces béné-

dictions aillent au même instant poster

au monde entier ce témoignage de sa

tendresse et de sa bonté. Le pontificat
de Pie XI es! né de ce geste de regard

et d'attendrissement pour toutes les
misères el pour toutes les espérances.

La date du 6 février 1922 garde encore

la divine séduction de son rayonnement.

Victor BARRETTE.

AU JOUR LE JOUR

Un avertissement serieux

Dans une entrevue qu'il accordait ces jours-

¢: a Toronto, M. Jean Bruchesi, professeur a

l'Université de Montreal, & déclaré que ses

compatriotes du Québec n'avaient pas eté trai-

tés comme 1ls l'aurajient dG par leurs conci-

toyens de langue anglaise. Il donna l'avertisse-

ment que, s'il ne se produisait pas de chan-

le nombre des séparatistes, restreint

pour l'heure s'accroitrait sûrement.

“Faites en sorte. ajoute-t-il, que ‘es Cana-

français soient chez eux dans tout le

Canada, sans quoi le nationalisme Va prendre

tine ampleur extraordinaire dans le Quebec.

Les nationalistes d'aujourd'hui vont beaucoup

plus loin que n'alla jamais M. Henri Bourassa.

Celui-ci voulait l'autonomie du Canada. et nos

Lationalisies. lindependance du Québec. Les

tant que le gouvernement allemand n'aura pas L'aucuns
l'assurance que von Bernstorff,
allemand aux Etats-Unis, est en sûreté.

la neutralité du.

si nous condamnons

Lattitude du chef pour- |
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 ANNIVERSAIRES|
HISTORIQUES

Le Catalogue des Trépassés '
La tille des Trois-Rivières possede le plus ancien regist:c

paroissial en Amérique; il est date du 6 février, 1635 et porte le
nom assez curieux de CATALOGUE DES TREPASSES. Il s'ou-
vre par un préambule fort émouvant dans lequel le Père Pau!
Lejeune enregistre la fondation des ‘Trois-Rivières: “Messieurs
de la Compagnie de la Nouvelle France, y lit-on, ayant ordor- ;
ne qu'on dressast un habitan en ce lieu nommé les Trois-R:- !
vières Monsieur de Champlain qui commandait en ce pais y er- ;
voya de kebec une barque soubs la comduite de Monsieur de
la Violette lequel mit pied à terre le quatrième de juillet de lan
1634, avec quelques sombres de nos françois pour la pluspar
artisans. Et des lors on donna commancement à la maison &
habitation ou fort qui se voit en ce lieu”.

Le document signale ensuite l'arrivée des Peres Jésuites, au
mois de septembre, puis commence le “catalogue” par la men-
tion d'une épidemie de mal de terre (scorbut' qui emporta un
grand nombre de ces premiers Trifluviens. “qui ont donne com-
mencement aux chrétiens défunts en ce pays.”

La première victime fut Jean Guiot. décédé le 6 février 16:35
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 Traite et lieux de traite
au Canada
par L.-P. DESROSIERS
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EL! ce puur aAistar.cer ces cormcourrents top vides Etc

pour attirer 0 lo troite des rombres plus constderables d'Indien ,
que Champloin execute en 1611 un verniteble coup de thédtre”

On ne sat Mais d'un coup de sa volonte. « transporte ie he:
de traite ou pied du Soult Saint-Louis, en plein coeur de lie ce
Montreal et 1! prepore avez soin la construction d'une habitation

D'ordinaire, le fondateur de Québec ne nous laisse rien
-gnorer de ses motits, mais cette fois, :! reste obsolument mue:

ne nous narre pas outre Chose que les faits: «| nous dira simpic-
ment p'us tord que ce projet, 11 l'avait conçu en 1610: les sou

vages, declarera-t-il mous louoiert fort ct nous tenant pour
véritables, de ce que je leur avois tenu ce que je leur pronus.
Qui esto:t de les venir trouver audit sout . Puis, partant de To-
doussac, 1! ajoutera encore: ‘je partis de Tadoussac pour aller

Qu grand sout trouver les souvages Algoumequins ot autres nations
qur m'avoient promis | annee précedente de Ly trouver, Gse-
mon garçon Brule! que je leur avois baile. pour apprendre

de lLv Ce qu'ii auroit veu en son \vernement dans les terres
Comme explication d'une decision QuSS: importante que de trons-
porter a Montréal le lieu de traite, et surtout 6 y construire ure

habitation, c'est plutôt pauvre
Cette année-là, Champlain part de trence !- le voie

tombe alors dans des champ: de banquises et de glogons aux en
virons de Terre-Neuve, à plus d'une reprise, le navire doit 10
tourner en arriere, lutter contre les elements, courir le risque d'être
ccrase De peine et de misère, «| entre dans le Sogucnay ie | -

; La dépouille du Père Denoue ramenée aux
| Trois-Rivières

Parti avec deux Français et un Huron, le Père Anne de Nouv
inquiet du sort de deux Français qui semblaient exténués. avet

! pris les devants pour se rendre au Port Richelieu. Perdu au
milieu du Lac Saint-Pierre, il succomba à la fatigue et au froid.
Le 2 février, la dépouille fut trouvée par un soldat d'experience
Caron, parti du fort à la recherche du missionnaire. Le corps fut
ramené sur une traine aux Trois-Rivières. où il arriva le 7 fe- i
vrier. Quand on l'approcha du feu pour le faire dégeler. la f1-
gure devint aussi vermeille que s'il eut été en vie et si belle qu'on
ne pouvait se lasser de l'embrasser, disent les Pères qui étaient là. !
Ses obsèques furent célébrées le même jour. avec toute la solen- !
nité possible et le concours des Français et des sauvages

| Les conversions que sa fin héroïque occasionna furent nombreuses. ;
——éteme
 

 

 

    

 

fins et substils , :1s attendent !'arrivce de tou’ les concurrents 0°

d'obtenir les plus houts prix possibles.
Après cette course vers Tadoussac a travers ie» banquise

se produit lo course don- la préparation des barques pour ie
monter le fleuve. ‘Ceux qui estorent dans le port, dit Champlair,

‘ qui se doutoient bien, ou je devois aller, suivant les promesses que

' face mar L'une des ‘’pattaches’’ de Champlain l'a precede d'un grand
a) mois, et trois Autres batiments, de huit jours Os conviert

7) dey aussitôt que Font-Gravé demeurera la pour la traite sil sen
| . SC, ; ; trouve; Sinon, 11 ira retrouver Chomplain ou Sout

Four » NED Sas J "a - ; Des sauvages tournent autour des traticants, ma. i, te

j SA" ; Sp AIR se pressent point d'echarger leurs totrrures, maintenant trop
Ë ne _

1

!

}   
 

i J'avois faites aux sauvages commencèrent a faire bastir

| plusieurs petites barques pour me suivre fe plus promatement

| Le trophee Villeneuve revient & federal de Cnampiain, monsieur au vs ill £ plusieurs, ©es que opps devant que

‘ Outawa! Ja nouveile court dune, Alexandre lache. depute provincial partir de France Trent equiper des navires et pattoches sut
} l'entreprise de nostre voyage, pensant en revemr riches comme
‘faculte a l'autre, franchit les murs |de Hull, | d'un voyage des Indes. Le Pont demeura audit Tadoussac sur

l'espérance que s'il n'y faisoit rien, de prendre
et me venir trouver audit Saut”.

Ensuite, c'est la course vers Montiéa! Champlain quitte
Tadoussac, sa barque fait eou et «i doit arréter a Quebec pour
les reparotions. L'un de ses concurrents, Trefart, pousse l'ou-
dace jusqu'à vouloir embarquer avec lui. Un peu impatiente

Champlain doit répondre qu'il a ‘’des desseims particuliers, et que
je ne desirois estre conducteur de personne à mon prejudice, ct

qu'il y ovoit d'autres compagnies que lo mienne pour lors. et

|de l'imiversite et se repand en ville, | Le docteur U. Dupont, un ancien, une pattache

i pour la plus grande joie de lous: ;el madame Dupont, avalent accepte

!l étudiants, proresseurs, anciens el | de remplir ‘a partie musicale au.

,amis de notre institution. programme. ;

Le superbe enjeu des débats an- | Le tres reverend pere Joseph He-

nuels interun:versitaires, rentre dans ! bert, O.M.I.. 1ecteur. était president

ia capitale, a où il etait parti. !l Y a
Le.
d'honneur

, trois ans . ‘ x que je ne désirois ouvrir le chemin et servir de guide, et qu'il le
, * + La societé des Conterences Ge trouveroit assez aisement sons mov. Voila qui ne manque po:

4
Nos porte-couieurs ont iriomphe  luniversite presentait, le mercrew de clarté

: Le 28 moi, la barque de Champlain mouille au pied du
,3 lévrier, l'honorable senatetr Char-

“les Bourgeois, qui traita le sujet.

sur tous les tronts.. Yvon Beaulne

et Alcide Faguette alfirmalent ici

avec succes que ia secession de Que-

; bec serait avantageuse aux Cana-

Sault Saint-Louis, où plutôt dans la petite riviere Saint-Picrre
qui descend du Mont-Royal. Naturellement, aucun sauvage net
arrive, Alors le découvreur a le loisir d'etudier la plantureuse ile* Un conflit politico- judiciaire. ¢
de Montréal, de former ses p'ans, de communiquer ses dessemns, de+ « x

« tracer la cort: qui permet de bien suivre tous ses mouvemant-
. 8 Le meme soir. association aes .{ diens de langue Irancaise. lanais a ‘ . Dès le premier moment, Champlain communique a [im

que Omer Chartrand et Jean-Jac- Anciens de langue lrançaise reu- proviste son intention de construire une habitation. A travers le

ques ‘lremplay, a Quebec. soute-' nissait 150 anciens de la region bois peu épais, 11 se promène le long de lo rive, ri se rend même
natent victorieusement la tnése montrealaise au Cercle universitai- Jusqu'ou lac des Deux-Montagnes ‘pour trouver, comme i dit,

‘ © .re de la metropole. sous la presi- un lieu propre pour la s¢rtuation d'une habitation, et y préporer
‘ : - PE a 2 PA

contraire' » d ; JE. Jeannott une place pour v bast”. Et il ne trouve pos de meilleur em-
ence du notaire J.-E. Jean e,

L'institut ae philosophie de l'UnI-

versite est a l'honneur: trois de ses

escholiers comptent parmi les vain-

queurs. Ces philosophes! Ils vous

tendent si bien les cheveux en qua-

placement ‘’au‘un petit endroit, qui est jusques ou les barques
et chalouppes peuvent monter aisement'. Pres de cette place
"Royalle”’, 4 y à une petite rivière qui vient des terres, et le
long de ce cours d'eau :! se trouve soixante arpents de terre
‘’desertée’’, véritables proiries cultivées par les anciers habitant”

de l'ile: les Iroquois. || existe aussi d'autres prairies où le bétail

membre de t'executil de la cité de

Montreal. S. E. Mgr Guy, OM,

: monsieur l'abbe Maureault. recteur

de Montreal, le reverend pêre He- , « Aiet ; bert. O.M.1. recteur d'Ottawa, le pourrait paitre. Enfin les forêts prochaines, récèlent les meilleures
tre, avec leurs distinctions et leurs reverend pere Marchand. OM, variétés de bois; bonne pêche, chasse à foison, bonne cou, baies
SOUS-dISLINCLIONS, QU'ISs sont capa- i ) = de diverses sortes donnent à cet emplacement une valeur e<traor

"pies de faire paraitre blanc a Que- provincial, monsieur Leon ‘Trepa- dinare

| bec ce qui est noir a Otlawa, ei | Mer. échevin et pro-maire de Mont- | Avant donc recogneu fort particulicrement, dil et trouve
.'real, etaient resents, ainsi ue ce lieu un des plus beaux qui fust en ceste rivière, je fis aussitost

‘ vice-versa Vive done Aristote et d'autres ae 9 coupper et deffricher le bois de lodite Place Royalie (Pointe 6
: sa docte cabzle! Hires pe = Collière) pour la rendre unie et preste à y bastir'. || decouvre
| x + *

* +

: Montreal avait envoye chez nous

‘deux charmants ad‘ersalres, mes-

sieurs Genes! Trudel et Jean Noel,

celui-ci un de nos anciens.

livre une fort belle lutte et la vic-

toire resta iongtemps en suspens. .

aussi de la terre ‘‘grosse a potier’’, 11 erdonne en consequence
de tabriquer des briques, et 11 en construit une muraille assez
considérable sur une petite ile, a l'entrée de la rivière Saint
Pierre, afin de savoir de quelle façon ce matériau supportera les
intempéries.

Mais son zele ne se borne pos la. Hi met des ouvriers au
travail, pour ‘’faire deux jardins, l'un dans les prairies, et l'autre
ou bois‘; le 2 juin, il! ordonne de les ensemencer; et les graines
‘’sortirent toutes en perfection, et en peu de temps, qui démonstre

Lecoic des Hautes Etudes rout!

“ques de l'université presentait, hier

isoir. a la salle academ:que. l'hono-
ir = ,Ils ont rable juge Edouard Fabre Surveyr,

qui trata du mariage en droit in-

! ternational prive.

—_—
crurent meme qu'un L ee tt la bonté de la terre’.

ambassadeur deuxième débat aurait lieu. entre Ot gantsalion L'entreprise ne devait pas dépasser ce stage: manque de
les juges, cette tois. . Mais il nen . ressources et pauvreté ajournérent l'exécution définitive du pro-

, ; i i rofessionnelle gramme. Mais ce projet de Champlain fait de Montréal, pen-L'Argentine ne veut pas briser ies relations| iyt rien, et l'etendard grenat-gris P dant quelques années, le lieu de traite.
diplomatiques avec l'Allemagne.

A TRAVERS LES

JOURNAUX

Les traités de commerce .

LE COURRIER DES ETATS-UNIS. MM.
Roosevelt et Hull ont insisté sur l'importance

. d'une politique commerciale étrangère libérale.
en ce moment. pour contribuer à maintenir la
paix mondiale, Ils croient que seule une base
économique saine peut assurer un réglement

: durable des difficultés internationales.

principaux griefs des Canadiens rrança.s sont ‘

que l'on relègue toujours leur langue a lar-

rière-plan et que lon ne leur accorde pas

justice dans la distribution des charges pu-

bliques.” -

Nous differons un peu sur les moulls que

M. Jean Bruchési prête au mécontentement

‘qui se fait sentir dans Ia province de Québec.

Il ne s'agit pes d'avoir seulement une juste

distribution des charges publiques. Il n'est

pas seulement question que ie français soit place

‘ sur le même plan que l'anglais Ce que les

Canadiens français demandent, c'est \egalite

de traitement avec leurs compatriotes de lan-

gue angiaise dans tous les domaines de la ve

nationale. Une juste distribution des charges

publiques et l'égalité de traitement de ftran-

!

i

}

1
, gument qu'on lui opposera est naturellement

|
+

Beaucoup a déjà été accompli, constate le
président, mais la tâche n’est nullement ter-
minée; les barrières élevées contre le commer- !
ce américain sont encore excessives.

Le secrétaire Hull, de son côté. a declaré à
la Commission qu’il avait trouvé dans les au-
tres pays une réponse “reconnaissante” à l'ini-
tiative des Etats-Unis. L'influence de ce pays
s'est exercée pour Ja reconstitution du commier-
ce avec l'étranger en remplacement de la phi-
losophie de l'isolement économique qui régnait
sur le monde lorsque l'administration Roose-
velt est arrivée au pouvoir.

Quelques pays étrangers, dit M, Hull.
salent encore de se suffire à eux-mêmes éco-
nomiquement, mais seulement par la produc-
tion de succédanés synthétiques ou autres
moyens coûtant cinq où six fois le prix d: pro-
duits naturels importés, Aucune organisation
de paix ne peut fonctionner réellement parmi
les nations qui sont, économiquement en guerre
les unes avec les autres.

Crise économique en Allemagne
THE NEWS CHRONICLE. — Il est malheu-

reusement certain que la situation économi-
que en Allemagne est pire qu'on ne se l'imagi-
nait et tl est probable qu'elle continuera à em-
pirer pendant les prochains mois.

Cette situation atteindra son point
nant au mois de mai.

C'est un fait grave non seulement pour le
malheureux peuple allemand mais aussi pour
l'Europe. car la misère en Allemagne cons-

titue une sérieuse memace pour la paix euro-
peenne. Le caractère du gousernement actuel
du Reich serait ce danger.

Dans de pareilles circonstances ia tenta-
tion de détourner l'attention de la misère inté-
rieure par quelque politique de dramatiques
aventures extérieures peut être assez forte

Acculé “ans une impasse 1l cherchera natu-

tellement de.s'en
méthode qui lui a jusqu'ici si bien réussi. L'ar-

cuimi-

I'improbabilité pour le Reich dans son état
actuel d'obtenir ia victoire dans une guerre ,

d'agression. Il pourrait ne pas être impossible
de persuader M. Hitler qu'il aurait plus à es-
pérer en conservant la paix qu'en la brisant

Mais l'expérience passée a démontré que le
Führer ne serait convaincu que s'il se rend bien
compile que toute atteinte contre la paix de
sa part provoquerait une resistance qu'ii ne
pourrait espérer vaincre.

~
~

es- |

flotta triomphant!

L'école d'action catholique de

“l'umiversite presentait. hier soir, ai

‘ soubassement de l'eglise du Sacre-

Les Français continuent à attendre; le ler jun “le Pont
arriva oudit saut, qui n'avait rien sceu foire à Tadoussac.

le 5, des Indiens fideles partent pour presser les Hurons et les
Aigonquins qui ne se hôtent point. le 6 juin ‘arriva quatre

Compte rendu de la Semaine Sociale
des Trois-Rivières

Le compte rendu des cours et con-

| férences de la dernière Semaine So- ou cinq barques ‘c'estoit pour nous foire escorte) d'autant
| Coeur, la comedie classique Margot. ciale qui eut lieu. en juillet. aux Qu'ils ne pouvoient rien faire audit Tadoussac‘, bientôt, ‘13
de Cyprien. Trois-Rivieres, vient d'être publié barques ou pattoches ‘ sont amarrées dons lo riviere Saint

Cette enlsvante picce. exceliente EN UN volume de 389 pages, grand Pierre Champlain explore la riviere Saint-Lambert “ut la rie

format. Le volume porte en titre sud, fe juin, et le 9, reviennent, porce que leur canot n foit
propagande en laveur des retraites général LORGANISATION PRO- defaut, les sauvages cnvoyes ou devant des Algonquins et re

termecs femunines, en etait a sa 15Ze FESSIONNELLE. On sait le reten- Huron-; le 10. un Francais se noie en revenant de Vide de

,Teprésentation deplis un an tissement qu'ont e‘u certains de ces Herons, en plein milieu des rapides, et le lendemain Char

plain va examiner cet endroit épouvantable
Enfin, le 13 juin, orrivent environ deux cents Hurmp. an

‘a conduite d'Ochateguin, lroquet et Tregoucrot:, Bruie revient

cours, notamment celui de M. Fs-
dras Minville. Après plusieurs cours
sur les principes du corporatisme

Margot sera représentee a la sai-

le Notre-Dame de Hull, le mardi y

fevrier, a 8 neures du soir Billets et de l'organisation professionnelle, de son hivernement avec eux. Et des cette troste, on vot
sé ; one : a ènes

en vente au presbytere Notre-Dame M. Minville a exposé comment éta- ; ; n tonnes le como de a reception e indigéne Tr
| de Hull blir l'organisation corporative au rennent troquer des pelieteries, cerémonmial qui traverser les
; de : Canada. Il v a, dans ce seul tra- siecles, regnera pendant un certain temps dans toute l'Amérique
Ç vail. toute une mine de suggestions du Nord, se continuera même Jusqu'au temps présent

Quon nouolie pas que i Gala qu'on aura intérêt à lire et à étu- Ecoutons Champlain “Et cependant qu'ils approchoiant
| Dramatique National tiendra son -dier. Mais en plus de cette confé- duucement en ordre, les nostres, s'aporcillerent de leur faire ure

escopeterie d'urquebuses et mcousquets, et quelques petites piece‘
Comme tls opprechoient, ils commencerent à Crier tous ensemble,
ct un des chels rommença de foire leur horangue. ou ils nous

louvient fort, et nous trnant pour véritables, de ce que je leur
OvO1S tenu ce que je leur promis, qui estoit de ies venir trouver

audit saut  Aprcs avoir foit trois outres cr l'escopeterie tun
par deux fois ae !3 barques cu patroches qui y estoient, qui ter
estonna de telle façon qu'ils rne prierent de dire que l'en ne
trrast piu: La pluport de ces gens n ont pos encore enterdu

de mousquets et ls craignent qu'on ne leur fosse mal

rence. soulignons celles de M. Léo
Ferland sur la profession et son
rôle. de M. 'abbe J -B. Desrosiers,
PSS. sur la corporation, sa nature

et sa structure: du R. P. Sauve,
‘O AT. sur la nécessité et le role de
la corporation. de M Léopold Ru- |!
cher sur l'autorité corporative et

l'autorité politique; de M. Jean Bru- |
chési sur les essais d'organisation

‘concours regional nour les troupes

françaises d'Ottawa. lundi 8 le-

vrier, a B heures 30 cu soir. au

Littie Ineatre. angle des rues Hi-

deau et King-Edwara.

Parm: les troupes concurrentes,

le cercle dramatique de 1ecole de

musique et de declamation de l'uni-

ic

; i eu in Huron cue Champlain ovat omene en France toit; . corporative dans différents pays, Un ! 1 p ance
versité dOtlawa presentera le 4e etc. etc Notons aussi les confé- rasurte le récit de son voyoge. Puis les <œuvoges s'établiser:?
et le 5e acte a Andromaque. de JcAN renc + et allocutions de Son Emi- temporairement dons la forêt en attendant que Champlain leur
Racine nence le Cardinal Villeneuve. du R.‘ distribue des quartier, permanents. "Aussi je vis Mon Qarçon

| On peat 1eserver les piaces a P. Archambault. SJ, du R, P. Lo- ui vint hobillé a la sauvage, qui se lous du traictement de-
sauvages et me fit entendre tout ce qu'il avoit veu en so
yvernement, et ce qu'il avoit appris desdicts souvage="

Le quatorze juin, les Hurons s'installent definitivemen:

Les anciens et principoux des deux tribus se reunissent ensuite
devisent longtemps ensemble, puis sis font oppeier Champlaim
et Brulé ‘’qui avoit fort bien opris leur langue”. Et alors à ler
ie premier des trois grands conseils qui se surcéderont pendant
cette traite Par l'intermedicire de Brule, les Hurors disent
donc o Chompiain ‘’nu'ils désircoient fort une estroite omitie

avec moy, estoient foschez de voir toutes ces chalouppes ensemble,
et que nostre souvage leur avoit dit qu'il ne les cognoisot
point, ny ce qu'ils ovoient dans l'âme, et qu'ils voyuient bie:

qu'il ru overt que le gain ef l'avarice au: les y amenoit, et que
auand ils guroient besoin de leur assistance qu'tls ne leur dorne
roieNt QUCUN secours, et ne sero ent comme moy qui m'offre -
avec mes compagnons d'aller cn leur poys, et les assiter. et que
re leur en avois manstre des tesmoignages par le passé
Cela les oubligeo:t tel'emert à me vou!loir du bien, que tout

! que (6 desirois d'eux, © Ossaveroert de mre sOtistaure”

DESROSIERS.

renzo GautMmier,. CS.V.…. de M. l'abbe |
Philippe Perrier, de M. Louis-D.

l’universite, 123, rue Wilbrod |

Durand, etc. Tous ceux qui sinté.

+

|

|

‘prone: Rideau 3860).

Le prix des billets est de 80 sous

et $1 ‘taxe comprise’

«ele-

resse au corporatisme et à l'organi-
sation corporative devront se pro-
cure ce volume qui offre. malgré la
diversité dc la collaboration. une
unité de pensée et de directive as-'
,*ez rare dans les ouvrages de ce
geare. On v puisera une foule de
renseignements utiles. de données!

! sérieuses et de commentaires origi-
naux et personnels qui aideront a '
se faire une idée d'ensemble du cor-
poratisme. de sa nature. de sa
structure. des formes variées qu'il
peut assumer de ses relations avec

.

La soiree du marai 2 fevrier avait

attire une foule qui rempiit a de-

border la salle academique

Comme nous l'at:cns annonce, le

docteur J.-Aibert Couillard presida.

Les juges etaient: | honorable juge

Angers. de la cour ae ! Echiquer;

monsieur Herve Hruneile. cepute

  

   

Leo-Paul

 

         

II, FAUT LIRE    

    

l'Etat. On peut se procurer ie volu- mer ai iarze de ia coic de la Care-

 

!*me en s'adressant au Secrétariat des line

cc A 3 ° » ‘Semaines Sociales du Canada, 1961. ; .
mem -rue Rachel Est. Montréal. I! se TORONTO. 5 La COIMTIL2HIOI.

e eau vive vend $1.50. 81.85. franco. de la région du lait arnonce une
i eee augmentation de un demi-sous Ja

 

 

  
  

 

NEW-YORK.-5----Le TaSSESU"MINE BoUF Te district de Toronto.
. norvégien Rigal a lancé un sans-fil i La revision reviendra effective au
demandant du secours à la suite premier juin prochain et le prix sere
d'une panne dangereuse en haute‘ alors que 12 1-2 sous.

par _ Lee _

Jeanne-Marie GAY
+

‘

 

 

Réactions d'une femme du monce devant les splendeurs des

grandes fètes de l'année liturgique

t

| Lucien Massé & Compagnie
COMPTABLES - VÉRIFICATEURS <SYNDICS

Uurur Ve LfAE “hot bre, 202-2U.

 

Ce petit ‘volume de 1.0 pages a ete imprimé aux ateliers du

Droit. Il est en vente chez l'auteur. 110 Ave Empress 35 sous
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Le journal quotidien spécialement dévoué
aux intérêts de Hull et de la région.

Le journal qui a le plus fort tirage
dans Hull et la région.
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ON SUIT I’EXEMPLE DE HULL
Ottawa entreprend des démarches afin d'obtenir que l'assu-

rance-incendie lui coûte moins cher. — Cette ville invo--
que la diminution notable de ses pertes par le feu. —

. + !
C'est le même argument qui incita Hull à faire pareille ILS REÇOIVENT UNE MÉDAILLE|
demande. DE BRONZE, POUR BONS SER- !

{  VICES RENDUS. i

IRE

  

DECORATION
DE QUATRE

BRIGADIERS,

Les journaux nous apprenaient, il y a quelques jours,; Pendant l'exécution du program- :

que le Bureau de contrôle d'Ottawa avait décidé d'écrire à la
Canadian Underwriters Association pour réclamer une baisse

me d'amateurs donné hier soir au ;
théâtre Laurier et irradiée par le |

des taux de l'assurance-Incendie dans cette ville.
Le grand argument invoqué, c'est celui d’une forte dimi- ville. Chacun a reçu une médaille |

nution des pertes causées par
en ces dernières années.

les flammes, chez nos voisins,

Ces pertes s'établissent comme suit

depuis six ans: $610,466 en 1930; $980,367 en 1931; $632,184 |

cn 1932; $322,378 en 1933; $324,600 en 1934; $318,753 en 1935
et $255,503 en 1936. C'est a compter de 1933 surtout que la
différence en moins est sensible, par rapport aux trois autres |

années précédentes. I

Cet, argument de la diminution des pertes par le feu est |
aussi un de ceux sur lesquels Hull s’appuye pour réclamer|
depuis des mois que l'assurance-incendie devienne moins!
chère chez elle. Et il est pour nous d’une valeur toute par-!

ticulière. En 1934, les flammes faisaient dans notre ville des '

ravages de $102,173. L'année suivante elles n'en faisaient '

que pour $54,505 et en 1936 on n’en avait plus que pour.

$20,505, soit moins de un dollar par tête de population. Chez
nos voisins, le nombre des habitants est environ quatre fois.

et demie plus élevé qu'ici et les pertes par le feu, per capita.|
pour 1936, sont à peu près le double des nôtres.

La diminution des dommages par l'incendie a donc été '
encore plus notable à Hull qu'à Ottawa, ce qui n'empêche|
que la réclamation de cette dernière ville quant a une reduc-
tion de taux peut être parfaitement justifiée. >

Et nous sommes organisés pour prévenir en autant que

possible une augmentation de ces pertes. Non seulement,
avons-nous un excellent service contre ies incendies, mais
le directeur des pompiers et ceux-ci ne cessent de poursuivre

dans tout la ville une campagne destinée à écarter les causes
et les dangers de feu, par conséquent à prévenir l'éclatement
des flammes et à circonscrire leurs dégâts quand elles se

déclarent.

Si la ville d'Ottawa juge à propos d'entreprendre des dé-

marches pour faire réduire ses taux, à plus fortes raisons

sommes-nous en bonne posture pour faire de même. A Ot-

tawa en effet, les taux actuels sont trois ou quatre fois plus
bas qu'à Hull et nous avons pu écrire déjà que ce qui coûte

lé plus cher chez nos voisins en assurance-incendie équivaut

a ce qu'il y a de moins dispendieux ici.

On peut dire assurément que, d'une façon générale, le
genre de construction dans la Capitale est meilleur que chez

nous, mais, d'autre part, depuis des années et des années nous

payons beaucoup plus cher pour assurer nos biens meubles et |

immeubles contre lz feu.

I! est donc temps, semble-t-il, que nous réclamions of- ;

ficiellement une réduction des taux. Un  échevin a déjà |

soulevé la question au sein du Conseil municipal, au début
de janvier, et ce Conseil prendra sans doute prochainement|

la décision de prier les compagnies d'assurance de nous!

adoucir au plus tôt le fardeau qu’elles nous imposent encore !
actuellement. |

Tout un travail a été entrepris à ce sujet dès le prin-
temps dernier, travail auquel ont collaboré les agents d'as-
surance de notre ville et auquel ils sont disposés à collaborer

jusqu'au bout, Nous devrions donc avoir assez d’atouts pour :

présenter aux compagnies un plaidoyer solide et convaincant,

 
i Horner, de McKee,et ils partirent au
.moment où il se trouvait au maga-

post. CKCH. il y a eu décoration |
“de quatre brigadiers scolaires de la |

ide bronze, pour bons services ren- |
{dus dans l'exercice de ses fonctions.
i Les medaiiles ont été remises aux
récipiendaires par les députés A.
Fournier et A. Taché et M. A. Du-
pont, gérant dn poste CKCH.
Les décorés sont Hector Charron, |

de l'école Lecomte, Roland Charron.
de l'école St-Thomas d'Aquin. Aimé !
Ricard, de l'école Cauvin. et Edgar |
Viau, dc l'école Reboul. Ils ont été
fortement applaudis par l'auditoire.
M. R. Lamothe, secrétaire de la

filiale de Hull de la Ligue de Sé-
curite. qui a établi les brigades sco-
laires dans notre ville, était pré-
sent. a
Un homme blessé

par des chevaux

partis en fuite

UN AUTRE A JUSTE LE TEMPS
DE SE JETER DE COTE POUR
NE PAS ETRE ATTEINT.

SHAWVILLE, Qué., 6. — Un hom-
me a été renversé par terre et gra-
vement blessé et un autre a juste
eu le temps de se sauver. alors qu’une
paire de chevaux partis à l'épouvante
quitta la route pour passer sur le
trottoir où se trouvaient les deux
hommes.
Le blessé est James Dale, de

Shawville, qui était a parler avec
Charles Tucker, agent du P. C, Le
premier fut renversé par les chevaux
et le traineau qu'ils tiraient passa
sur lui. Le second fut assez heu-
reux pour se mettre de côté assez
vite. Dale a reçu les soins du Dr
McDowell, qui redoute la présence
de blessures internes chez son pa-
tient,
Les chevaux appartiennent à John

 
sin. Ils brisérent une pompe à ga-

zoline avant de frapper M. Dale. Ils
ne subirent aucune blessure et furent
enfin arrêtés à Cater’s Hill, à l’est de
Shawville. La voiture a été forte-
ment endommagée.

La Cie Brading

prête à donner

la propriété

LA MAISON EN ANGLE DROIT
AVEC LES RUES LAURIER ET
HOTEL-DE-VILLE POURRAIT
AUSSI DISPARAITRE.

un plaidoyer qui devrait finir par remporte le moceau.

On n'ignore pas non plus — mals il est bon de le rap-

peler de nouveau — que Hull se distingue réellement dans la

campagne annuelle de protection contre le feu. Depuis qua-

tre ans consécutifs elle arrive la première pour les villes
québécoises de sa catégorie et en outre, en 1936, elle a obtenu | Hull de la Cie Brading, M. J: La-
le deuxième rang pour tout le Canada. ‘verdure. que cette dernière serait

Nous perfectionnons aussi graduellement nos services ; disposée à donner à la ville la pro-

d'aqueduc el des incendies, et si tout n'est pas encore parfait, | priété construite qu'elle possède jus-
en d'autres termes, s'il reste encore des améliorations dési- .te À l'angle droit des rues Laurier
rables à accomplir, il n'en subsiste pas moins que nous en- | * Hôtel-de-Ville, 1! est tout proba-; | ble qu'une délégation sera nommée
courons de ce chef des dépenses substantielles qui devraient |à la prochaine assemblée du con-

 
| Le maire A. Moussette avant reçu
{l'information du représentant à

nous valoir un retour par la diminution des taux d'assu- |
rances. i

Les contribuables s'attendent, à n’en pas douter, que nos|
autorités municipales ne retardent pas trop a embolter le
pas à celles d'Ottawa, relativement à cette affaire de taux. |

Henrt LESSARD. i

 

 

Magnifiques prix pour |
le grand tirage de la |
soc. Colombienne de Hull

|

Il y a parmi ces prix deux superbes automobiles. —
On peut les voir exposés à l'hôtel Windsor, où se
vendent oussi des billets.

Le grand tirage organisé par la pour jeunes demoiselles. Pour tous

se , pour faire des démarches of-
ficielles auprès de la Compagnie
afin d'avoir la propriété.
La maison en question qui cons-

titue une espèce d'ilôt entre les
voies ferrées de la Hull Electric et
les intersections des rues Laurier
et Hôtel-de-Ville. Donnée à la
ville, elle pourrait être démolie et
sa disparition améliorerait consi-
dérablement la sécurité et la com-
modité de la circulation à l'endroit
indiqué.

Coffret que l’on

veut retrouver
 

Le propriéaire, aussi bien que la
police, tient fortement à recouvrer
si possible le coffret volé ii y a

quelque deux semaines à la bou-
langerie Victoria, rue oNtre-Dame.
Le coffret contenait des bons de
pain et des bons de secours. CeuxSociété Colombienne de Hull, fon-

dée par le Conseil de Hull des Che-
valiers de Colomb, dans un but de

bienfaisance et de charité, bat son
plein, en ce qui regarde la vente
des biliets. Pour Hu!. et les en-
virons. cette vente est confiée à
Mme René Laflamme. qui s'occu-
pe aussi du concours de popularité

—_—

 

renseignements à ces sujets on peut
se présenter à 208, rue Principale,
ou à 270 boulevard St-Joseph, ou
en ore appeler Sherwood 3209-W.

Les prix du tirage sont d'une
grande valeur et de toute beauté:
‘deux autos, modèle 1937, frigidai-
re, machine à coud.e électrique. et
on peut les voir exposés à l'hôtel
Windsor. à l'angle des rues Princi-

pale et Hôtel-de-Cille, où se ven-

qui pourraient donner des rensei-
gnements à son sujet peuvent les
communiquer soit au poste de po-
lice soit à la boulangerie Victoria.
Une récompense est promise.
re

Six morts dans

des explosions 

 

UNE LETTRE DU

 dent ausst les billets.
Le tirage se fera le 24 avril pro-

chain. au cours d'une grande soirée °

'de gala dont les recettes iront à la | DOUZE AUTRES PERSONNES AU
| caisse de bienfaisance de la Société MOINS SONT BLESSEES. — UN
‘Colombienne, de même que celles | IMMEUBLE A TROIS ETAGES

x

Pilules du Dr DeVan a
Un régulateur hyglénique fé-
minin recommandable en vente
au Canada depuis plus de trente
ens Fn vente à la

Louisville

PHARMACIE UNION
Holl. Qué. ce soir-là les gagnants des splendi-

des prix.

D'ici là il faut qu- tout le monde
achète un ou encore mieux des bil-

lets. dans le double but de contri-
lbuer à des oeuvres de charité et
: d’avoir une chance de gagner l'un

 

  

 

Fermes qui Souffrez

 

  
 

  

 

 

des prix.
Sachez qu’il existe an :
remède à vos maux —""""-

66 ”, i
LE PRINTANYL CORS

Fait circuler le sang et decon- Noxacorn.
estionne les organes. il vous cors avec Bee Fristicnnes Nowevite ainsi les varices, phiebites, corn fera le veste Vous oe
némeanroides, les accidents du enlèveres par la racine. Prix
retour d'âge chaleurs. vapeurs, ;jetourd'âg | courant|Soe. Maintenant 35c

A.-R. FARLEY. Ph.C., Hull | En vente au Medical Hall
Sherwood 1446 ;

| — REriqe= acermetres —

rt eee ————

ee

Pour
l'indigestion
aiguë et

ASSURANCES aes:

dyspepsie,
\ flatuosité.
* excès de bile,

Fau, Automobites, Testomac,
algreurs,   Accidents, etc.

Aime Guertin & Cie
e , cardialgle.

wi | Excellente pour
les estomacs

i délicats,

    

provenant du tirage. On connaltra :

it Partie de Cartes

NN > | PharmacieASSUREURS Ÿ és 7) Pharmac
169, rue Principale - Hull pa Aull Gab. |

Tél. Sher. 6568 : ===" Tél. Sher. 471.

EST DETRUIT.

' LOUISVILLE, Kentucky, 6. —
Deux explosions de gaz et un in-
; cendie ont détruit un immeuble à
| trois étages de la rue Floyd de cette
| ville, et on croit qu'au moins six
personnes ont péri. Douze autres

; au moins ont été blessées,
, M est probable que le gaz s'est ac-
cumulé dans un regard endommagée
par l'eau. Environ 15 familles et
des réfugiés à la suite de l'inonda-
tion ont dû fuir de leurs apparte-

i ments, situés au-dessus des maga-
sins de l'immeuble. L'une des ex-
; plosions brisa les glaces des bâti-
ments de tout un pâté de maisons.

; Le chef des pompiers E. McHugh
j estime que les dommages sont de
$50.000. mais il n'a pas voulu faire
de déclaration sur le nombre de per-

| tes de vie tant que les débris ne se
seront pas refroidis suffisamment
pour qu'on fasse des recherches. Le
feu avait été maîtrisé hier soir.

i ——e__
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RP. CHEVRIER
SURLAGUERRE

Cettelettre vient de Gibral-
tar et est communiquée
par le correspondant

de Casselman.

GUERRETERRIBLE
(De notre correspondant)

CALLSELMAN, 5 — Voici une
lettre du rév. père O. Chevrier,
O.M.1., de passage a Gibraltar, ra-
contant les troubles espagnols.

Je suis ici , Gibraltar encore
puore quelques jours, notre bu-
teau, le Julius Caesace, partira di-
manche, le 10, pour le sud de l’A-
frique, et ce n’est qu’alors que le
docteur Blais et moi-même nous
pourrons enfin partir pour notre
cher Basutoland. (est à espé-
rer que d'ici le 10 les choses espa-
gnoles n’iront pas plus mal. C’est
un véritable volcan, tout près d'ici,
à douze milles seulement du côté de
Malaga. Nous sommes entourés
de bateaux russes, italiens et an-
glais, sans parler des autres na-
tiunalités qui dirigent de tous côtés
leurs soldats vers Cadix ou Carta-
gese et les autres ports, tant rou-
wes que blancs de l’Espagne. C’est
épouvantable que cette guerre
d’Espagne! Nous nous retirons en
ce moment chez le Provincial des
Jésuites espagnols, qui ont été for-
cés de se réfugier à Gibraltar
puor administrer leurs travaux.
Hier soir nous prenions le sou-

per avec un chapelain de guerre,
prêtre jésuite et il se cachait telle-
ment dans so nacoutrement que le
docteur Blais n'a pas pu s’aperce-
voir qu'il était jésuite. Vraiment
nous ne savons pas avec qui nous
sommes dans ce Gibraltar, où Rou-

:Res et Blancs se coudoient, sans se
connaître.
“tes nous disait que la Cathédrale

Le Provincial des Jésui-

ve Malaga. une des belles cathé-

drales de l’Espagne. une des plus
antiques, remplies de travaux de
maîtres, sert d’écurie pour chevaux
et vachez. L’évêque lui-même
vient de passer en face de Gibral-
tar pour le nord de l'Afrique, pour
la ville de Gangerè (maroc inter-
national) caché dans une armoire,
comme colis tout simplement. Ta
dû passer deux jours dans cette
armoire, au consulat d'Italie. qui le
cachait dans son bureau à Malaga.
Ce qu’il v a de plus triste à mon
avis, c’est le département des en-
fants catholiques d’Espagne
Russie. Des petits enfants de ©
ans, ete, chargés à Cartagène sur
des bâteaux dusses pour l'Enfer
rouge de Russie. On trouve épou-
vantable ce qui se passait en
Acadie autrefois; le département
des Acadiens, ceci est encore pis, et
plus cruel quand on peut imaginer
ce qui se passera là-bas pour ces
chers petits anges, et il faut con-
naître les Espagnols pour les ai-
mer autnat qu’ils le méritent. Si
on savait ce qui se passe en Es-
pagne, le monde entier serait à ge-
noux et en prière. Voilà qui est
assez pour tuer notre Père Coom-
mun, Sa Saintetté le Pape, qui en
fait une bien triste maladie. Dans
pratiquement la moitié de l’Espa-
gne, puisque les rouges en tiennent
encore la moitié, les jeunes filles
sont farcées de se rendre au
front pour servir les soldats: il en
est ainsi des religieuses des soeurs
cloïtrées, qui doivent se plier aux
exigences d'une soldatesque cor-
rompue , dans toute la partie est
de l'Espagne. Et les Francais et

en

i les Anglais et beaucoup d’autres,
qui devraient ouvrir les yeux, les
protégent et les aident a faire, en
plein 20ième siècle, un tel carna-
ge, ne peut être inspiré que du
diable.
En Espagne, il existe une coutu-

me champêtre qui consiste à man-
ger. le soir du dernier de l'an.
douze grains de raisin pendant que
l'horloge sonne ses douzes derniers
coups de l'année. Cette année, 12
coups de canons remplaçaient ces
traditions joyeuses, et l'arbre de
Noël ne portait comme joujoux que
des fusils. des sabres, et des poi-
rnards. J'ai cue moi-même avec le
docteur Blais neuf de ces églises
d'Espagne complètement détruites.

J'ai mis mon doigt dans le trou
des balles dans les vitrines de ma-
gasin. Nous sommes passés dans
un hospice dont le directeur, un
rouge, a été tué lorsque Franco a
pu s'emparer de la place. Ah! si
vous pouviez voir! Il se trouve ac-
tuellement pas moins de 40.000
Russes en Espagne. semant par-
tout lamort at la tristesse. Ah!
comme nous sommes heureux de
partir pour les extrémités de la
terre, où ces bruits de carnage et
de destruction ne se font point en-
tendre.

Odilon CHEVRIER. O.MT.
* * *

Samedi le 20 janvier est décédé
Mme Antoine Quenneville, à l'âge
de 83 ans. Ses funérailles ont eu
lieu lundi dernier.

M. Léon Charlebois d'Ansonveil-
le, M. et Mme Gérard Charlebois
d'Ottawa et la Rév. Soeur Jeanne
de l'Annonciation. des Filles de la
Savesse( de Lefaivre visitaient M.
et Mme A. Charlebois. cette semai-
ne.

Mlie 1.. Laplante. de Montréal est
en vishite chez M. et Mme A.
Sauvé.

Un grand nombre de personnes
d'ici, étaient de passage à Ottawa
et à Montréal en fin de semaine.
Une assemblée du cercle Wo-

men’s Institute eut lieu mrecredi
dernier sous la présidence de Mme
P. Lafleche. 

au profit des Soeurs
Blanches d'Afrique

| AU STANDISH HALL
| LUNDI, 8 fév, à 2 h, 30
i] sons la présidence d'honneur de
; Mme la mairesse.

Prière d'apporter cartes
et cravons.

PROGRAMME
1—Prière et chant
2—Mot d'ordre, un ou deux con-

seils pratiques.
3—Lecture des minutes et de !a

correspondance.
4—-Lecture—Economie domesti-

que, Mlle Y. Chevrier.
5—Mme J.-A. Huneault. racon- | Tous les amies de l'œuvre

sont invitées.  
 

te son voyage en Floride.
&—Lecture—Conseils sur la grip-

pe, Mile H. Bechard.

 

     
  

JUNEMAHARRY
A SUCCOMBE

| SES BLESSURES
+

Elle s’était jetée en face d’u-
ne automobile en mouve-
ment le 7 janvier

dernier.

L’ENQUETE
June Maharry, 6 ans, est morte

de ses blessures, hier soir, à l’hôpi-
tal municipal. La fillette fut gra-
vement blessée. 1] y a plusieurs se-
maines. quand elle alla se jeter en
avant d'une automobile en mouve-
ment. L'enquête s'ouvrira à 1 h. 30.
cet après-midi, à l'hôpital même.

C'est le ?? janvier dernier que

l'accident mortel
l'angle des rues Percy et Somerset
ouest. L'enfant. ramassée par le
conducteur de la voiture q:u l'avait
frappée, Wesley Caldwell, de Bell's
Corner. fut transportée d'urgence
au bureau du Dr L.-W. Nixon qui
lui prodigua les premiers soins. Il
ordonna ensuit: son transport à
l'hôpital.
Le constable Robert Bayne logea

une accusation technique de négli-
gence contre l'automobiliste Cald-
well qui fut relâché aussitôt après
sous caution.
Outre ses parents, M. et Mme

Louis Maharry. 683. rue Cooper, la
fillette laisse un frère, Royden. Le
sergent Robert Maharry. de la Sù-
reté municipale, est son grand-père.

Les funérailles de la petite victime
so fixées à lundi matin.
4

Funérailles de

Mme P. Lacasse

A l'église St-Rédempteur de Hull
ont eu lieu ce matin au milieu d'u- |
ne nombreuse assistance de parents
et d'amis, les obsèques de Mme Pier- |
re Lacasse, veuve, née Maivina Pé-:
riard.
Mme Lacasse avait épousé en pre-

mières noces, M. Fournier, et en se-
condes, M. Lacasse, décédé.
Agée de 91 ans, Mme Lacasse était

une paroissienne bien connue et
hautement estimée de St-Rédemp-
teur. File comptait un cercle nom-
breux d'amis qui ont appris avec
regret la nouvelle de sa mort.
Le convoi funèbre a quitté la mai-

son mortuaire chez M. Emery Four-
nier, 8, rue St-Hyacinthe, à 7 heu-
res et 15, pour se rendre à l'église
à 8 heures. et de là au cimetière
St-Rédempteur ,pour inhumation.
M. l'abbé Ernest Smith a fait la

levée du corps, et M. le Chanoine
J.-A. Carrière a chanté la service.
La chorale paroissiale fit le chant

sous la direction de M. Léopold Nor-

mand. Mille Thérése Rochon tou-
chait l'orgue.
Conduisaient le deuil: ses fils,

MM. Emery et Auguste Fournier;
ses gendres: MM. Paul Deschamps
e, Henri Fontaine; son beau-frère:
M. Napoléon Blondin: ses petits-
fils: Edmond Fournier, Wilfrid
Fournier, Gérald Fontaine, Léo-Paul
Fournier, Donat Fournier, Willie
Winsell, René Fournier, Roger Four-
nier. Ernest Fournier, Philéas La-
gacé, Honorius Fournier, Adélard
Giroux; son neveu: Philippe Laroc-

que.
Dans le cortège funèbre on remar-

quait aussi: MM. F. St-Martin, J.
Fontaine. O.-J. Abbott, À. Bailey, J.
Remillard. Pierre Légaré, D. Derby,
W.-V. Petit, R. Périard, A. Beau-

 

  

s'est produit a |

—CALENDRIER —
DIMANCHE 7 FEVRIER 1937 — 38e jour de l'annee

Jever du soleil 7.17 — Lever de la lune 438
Coucher du soleil 513 — Coucher de la lune

QUARANTE-HEURES
Notre-Dame de Hull, 5. 6, 7 tév.; Bon Pasteur, 7, 8, 9 fev.

FETE DU JOUR

 

   

 

BLOCUS PROJETE,

TA L'UNIVERSITE i

| Le Juge Fabre-Survever 1}
M. le juge Edouard Fubre Sur-) Si l'état des personnes est Téfi par

veyer, professeur de droit internatio-;la loi du pays d'origine, les forma -
| mal et de droit comparé à l'univer-!lités de l'acte lui-même deépendront
jsité McGill. chevalier de la légion; de la lo! du pays où a lieu la cére-
d'honneur et membre de la société’ manie. Voilà du moins ce que le

+

|
F

|
{|

 POUR L'ESPAGNE
La France insiste pour que
les vaisseaux russes pren-

| nent part au blocus.

PAYSOPPOSES
(Presse Associée)

LONDRES, — L'insistance de la

 
guerre
prendre part au blocus dans la guer-

re civile espagnole, menace aujour-

d'hui d'empêcher l'application de

l'accord international pour contrô-

ler les armes et les volontaires en

Espagne.

plan du comité de non intervention,

dit-on. déclare que tous les mem-
bres du comité devraient être au-
torisés à prendre part à la patrouil-
le des eaux espagnols afin d'assu-

rer l'isolement du conflit.
L'Allemagne et l'Italie ont de-

mandé que les navires russes ne
prennent pas part au blocus inter-

national.
ILS TIENNENT FERME

MADRID, 6. — On rapporte de

Malaga que ses défenseurs tiennent
tête aux fascistes sur tous les fronts.
Les troupes du gouvernement ont
repoussé une attaque fasciste à

i Alora.
UNE ATTAQUE

LISBONNS, 6. — Le genéral de
Llano. commandant de l'armée fas-
ciste du sud annonce qu'il a lancé

une nuovelle attaque contre le front
de Malaga.
ré

a 8e séance de 

 dry. F.-X. Laurin. M. Robillard. H.
Ouellette. J.-V. Monsion, E. Dage-
nais, échevin; H. Duquette, E. Bour-

autres.
Les Révérendes Soeurs Grises de

la Croix étaient aussi représentées.
eles ire:

FEU M. JOSEPH LEVESQUE

Nous avons le regret d'apprendre

la mort de M. Joseph Lévesque,
citoyen bien connu et hautement

estimé de la capitale, décédé hier
dans un hôpital locai après une lon-

gue maladie, à l'âge de 73 ans.
M. Joseph, natif de l'Isle Verte,

était le fils de Pierre Lévesque et
Desanges Macrure. Il vint habiter
la capitale il y & 535 ans passés et
s'‘occupa d'abord dans le commerce

de l'hôtellerie et après entreprit ce-
lui du louage des voitures. Peu après
il entra au service de la ville où il

travailla pendant 15 ans.
Son épouse. née Julienne Dage-

nais le devança dans la tombe en

mai dernier.
M. Joseph Lévesque sur ia rue St-

Patrice pendant près de cinquante

ans et fut toujours paroissien de
Ste-Anne. I était membre des Fo-
restiers Catholiques et de la Ligue
du Sacré-Coeur.

I] laisse pour le pleurer quatre
fils: Joseph. marchand de fourrures,
Emile, traducteur fédéral au mi-

nistére des mines et des ressources,
Alexandre, gérant de rayon chez

Larocque, et Hector de Hull. et deux
filles Rébecca et Blanche. Il laisse
de plus 19 petits-enfants.
Les funérailles auront lieu lundi

prochain à 8 heures & 1'église Ste-
Anne. Le départ du convoi funèbre
se fera de la résidence de son beau-
frère, 353, rue Clarence à 7 h, 45.

ire Notre-Dame d'Ottawa.

Le “Droit” prie la famille si dou-
loureusement éprouvée c'accepter
l'expression de sa plus vive sympa-
thie.

teers)ce———

RETRAITE SACERDOTALE

Une retraite fermée pour les pré-
tres de langue française du diocèse
aura lleu à la maison du Sacré-
Coeur de Hull. du 7 au 16 juin.
Elle sera préchée par le R. P. O.

EEE

| 7—Lecture—Embellissement des
‘ parterres, Mme E. Auger.

8—Rapport, Unité sanitaire.
Mme F. Laoduceur, prés. et
J. Thibault. see.

| 9--Activités du cercle de la Bon.
i ne ménagère, donnés par Mlle

L. Bourbonnais.
Après l'assemblée, il y eut une

 
| partie de cartes.

 

geois, Wilfrid Trépanier et plusieurs ;

!

Linhumaticn se fera au cimetié-

Lacouture, de la compagnie de Jé-

 

la conférence de

Détroit, ce matin

LA SITUATION RESTE LA ME-
ME, A FLINT, OÙ LES GRE-
VISTES OCCUPENT ENCORE
LES USINES DE GENERAL MO-
TORS.

(Presse Associée)

DETROIT, 6.—Les deux parties
ont consenti à la séance d'hier de
la conférence convoquée par le gou-

verneur du Michigan, M. Murphy, a
confier à des sous-comités, l'étude
de questions secondaires. On rap-
porte que l'union maintient encore
sa prétention à être reconnue par
la General Motors comme seul in-
termédiaire entre celle et ses ou-
vriers. mais ia compagnie reste fer-
me dans sa décision. M. Murphy
reste optimiste apparemment, et

d'aucuns affirment que l'union a
déjà modifié sa demande. Toute-|
fois les séances sont secrètes et on
en est aux conjectures. A Flint, la
situation est la méme qu'hier. La
compagnie n’a pas encore fait re-
mettre au shérif le mandat d'ar-
restation émis par le tribunal con-
tre les grévistes qui font la grève
sur le tas.

Si la conférence faillissait, la loi
martiale serait probablement pro-
clamée a Flint. Le shérif a con-
sulté le gouverneur pour savoir ce

qu’il devrait faire au cas où il serait
forcé d'agir contre les grévistes.
M. Murphy n'a pas encore répon-
du.

Harry Wheeler

en lête dans

le grand derby
LE "MUSHER” DE ST - JOVITE, P.

Q., AVAIT L’AVANTAGE DE 3
MINUTES AU DEBUT DE LA

2e JOURNEE À LACONIA.

(Presse canadienne)
T.ACONIA, N. H, 6. Tes am

bitleux chiens métis de Harry Wher-
ler, de St-Jovite, P. Q. avairnt un
avantage de trois minutes, quatre

secondes 3-4, cr matin, quand sept

conducteurs-rxperts d'attelages de
chiens ont entrepris leur deuxième

étape de trente milles dans Je der
by annuel de chiçus de Faconis.
Les Canadiens — six sur sept

ont capturé les quatre premières po|
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trente milles, disputée vendredi aur

royale du Cænada. donna hier soir, Conseil Privé a décidé dans la cause
lune intéressante causerie sur le droit i désormais fameuse de Berthiaume
international privé au point de vue‘ vs D'Astous. Deux canadiens s'étant
mariage. La conférence donnec par

| l'honorable juge à la salle academi-
j Que de l'université d'Ottawa était
une adaptation d'une conférence

mariés en France sans avoir passé
par les cérémonies du mariage civil.

lle mariage fut déclaré nul par les
tribunaux français des tribunaux

faite à La Haye, en 1935, à !a cour'du Quebec en acceptérent la validi-
de droit international. Le titre offi- te. mais leur décision fut renversée

France pour que les vaisseaux de} '
russes soient autorisés à ,riage fut l'une des principales cau-|

La note française, en reponse au |

ciel de la causerie d'hier soir fut
lle suivant: le mariage en droit in-
‘ternational privé d'aprés la lot et la
doctrine au Canada.

! CONFLITS DE DROIT

Depuis la confédération, le ma-

1ses de conflits de juridiction entre
le parlement fédéral et les législa-
tures. L'Acte de l'Amérique Britan-
{nique du Nord confère expressément
au parlement le droit de legiférer
sur le mariage lui-même, tandis que
la cérémonie du mariage et ses for-

| malités sont laissées à la juridiction
des législatures. Mais ces articles 91-

82 de l'Acte sont loin de règler la
question, puisque toute la substance
du mariage pourrait entrer sous les.

termes formalités et cérémonie. i
Les différentes législatures sem-

blent avoir décidé que les formalités
substantielle du mariage soient de
leur ressort, puisque toutes ont 1égi- |
féré là-dessus: les lois de la célé- |
bration du mariage diffèrent d'une,
province a l'autre. Ainsi. quand une;
loi du parlement fédéral permit al
un veuf d'épouser sa belle-soeur, le
Québec se hâta pour éviter tout

(conflit d'édicter une loi semblable.

REFERENCE LANCASTER

Plusieurs tribunaux du Québec
avaient annulé des mariages entre
catholiques et non-catholiques célé-
brés par un ministre non catholique.
Un membre du parlement, Lancas-
ter, porta la question devant la
Cour Suprême. Celle-ci, après avoir
déclaré que la question n'était pas
de son ressorts, émis quand même
une décision: les mariages ne peu-
vent être annulée pour différence de
cuite soit entre les époux, soit entre
le ministre et les époux.
MARIAGES A L'ETRANGER

ce sujet entre les différentes provin-
ces canadiennes, la question est
peut-être encore plus délicate lors-
qu’il s'agit d’un mariage fait à
l'étranger entre canadiens.

   
i

COURSDE
SECURITE

Si des conflits peuvent s'élever à :

 

.par lc Conseil Privé.

| La décision du Conseil Privé n’a
| pas cependant détruit toute contro-
verse. Les avis sont encore partages.
Ii semble assez illogique en effet,
que la loi d’un pays condamne l'acte

| de deux nationaux passé à l'etran-
ger parce qu'ils auraient trop bien
cbserve leur propre loi nationale
Nombreux sont les tenants de la
doctrine que la loi “locaus regit

| actum” est facultative: d'ailleurs de

{nombreux accrocs ont été faits de-
! puis à cette loi.

LE DIVORCE
L'Âcte de l'Amérique Britanniqu'

du Nord admet le divorce au Cana-
{da et le place sous la juridiction du
parlement fédéral. Celui-ci a cons-
titué plusieurs cours de divorce dans
les différentes provinces. Ainsi.
l'Ontario a sa propre cour du di-
vorce. Seul le Québec n'a pas de
cour de cette juridiction, mais com-
me le Québec est, comme les autres
provinces, signataire de l'A.A.B.N. 1l
faut admettre que le parlement fe-
déral aurait le droit de prononcer
un divorce entre deux québecois.
Le conférencier termina par la

présentation de cas particuliers re-
latifs aux mariages célébrés par des
officiers diplomatiques ou consulal-
res britanniques, au mariage con-
sensuel ou de droit commun, au
mariage entre sauvages et blancs, et
au statut des veuves d'un chinois
bigame.
Le conférencier ful présenté par

M. Léon Mayrand, président de ln
société des Hautes Etudes Politiques
de l'université. sous les auspices de

laquelle la causerie avait été orga-
nisée. M. Surveyer fut vivement
applaudi par un auditoire d'élite.
dans lequel on remarquait le charge
d'affaires de la légation de France
et Madame de Lageneste, M. Louis
Baron. M. Laurent Beaudry, du mi-
nistère des affaires extérieures, MM.
les juges T. Rinfret, Angers et Cons-

tantineau, MM. F.-J Audet et R.

Gibeault. 
te fin par les autorités de l'écoic.

Les nouveaux membres de la Bri-

gade devront servir un apprentissa-
ge d'au moins une semaine sous les
ordres de Brigadiers expérimentés.
Les insignes réglementaires des

Brigadiers sont la ceinture ct la
bandoulière blanches, que le Briga-

 

 

JUVENILE
—_ dier doit toujours porter quand 1!

Publié pour fin d'éducation scolaire, | est en service, de même que le bou-

en collaboration avec la Ligue de | ton-insigne qu'il placera sur son ha-

Sécurité publique de la province de bit. du côté gauche.

Québec. punta pr |! I est interdit aux Brigadlers

! d'avoir, lorsqu'ils sont en service, des
; bâtons, des sifflets, des drapeaux,
ete. Ils n'en ont nullement besoin

—-- | pour bien remplir leur devoir.

Comme vous l'avez constalé, la! Les Brigadiers, telles que nous les
fonction de la Brigade de Sécurité

|

concevons, n'ont nullement besoin
est d'assurer aux écoliers la sécurité

|

de sifflets pour diriger les écoliers.

de la route aux abords de l'école.| Dans certain scas, on a fait usage de

La Brigade voit donc particulière-

|

petits pavillons pour faire des si-

LES BRIGADES
DE SECURITE

ment à réglementer et à diriger le
mouvement des élèves quand ils ont
à traverser la rue près de l'école.
Les Brigadiers n'ont pas, c'est évi-
dent, la charge de diriger le mou- |
vement des automobiles, mais ils peu-;
vent, lorsqu'un groupe d'écoliers |
s'est déjà engagé sur la chaussée
pour traverser la rue. attirer l'at-

!tention des automobilistes qui ap-'

| prochent.
Une des fonctions les plus impor-1

tantes de la Brigade est de former|
les écoliers à des habitudes de pru-
dence en tout et partout, dans l'usa-

ge de la rue, à l'intérieur de l'éco-
le, et sur les terrains de récréation.
On choisit pour faire partie des

Brigades. des élèves qui font preuve :
d'initiative et qui se montrent par-
ticulièrement responsables et capa-
bles de diriger leurs camarades. —
La participation a la Brigade doit
i être entièrement volontaire et ap-
prouvée par les parents, — Il sera
bon que le Chef de la Brigade soit
nommé pour tout un terme scolai-
re, mais les autres membres peuvent
être nommés pour une période plus
courte. — Quand il y a lieu, on peut
obliger un officier, ou un membre de
la Brigade à céder sa place à un|

 

 

 
son terme d'office.
Le nombre des Brigadiers varie {

y a à protéger. La Brigade com|

gnaux. Mais, en général, cette cou-
tume a été critiquée et disconti-
nuée: le pavillon donnait au Bri-
gadier comme à l'automobiliste, l'im-
pression qu'il s'agissait d'un service
policier, impression qu'il faut tou-
jours éviter soigneusement, si l'on
veut que les Brigades continuent &
remplir utilement leur rôle.
ee re

CETTE ACCUSATION DE
VOL ARME RENVOYEE

Le député-magistrat O'Connor de-

cida ahter après-midi que la preuve
de la couronne dans la cause de Wil-
bert McDonald, 89, rue Preston, et
Albert Finn, était insuffisante. Le
magistrat déclara qu’il ne voyait
pas de preuve assez forte pour de-

truire les alibis des deux prévenus.
Les deux jeunes gens étaient ac-

cusés d'un vol a la pointe du revol-
ver le soir du 23 fanvier dernier, rue
Louisa. vol au cours duquel Fidon
Lyntell, camionneur, fut dépoullié

de quelque $35.
—_——————

Ils se font couper les ailes
WINNIPEG, 5. — Plusieurs pilote:

du Manitoba et de l'ouest de l'On-
tario ont perdu leur permis et dr-

; autre. même avant l'expiration de‘ \ront rester sur le sol Comme le

restant des mortels à la suite d'une

décision du ministère du transport.
sitions dans la première étape de | Suivant le nombre des écoliers qu'il | division de l'aviation.

 

ina pite presque dépourvue de nei-| porte habituellement de 12 à 15! Des grains de semence pour Québe«.
ze. le seul concurrent américain | Membres, y compris les officiers. II! CALGARY. 5. — Le bureau de l'a-

Charles Belford, 17 ans, de Laconia, ¥ 8 le chef qui peut être. soit le griculture du Dominion de Calgary
se classa cinquitine. capitaine ou le président; le sous-| a commandé pour le gouvernement
Les “huskies” dr Wheeler firent 1, chef qui peut être le lieutenant où; de Québec 50,000 minots de grains

ditance dans le temps relativement, 1€ Vice-président, et enfin, le deuxié- d'avoine No. 1 auprès des agricu!-

secondes 1-2, «ix minutes de moins |
que le record de la piste, Emile

Martel de la ville de Québec es clas-
sa deuxième en deux heures, 22 mi:

nutes, une minute 1-4. Ovide Carrier,|

aussi de Québec, arriva troisième. |

On prédit de la neige pour aujour- |

d'hui et l'on attend quelques cen -!

taines de personnes sur la rue’ prin-
cipale pour assister au dfpart des
chevallers de la nelge.
mt

DEUX HOMNES VOLENT UNE
COUVERTURE D'AUTO i

 

Hervé Jetté, 4 avenue Eimwood, |
en regagnant hier soir sa voiture
automobile, apergut deux hommes !
qui en sortait emportant une cou-(
verre. Il les suivit, les vit entrer ;
dans une buanderie; 1! appela aus-
sitôt la police qui n'eut aucune pei-
ne à cuelilir les ceux hommes.
Les deux individus déclarèrent se !

nommer William Hunter et Henry
Hilliken. D'apres le rappport de
l'agent qu fit l'arrestation, Hunter
admit le vol, mais affirma que son
compagnon
façon. Tous deux comparaitront en |
corTectionnelle aujourd'hui.
tet eee.

Des meilleurs salaires pour les
contremaitres,

KINGSTON, 5. — Une augmen-
tation de cinq pour cent de l'heure
pour les menuisiers sera accordée |
par les contremaîtres de Kingston
et demeurera en vigueur pour tou- |
oi la prochaine saison de construc-
on,

 

   
 

#==-<| PRÊTS
Remboursable mensuellement - Strictement confidentiel

scrétaire. ;

Il est bien inutile de vous dire
qu'il v a beaucoup de travail à faire
pour la formation et la mise en mar- |
che d'une Brigade. En général, la;
Brigade semble fonctionner beau-|
coup mieux quand elle est organisée

avec la coopération d'un agent de po-,
lice. délégué particulièrement à cet-

lent de deux heures, 18 minutes, 56 ME sous-chef qui sera le sergent OU | teurs de la Rivière de la Paix

Entente impossible.

TORONO, 5. — En dépit des cing
journées de conférences et de dijs-
cussions 11 a été impossible aux re-
présentants de l'Ontario Hydro
Electric Power Commission et de
l'Ottawa Valley Power Co. d'en vr-
nir à une entente
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UN PEUDE LA FRANCE
Presse canadienne — Agence Havas — Correspondances Spéciales |

 

seronl illustrées par |
des exemples floraux

L'eminent botaniste Plaringhem parle de l'Exposition:
des Arts et Sciences de 1937.

P Cal, -- Havas: , Blaringhem à qui nous avons de-
PARIS, 6. — ‘Les lots de l'hérédité mandé l'origine Yes plantes exposes

delinies par De Vries seront illus- “Une bonne partie du jardin expe-
trees pur des exemples floraux à | rimental de Meudon qui fut le
l'exposition au printemps pro- | jardin de mon oncle Daniel Berthe-
chain” a déclaré l'éminent botaniste

|

lot et où jai obtenu moi-méme des
Plaringhem de l'Académie des Scien- hybrides extraordinaires sera trans-
ces au représentant de l'Agence Ha- ‘ porté au jardins du Grand Palats”
vas. ; nous a répondu le successeur du
La botanique tiednra une large ! Guignard à l'Académie des Sciences.

blace dans la partle consacrée aux. “Les pois de senteur dont les An-
aclences de l'Exposition des Arts et glais ont obtenu d'admirables varié-
Techniques de 1937. C'est dans le' été viendront de Londres. J'ai fait
Jardin pres du Grand Palais ou se égalernent appel à tous les savants
tiendra l'exposition particullère des qui s'occupent des hybrides dans la
sciences. que les visiteurs auront: inonde entier pour qu’ils contri-
l'occasion d'admirer les extraordi!-; buent a orner le jardin de botani-
nalres cultures de plantes obtenues ; que appliquée de l'exposition et pré-
d'après l'étude de l'atavisme bota- | senter les merveilles florales qu'on
nibue. L'organisation de cette cu-, peut obtenir actuellemnt par la sé-
rleuse section de l'exposition est ‘lection et l'hér' lité,
——— —

ON PEUT CONSULTER
CHEZ SOI LES PIECES
ET LES MANUSCRITS

Ces documents uniques sont une reproduction
photographique.—Heureuse initiative.

 

 

 

 

 

PARIS, 6 (P.C-Havas) -- On , photographique. C'est a la suite de
peut désormais consulter chez soi ; l'heureuse initiative de la Société
les pieces les plus rares et les ma- des amis de la bibliothéque nationa-
nuscrits uniques de lu bibliothéque ‘le qu'a été créé le service de docu-
nationale. !mentation et renseignement photo-

Il est vrar que les documents ne graphiques qui occupe d'importants
quittent pas pour cela les rayons et | locaux dans le palais de la biblio-
les vitrines de la rue de Richelieu | théque. Moyennant une faible rede-
ou Îl5 reposent à l'abri de tous ris- ! vance le nouveau service permet aux
ques. Les documents qu'on expédie | érudits d'avoir sur leur propre bu-
aux chercheurs qui en font la de- | reau la reproduction de telle ou tel-
mande ne sont qu'une reproduction (le page les intéressant plus particu-
a = —

de l’hérédité |
“MARI, LA VILLE PERDUE"

a livré tous

i L'archéologue André Parrot publie les résultats de
trois années de fouilles en Syrie. — Contempo-
rain d’Abraham.

 

+ P.C.-Havas)

PARIS. 2 février— La capitale du!
roi 2Ziolirim, un contemporain d'A-|
brahlam, a livre tous ses secrets.

Sous le titre ‘Mari, la ville per- |
due,’ l'archéologue André Parrot|
vient de publier les résultats des
trois années de fouilles qu'il a me-
nées à bonne fin sur le “Tell” de

Abou Kemal aux bords de l'Euphra-
te en Syrie. Trois années de dur
labeur dans l'argile durcie par le
soleil ont été marquées de deuils:

le cnef de l'expédition a eu la dou-
jleur de perdre deux de ses aides,
collaborateurs de tous les instants.
André Blanquis et Paul Français
morts dans un tragique accident.

{C'est à ces deux pionniers de l'ar-
chéologie mésopotamienne qu'Andre
Parrot dédie son livre qui reconsti-
tue la vieille cité qui domina le haut
Euphrate aux environs de trois mille
fans avant le Christ Jusqu'au mo-
ment ou elle succomba sous les

| coups des babvloniens venus du sud

| CE———————————————

lliérement. Ils sont ainsi à même de
les étudier à loisir aux heures qui
leur conviennent sans avoir à se
| plier à Ja discipline des heures d'ou-
l verture et de fermeture de la biblio-
ithèque. En outre les documents
sont sauvegardés contre tout acci-
dent matériel, vol ou falsification
; comme le cas s'est malheureusement
produit. Le service photographique

| peut fournir un cliché positif ou né-
gatif de n'irnporte quel texte déposé
à “la nationale”. En s'entendant à
l'avance avec la diction les intéres-
sés peuvent même venir eux-mêmes
opérer et photographier dans les
conditions qu'ils désirent la page ou
le document qui les intéresse. I] faut
une douzaine de jours dans les cas
ordinaires pour que le demandeur
reçoive la photographie qu'il désire

 
 

Nouvelles

  

 

La capitale du Roi Ziolirim

Jy

 

i RELIGIEUSES
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AUX UNIS SURSTJOSEPH

  

t

' André Siegfried donne une Le Rév. Pere Denis Buzy,
| intéressante conférence supérieur des PP. du Sa-

sur ce sujet au Colle- cré-Coeur, écrit une
lege de France. vie du Pere nourn-

‘P.C.-Havas) cier.
PARIS, 6 — Quel est l'avenir des

ses secrets
 

  RECORDDENDURANCEEF
DE DÉVOUEMENTDE M. LE
CHANOINE DESGRANGES

Le député du Morbihan prononçait mardi dernier sa

trois millièmeconférence en 38 ans.

PARIS, 2 fevrier. -- :P. C.-Havas» tout le monde

— Un apôtre de l'église de France! La-dessus le chanoine Dusgluiss

à prononcé mardi sa trois milllième nous raconte une sème IUépiisdoir

conférence: En trente-huit ans de d'anecdotes qui torment la petrte hi

luttes oratoires le chanoine Des- toire de son apustolat. un jour di.

! granges. député du Morbihan, batt! une reunion publique un homme hi

‘ en effet ce record d'endurance et de sute se leve el ilnsulte: le chano.

| dévouement. ne furieux lui demande  polliness

i ‘Pourquoi je me specialisai dans.son nom. L'homme 1c,xuu Dur

les conférences coutradictoires? de- mot de canibronne. Alors lv ch.
Pt

sous la conduite du Napoleon de

ides eaux usées comportant notam-

l'époque: Hamourabi. le premier
grand conquérant et grand littéra-
teur de l'histoire. Les prévues de la
fin tragique de Mari abondent:

Poutres calcinées. murs éventrées,
statues brisées, c'est sous cette cou-
che de décombres recouverte elle-
même par l'argile des briques dé-
composées par l'humidité et recuites
par le soleil que la mission française
est parvenue à remettre au jour non
seulement des palais, des temples et

des maisons de la capitale du roi
Zioltrim, mais encore l'âme même
de cette cité. ‘

ETONNANTE CIVILISATION

Les habitants de Mari étaient
parvenus à un état de civilisation
matérielle qui étonne. Dans le pa-
lais, chaque chambre du quartier des
fonctionnaires a sa salle de bain.
les canalisations des eaux pures et

ment le tout a l'égout ont recom-
mencé a fonctionner dés les premie-
res pluies comme il v a trois mille
ans. Outre la salle des archives dont
l'importance pour l'histoire de l'Asie

occidentale avant l'établissement
des grands empires sera considéra-
ble, on a découvert à Mari une salle
d'école, le bureau des fonctionnaires
fiscaux, des cuisines gigantesques et
le sanctuaire de “La déesse au vase
jaillissant.” C'est dans ce sanctuaire
qu'a été faite la plus curieuse dé-
couverte de ces fouilles. La merveil-
leuse statue de la déesse. une divi-
nité des eaux, est truquée. Revêtue
d'une robe ondée, coiffé d'un casque
cornu, ia divinité porte dans ses bras
un vase. Au moment des grandes cé-
rémonies, probablement sur les in-
vocalions des prêtres. une eau pure
s'échappait du vase comme un signe
d'intervention divine. C'est qu’un
conduit dans l'intérieur de la statue
met le vase en communication avec

travailleurs aux E.-U.? Telle est la

question à qui répondit aujourd'hui tre le Rév. Père Denis Buzy, supé-

André Siegfried à une conférence au
College de France. Soixante pour
cent de la population américaine
travaille et le nombre augmente
sans cesse avec un pourcentage
croissant de femmes. Depuis 1890 les
individus au-dessous de 16 ans dis-
parurent pratiquement des travail-
leurs tandis que de 40 à 60 ans ils
sont restés stationnaires. Donc c'est
une erreur de croire qu'aux Etats-
Unis on ne travaille pas vieux. C'est
également une erreur de croire oue
lc nombre des travailleurs de l'in-
dustrie croit. La véritable augmen-
tation est dans les transports et le
commerce, etc. C'est-à-dire dans lez
occupations intermédiaires. Le con- |
férencier insiste sur le caractère des
castes de travailleurs qui n’est brisé
que par l'esprit démocratique sans
lequel la société rappellerait celle
des Indes. Les métiers pénibles et
inférieurs sont réservés aux immu-|
grés et étrangers, les professions no-
bles, libérales et mécaniques aux
américains pur sang. Quelles sont
les conséquences passées et à venir
de cet état de choses ? Tout d'abord
les travailleurs ne firent pas face
au patronat sur un pled  d'égalite
comparable à l'Europe.

Les patrons disposaient d'une
grande liberté vis-à-vis des ouvriers
immigrés. D'autre part la diversité
des races et l'origine des ouvriers
empécha ceux-ci d'organiser des
syndicats. C'est pourquoi le mouve-
ment de groupement des travailleurs
américains fut beaucoup plus lent
qu’en Europe. L'élément nouveau
aura de grandes répercussions sur
l'avenir. Il s'agit de l'arrét de l’im-
migration. Cette mesure favorisera
la fusion de tous les ouvriers en
amérique. Les masses s'unifieront et
ll mouvement ouvrier s'accentuera.
Cependant les problème sociaux
conserveront toujours dans ce pays

 

; aimer,

 
| couplets du cantique qui

| nes de Bethléem et Nazareth.”

PARIS. 6—Saînt Joseph. Sous C° (se le prêtre-député. C'est tout
_ simple: comme jeune prêtre à Li-

rieur général des prétresa| moges je me trouvais en contact
Coeur de Betharraam. publie | avec des cuvriers et frappe de leur
éditions des ‘Cahiers de la Vierg ignorance religieuse je voulus les
l'ouvrage de sa vie. le Père éclairer. La libre pensee organisait

“J'ai eu, nous expliquait le TETE à cetle époque de nombreuses reu-
Busy, le bonheur de vivre de lor nions ou l'on faisait l'apologie de

es années dans ces lieux GC l'athéiame. Je me nus à frequenter
l'évangile, de les contempler et les ces réunions pour y apporter la con-

jal passé ve méme UerS!tradiction. Au début l'evéque con-
de siècle dans la méditation savou- | siderait mes initiatives d'un oeil de-
reuse des mystères; je voudrais AU- favorable. Un beau jour 11 apprit
jourd’hul faire entendre quelques; que les libres penseurs inquiets de

chantat | l'effet produit par mes interventions

| spontanément en moi sur les colli- |yvaient décidé de diminuer le nombre
de leurs réunions. Dès lors l'évêque
me donna tout son appuis.

DANS TOUT LE PAYS

‘Depuis Jai parlé à travers Loute

 

BELLES ILLUSTRATIONS

: Les illustrations d'après Ghirlar-

dajo Luigi nous aident au travers

ces 200 pages à suivre les détours

| de cette existence "prédestinée” dans | mas, les cafés, jai harangue toutes
| l'éternité”. ; s sortes de foules, 11 n'existe pas un

Puis. dans la conclusion à laquel- | seul chef-lieu de canton où j ne
le nous arrivons insensiblement, le | me sois fait entendre. Jamais rèu-
Père Denis Busy développe cethè- | nion ne fut assez houleuse pour que
me: ‘Saint Joseph. patrons de l'Egli- je sois obligé de renoncer à la pa-

{se universelle.” «role. Une seule fois sur 3,000 la po-
| “Aux pères de famille Ul accordera lice dut faire évacuer la salle. Je
la grâce de veiller sur les enfants | montai sur un tas de pierre el parlai

iet les élever chrétiennement. Aux ; jusqu'à deux heures du matn.

| époux la grâce d'un amour mutuel; Mieux encore, j'ai toujours eu les
jet d'une parfaite concorde dans les | metlleurs rapports avec mes contra-
liens de l'union conjugale. AUX dicteurs: en effet ma devise fut tou-

vierges la grâce de garder et d'af- | jours “aucune concession aux idees,
fermir leur chasteté. Aux riches el | toutes les concessions à la courtoi-

aux grands 11 apprendra quelle est | sie.”

la vraie grandeur, quelles sont les Camille Chautemps aujourd'hui

vraies richesses: aux ouvriers et aux ministre de l'Etat, Jean Zay, minis-

pauvres il apprendra la manière de |tre de l'Education, Marx Dormoy,

sanctifier le travail et se sanctifier ; ministre de l'Intérieur. Renaud Jen.

eux-mêmes, heureux Ge ieur modes. président du groupe communiste de
te condition. la Chambre furent mes adversaires

Aux âmes obligées de mener dans | sur de nombreuses tribunes.  L'as-
i Je monde une vie active et très OC- cendant d'un prêtre catholique sin-

cupée, i! apprendra à joindre le|cère sur les auditoires populaires

souci et la vie intérieure. reste toujours considérable: Un jour.

Aux âmes contemplatives, il ap-|à Toulouse. l'un d'eux se précipita

prendra le secret toujours de Vivre sur moi et m'embrassa sur les deux

en oraison. Tous les chrétiens, tous joues; un autre jour, à Alger, un

 

 

 

 

: la France: Dans les cirques, les cine-

noine réplique tranquislen

; m'en doulais

Ce n'est pus la seule sui u. +

rieurs furent de son cote.

De Montfreid

reviy ra

aventures

PARIS, 6. (P.C.-Havus> -- Tien!

de Montfreid jouera le role d'Heur

de Montireid dans un film qui ser

une sorte d'édition cinématographi

que des souvenirs de ce Voyager

‘aventurier sur les côtes de la me:

Rouge et dy Abyssinie pubbes a

rours des dernieres annets

Les principaux episodes

aventures seront en quelque

‘réunis dans ce film, qui portera h

‘même titre que celui dy ses livre

‘qui à obtenu lé plus de succes: “La

| secrets de la mer Rouge”, C'est Is

première fois qu'on porte à Vécran

len une sorte de reconstitution,

personnage encore vivant, et que

personnage joue lui-même son role

Mais les “Secrets de la mor R

 

ss

de nt
sort

WOU

te”, dont le producteur cest l'Arzer
tin Berone. et le metteur en seen

| Pottier. n'auront pas comme Un
ques interprètes Henry de Montfrein

‘et des domestiques noirs ct ne se-

"ront pas un stûnple documentaire
| Mais une sorts de documentaire ro-
{mance ou paraitront des acteur:

connus du public notamment Harr

!Baur et. dit-on, Le Vigan.
| Henry de Monttreid est déja pat -

ti le 27 janvier pour Obok, prés du
Djibouti. atin de préparer larrive
de la troupe, qui quittera Paris av

début de février, On tournera les
extérieurs en Somalie française, puis

 

dans la province de Harrar. ei.

| Henry de Montfreid possède des pro-
priétés. Les ‘intérteurs” seron’ obtenir.

 les hommes sont les clients de ce

| céleste patron.”
très exotique le caractère spécifique
du pays et purement américain.

un réservoir dissimulé derrière l’ido-
le.  Juif socialiste enthousiaste m'ap- tournés en studio à Paris, au cour.

porta une gerbe de Ileurs devant| de l'été.

 

 

CRÉPE PLAT DE SOIE
Approprie ao la lingerie. aux robes pour enfants,

blouses, jupons, garnitures, etc. Ravissantes paste! au

choix, telles que vert nil, jaune, rose corail, vert bou-

teille, tan anglais, marine, noir et blanc.

de lorgeur. Spécial, la verge

Special de 9 heures!

TISSUS
IMPRIMÉS
10<

lrssus à impressions fieuries, de poupon-

nicrès et toiline imprimée, Dans una
grande voriété de couleurs et des-

‘’ns. Tous 36 pcs de largeur.
Special, la verge, 10e.  

CANTON
Rugueux

49<
Qualité épaisse Nouvelles tentes au

choix telles que bleu et rouge couronne-
ment, vert, turquoise, Paddy, poudre, beige
tan, marine, pensée vert bouteille, flam-
me, Ni. American Beoutv. coquille d'oeuf
et nor. 38 pes de largeur. La verge,
49c.

Freiman — Troisieme Etoge

38 pouces

IMPRIMÉ

19¢
Rayon imprime de quali:

de choix, sur fonds moyens et
foncés. Justement ce que
vous désirez pour ‘usage cc-
tuel. 36 pcs de largeur. Spé-
cial, la verge, 19e.

 

pie et lavable.

 outres 28 pcs de largeur. Spécial, lo

Vente!

TISSUS LAVABLES

25C LA VERGE

Organdi, basin et maille de texture fine, avec a--.
+, flaconnés. En diverses dispositions et teintes. Une
occasion dont vous ne saurez manquer de profiter Dc
chics robes d'été peuvent être confectionnées avec ces tr” -
sus, pour le jour, les sports et le soirs Spéciol, la verge
25c. IMPRIMÉ

Tissé

39
  

5 PIESTT2

1J verges.
Pctites dispositions.
voyants, impressions
zées.
le printemps.
Valeurs courontes jusqu'a 98c
col, lo verge, 39c.

Gros Nouveaux Tissus
ImprimésFrançais

Le nom d'un fabricant réputé n’est pos
mentionné en raison du bas prix.

Longueurs exclusives

VALANT JUSQU'A 8.95
C est vraiment une auboine Le premier étoilage de

nouveaux fissus imprimés, à des prix inférieurs à leur
véritable valeur. Tissus im-
primés du genre couturière
que fes dames bien mises
préferent. Les plus beaux
créues de Chine, exquis tis- e
sus diaphanes, nouveaux
dessins des plus seyonts

La verge

Crèpes Nouveautés et Satins Brochés
0Gverges oF soTm Drocne, vrôpét nouvécutés, Tissus à rOyurés enpareil, et autres nouveaux crèpes

Attroyontes terntes du printemps: marine, vert, bleu, ton anglais, brun, etc. 38 pcs de lorgeur.

Special, lundi, ia verge . LL . . LL Le
temps dans je lot.

Vaiant jusqu'à $1.95.

 

 

du pin.

Freiman — Te

Fascinantes combinaisons d'impressions.

Le petit dessin fleuri est trés attrayant.

en plusieurs nouveaux coloris du printemps.

bleu, vert, rcuge, mauve, jaune, brun, rose et plusieur:

Nouvelles Consignations du Printemps de

CREPES IMPRIMÉS

5 9<|
Tissu seu-

Teintes

verge

Imprimés
89c a $1.25 la verge

79:
au verges uoitroyont.

mprimés, crèpes plats et tiszus nouvenu-

tes, Une grande voriété de chic.

combina:sons imprimées, 6” dest

nouveaux ct ottrayont: Fond.

pôles et foncés pour les per

miers pours du printemps e!
l'été. 38 pcs de largeur
Spécol, In verge, 792.

tC TU

“VCD verges en longueurs de ; u
Dessins noirs et blan-s.

dessins
monotons torr-

Le plus fascinant groupe pour
36 pouces de largeur.

Spe-

 

300 verges de

LAINAGES
13°

Attrayants lo nage” en tous

er vogue pour le printemps =Crêpes c”

‘ane, tweeds scie-et-laine, t'oneile sp!

de choix, etc Mesurant 24 pcs de lor

geur. Valant jusau’a  $' 7% Spec
‘und, Ja verge, 1.39.  
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Mes chers entant
Un jour, artiva a Pari

se moquérent ses cumarades de pension.

DIRECTEUR: ONCLE JEAN

MARECHAL DROUOT

wii Joule payeali. doll

Le pau-

vret manquait d'argent, ce qui est fort pardonnable.

mais 11] manquait de bonnes manières, ce quil est un

défaut. Ne pouvant devenir riche d'un seul coup,

il s'appliqua du moins à imiter le, gens bien élevés.

Cr dont ses catnarades finirent pur ie féliciter

le fils de la terre n'éprouva pas d'orgueil.
Il avait ses raisons. pour cela:nua a vivre caché.

Mai»

Il conti-

sa pauvreté et surtout son ignorance qui le tiendrait

loin du succés qu'il espérait. Mais noblement am-

bitieux. il travaillu ae toutes ses forces, le jour, ia

nuit, surtout. car le jour 11 acceptait tous les métiers

pour solder ses frais de séjour a Paris. Sa perséve-

rance fut ussez tôt récompensée. puisque quelques

années plus tard. quand

l'introducteur annonçait

chai Drouot.

il entrait aux Tuileries,

Son Excellence le maré-

Le jeune paysan qui. sous la Révolu-

tion. manquait souvent de pain, était rafllé par sc:

camarades, s'était, depuis. couvert de gloire sur tous

irs champs de bataille de l'Europe. Et au milieu d'un

monde impie. i! donna le bel exemple de la prière.

Napoléon ter l'admirait

ce nom, qui sonne la noter di travail

et de la foi

retenez bien

de l'honneur
Et vous.

ONCLE JEAN.

S'AMUSER — S'INSTRUIRE — S'EDIFIER

oyaume des Enfants
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jeune garçon. mais il se rasséncia
bien vite et ce fut d'une façon dés-
involte qu'il répondit:

--En êtes-vous certain. mon cher
bienfaiteur ? J'ai appris a comp-

rer grâce à VOIS. et c'est moi qui
vous Terlois Je vous dois même

heaucoun
—Vous aimez piaisanter, cher

um Bravo'. C'est d'un heu-
,veux caractere. Ft maintenant!.…

-Peint du tout. M  Fitzwarren,
car c'est rvec l'argent, le fameux
shilling de Miss Alice, que j'ai pa
acheter mon bon Poussi, et c'est1 " " 1 ‘ rg" T - - neue 2 |HISTOIRE DU CHAT NON BOTTE janesmooonpois,a ces

Teme PARTIE

Le Butterfly para,t avoir relache

sur le côté de l'Or d'apres la des-
cription qu'en fait l'Histoire; tou-

tours est-il que les habitants de ce
pays étaient d'excellent: clients

pour le capitaine qu ne doutait
aucunement de veidre avantageu-
cement toute sa cargaisoy, v coni-
pris les pacotilles des employes de

son armateur

Mais on comple souvent sans son

hôte. Une amerc déception atten-
dait le marin. Le roi du pays refu-
sa nettement de laisser débarquer

les Anglais.
—Il y à deux ans, dit-1: al cCapi-

taine. vos compatriotes sont venus

décharger leurs marchandises sur

cette même plage. mais les caisses
et les toiles qui envcloppaient leur
troque étaient tellement infestérs
de rats et de souris que la ville en
a ête remplie; puis ces rongeurs
ont gagné les autres villages et ont
tellement pulullé qu’ils sont deve-
nus un danger public dont
pu nous débarrasser ni les prières,
ni les sacrifices de nos prêtres.
Le capitaine du Butterfly était

furieux. Qu'allait-il dire à M. Fitz-
warren lorsqu'il apprendrait cet
echec ?

Withington refléchissait en re-
sardant alternativement Pousst et
le roi; soudain, il se rapprocha du
capitaine. tnujours soucieux, et

dit:

- Voulez-vous me laisser faire.
capitaine ?... Je me fais fort de
rétablir la situation et vous metire
à l'abri des reproches de mon bien-
faiteur . Lui, le roi et vous serez
contents.

Le capitaine du Butterfiv avant
accepté, bien que doutant de l’effi- |

cacité du moyen qu'allait employer
Dick. celui-ci s'avança vers Je sou-
verain et Juif présentant son incom-
parable minet, 11 lui dit

—Connalssez-vous et an aiimal
sire?

--Non C'est ki premiere fois
que j'en vois un. . Ou jurerait que
c'est un petit lionceau mai venu...

— Ce petit lionreau mal venu, ré-
pondit iiérement Dick, c'est un
chat. . C'est mon cher Poussi, et
si vous voulez bien le laisser fair-
il va arrêter net les exploits de la

gente ratiere et rétablir la aix
dans votre royaume.

Enchanté de la proposition et se
fiant a lair candide de l'honnéie
withington. le rot accepta de tenter

l'expérience. impatient de voir les
rats devant le “lionceau mal vent”.
I! promit à l'orphelin, si l'affaire
reussissait. un sachet dor par rat
détruit. M croyait ne vas trop s'a-
venturer en faisant une telle pro-
messe car. ait fond, 11 pentait crue

‘e jeune garçon présumait trop -les
merites de son chat.

Le roi fut bien forcé de se rendre
l'evidence, cependant. lorsqu'aua

bout de quelques jours. il vit sa ca- :
pitale, et ensuite son royaume, dé-
barrassés complètement des maudits
rongeurs qui avatent tant inquiétés
“os Sujets.

n'ont |

lui

nee ce ja guerre de Cent ans. c'est-
a- dire qu'il n'existait pas encore
de TSF. ni téléphone pas plus que
de télégraphe Chappe Aussi, le But-
terflv était-il entré dans les eaux
de la Tame, que M. Fir-vorreñn
n'en savait rien encore malgre les

rumeurs du port.
Mais il né resta pas longtemps

dans cette ignorance. Comme il :e

levait pour appeler sa fille. afin de
l'assister dans ses comptes, la poite

de son bureau s'ouvrit violemment.
encadrant un grand garçon que l’+r-
mateur n'aurait certes pas reconau
s'il n'avait porté dans ses bras nn
chat que. par contre. 11 connaissait
trés bien

Pâle d'émotion. 1! balbutia. crai-
gnant de se tromper’

-——Diek !. . C'est toi, Dick!
Celui-ci, encore tout essoufflé ce

la course qu’il venait de fournir afin
de saluer le premier son Menfa:-
teur, esquissa un signe d'acquiès-

| cement. La fatigue, ou la joie. lui
:enlevait l'usage de la parole.

i —Enchanté de Le revoir, non
! garçon, et tu viens, j'imagine, pour
‘reprendre ta place? Parfait...
Bien que les affaires ne soient pas
aussi brillantes qu'a ton départ.
 

 

 

—Comment M. Fitzwarren, les af-
faires ne vont plus ?
—Dame ! Depuis que le roi notre

sire guerroye contre celni de Fran-
ce. les matelots de la Roche’: ous
font beaucoup de mal et empé-
chent. nos navires d'aller où il leur
faut aller. Et naturellement...

TI! n'acheva pas. le digne M. Fitz-
warren, car souriant, l'honnête Dick
lui répondit. du soleil plein le coeur:

-- Ne vous désolez pas, bon M.
Fitzwarren. le NE Sais + VOUS AVez
perdu beaucoup d'argent, mais le
me fais fort de vous le rendre, avec
"tout ce que vous avez dépensé pour
moi autrefois.
“Je suis riche. M Fuzwarren, je

;suis riche. plus riche que vous ne
; pouvez l'imaginer

—Ce n'est pourtant. pas ton chat
que tu as pu vendre. puisque je le

vois encore sur tes epailles, joyeux
garçon.

Non. M. Fitewarren. mais c'est

Ine vous appartient donc, à moin que
vous ne préfériez que je la donne à

Miss Alice

--Vous êtes un entête garçon.
Dick. mais je le seral autant que
vous et je vais arranger les cho-

ses...
Vous voulez envers et contre tous

tie donner votre argent ?... Eh

bien. je l'accepte. je le verse dans
ma caisse, à votre nom et .. Je vous
lais MON associé. Fou qui s'en
dédit

-—Aslons. M  Fitzwarren, je vois

que Je clois toujours vous céder...
J'accepte avec reconnaissance, Mais

iil n'empêche que je serai toujours
votre débiteur. votre obligé, car Ri-
chard Withington n'a pas oublié le
petit Dick qui mourait de faim et
de froid sur le banc placé devant
votre hôtel et qu'une servante vou-
lait ébouillanter. Que. vous, M. Fitz-
warren, avez si charitablement re-
cueilli pour en faire un homme...
M. Fitzwarren avait bien des fois,

dans sa vie, rendu service à ses sem-
blables, mais c'était la première fois
qu'il rencontrait un coeur recon-
naissant. Le brave homme en était
tout chaviré.

me, avait dit Dick.

M. Fitzwarren en fit mieux enco-
re. car il en fit son gendre.

Miss Alice s'était sentie tendre-
ment attirée vers celui qui lui avait
jadis si gentiment rapporté son per-
roquet.

Ce fut une belle noce; une noce
peu ordinaire, car le brave Poussi,
l'artisan de la fortune du nouveau

nouvelle mariée.
C'était vers 1360. Il y a

| temps. comme vous voyez.

L'histoire a conservé cette date,

long-

venait shérif,
Londres.

La prophétie du cariiion de Bowes
s'était réalisée. si tant il fut réelle-
ment prophétie.

Et Poussi ? demanderez-vous?
vous ? -—le bon chat botté — qu'est-
il devenu dans cette histoire ?
Poussi, comblé

maitresse el de caresses par
maitre, mourut un jour comme tout
le monde: il était mortel. Mais il
fut empaillé et sincèrement regretté
de Dick. pardon. de Sir Withing-
ton, qui se rappelait que cet hum-
bre chat était devenul'artisan de sa
fortune et lui avait rendu sa place
dans la noblesse anglaise.

: On raconte que Poussi. empaillé,
occupait la plus belle place dans le
logis de ses maitres. à Guild'hall.
On raconte encore que le marquis

de Carabas anglais devint si riche
par la suite — tel Ango plus tard,
traitant Francois I — il préta des
somines considérables au roi Henri
"V dont 1! déchira les traites au ban-
auet. quil lui offrit un peu plus
tard. alors que le roi entrait à Lon-
dres. en triomphateur. On raconte

puis lord-maire de

 
‘enfin. que pour perpétuer le souve-
mir de son cher Poussi, Dick, devenu
l'opulent Richard Withington, se
fit autoriser par le roi a meubler
son blason d'une tête de chat, ainsi

Mais le souverun tint sa pavele, lui qui m'a fait gagner cet argent Quon le pouvait voir encore au sié-

ct fit remettre au etre garçon p'u-

sieurs tonnelets da precfeux wctal,
apres quoi. i! permit au capitaine |
de débargtier sa cargaison et de la
vendre comme & l'accoutumr.

II esi factle d'imaginer les fêtes
que l'équipage fit à Poussi d'abord.
a son maître ensuite, en voyant
l'heureux resultat de la destruction
ces rats, car le roi avait acheté ton-

trs les marchandises que le Butter-
fly portait dans ses flancs. Nos amis
reprirent alors la route d'Angler>v-
e
A

C'etait pendant les premieres an-

dont je ne sais que faire s1
‘ne voulez pas l'accepter.

Et sans reprendre haleine, l'er-
{ phelin de la viellle maison des
; Withington lui raconta par le mer“
l'histoire des rats de ‘a côte de
l'Or. et de quelle façon le souve-
lrain de ce pays avait acquitté les
services rendus.
Brusquement. M. Fitewarren

tutova plus son ancien commis.
—Mon cher Dick, lui dit-l’, vous

vous

ne

voila beaucoup plus riche que

moi. ermettez-moi de vous en

féliciter...
Un nuaze assombrit le front du

cle dernier. au-dessus de la porte
de Newgate.

Cotte ‘“imayge’ en pierre a dis-
paru, mais le souvenir du bon Pous-
si a demeuré. La légende du pau-
vre Dick également.

* * *

Et voici l'histoire du marquis de
Carabas anglais telle qu'elle me fut
contée un jour que j'avais aventuré
mes pas sur les bords de la Tamise.

Charles MENSUEL.
ee

ANAGRAMME
Avec les mots ter, si, an, cn faire

un seul.
 e—— —

Pierre Radisson
«Donatien

   
Tout respirait la fraicheur tendre du prin-

temps à son éveil. Armés de pied en cap, ils
s'engageaient sur la piste tracée le long du
fleuve. L'un d'eux surveillait l'épaisse forêt,
d'où pouvait déboucher l'ennemi:
autres aux aguets du gibier.

Fremont)

T_T

section des Trois-Rivières.

LE

|
—Vous avez fait de moi un hom-

nabab. trônait sur les genoux de la .

car la même année, notre héros de- -

d'honneurs par sa:

son
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ALLONS, JEUNE HOMME, HATEZ-
VOUS ! £A FAIT DIX MINUTES

QUE JAYTENDS. ‘
POUR RÉUSSIR DANS LA VIE
Ib PAUY SE POUSSER FiLUS

QUE GA...

    
  

  
     

   [| POUSSER

 

   

   

AINSI MOI, SI JE SUS A L'AISE,
LEST

QUE JAI SU ME POUSSER—
ENVERS ET CONTRE
TOUS...”
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ALORS, MONSIEUR,
JE CROIS BIEN QUE
VOUS AUREZ A POUSSER

VOTRE MACHINE,
MAINTENANT.
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Windsor, en Ncuvelle-Ecosse, offre cu touriste quelques

minutes intéressantes. On y voit les restes d'une redoute élevée
au début du régime anglais. Mais c'est la maison Haliburton qu:
captive le passant La habito le fameux poète de ce nom. Hali-

burton était auss: humoriste selon le genre onglais, mais, il fout
bien le dire, un tory fanatique, ce qui signifie: un ennemi: des

Canadiens. Sa maison a été pieusement conservée, et l'on prend
plaisir à parcourir ses jardins, jadis cultivés avec tant d'art par ce
poète rieur et rageur :

ONCLE JEAN.

SURLA GREVE
 

 

"ESSAI:
Quand lc crépuscule très lentement descend,

! Je m'en vois cheminer le long du vieux port sombre,
Ou la mer déterle ses flots que couvre l'ombre,
En poussant tour à tour de longs gémissements;

 

J écoute le, sCupir, des grandes soules qui pleurent
! Sur la grève là-bas. Et momentanément,
| J'entends la musique que murmure le vent

J'écoute longuement et ainsi posse l'Heure.
+

i
; Le tlot a mes pieds luit, et se berce, et se tord

I bondit, écume, se brise sur le bord
! Des rochers enormes, qui le guettent tou,~ur~,

I A la grande clameur de cette mer qui gronde,

Et qui, de son sen bleu, fait rejaillir son onde
Doucement je me plais, à rêver jusqu'au jour

Jacqueline VEKEMAN,

13 ans, 5e cours, 2e annee.
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. Ce soir, a CKCH
i
i

bert Choquette.

A TOUS ET A TOUTES 

,  Captez, à 9 heures, ce soir. le
;te CKCH, et vous entendrez
plus jolies chansons du monde. Bien
cntendu, des chansons canadiennes-!

| françaises et qui vont avoir l’hon-,
| heur d'être interprétées par un ar-
! tiste a la veix el au coeur sincères.

J'ai donc le plaisir, mes chers neveux: phie du Canada.
; et nièces, de vous présenter M. Emi- PENSEE
le Boucher, chef de la nouvelle au

: “Droit” et foikloriste de renom. Di-
| tes-le à vos amis.

SAMEDI PROCHAIN
Samedi prochain, proclamation so-

lenneile des nouveaux lauréats. En
cette Page des enfants.

Et peut-etre une plus grande sur-
prise!

pos-; tions juvéniles de la

velles.

RESOLUTION
Donner toute votre attention,

| peuple le plus instruit du monde.

ONCLE JEAN.
lpr

MOTS SANS TLFE NI QUEUE

Trouver cing mots signifiant.

Emotion.

VOTRE CONCOURS

N'oubliez pas d'adresser à l'Oncie

; Jean, le “Droit”. Ottawa, Ont, une

premier père. Souverain.
Ajouter a chacun

sur ce concert. i

 

le poéte canadien-frangais, M. Ro-

Le “Droit” parle souvent des sec-

Saint-Jean-
les : Baptiste, soit en page de rédaction

(page 3), soit dans les pages de nou-

 —

L'’AVION. AUXILIAIRE
PRÉCIEUX DES TRAVAUX D
DES MISSIONS DU NORD|
|

—

Mgr Breynat en fait un éloge non équivoque. — Vi-
site des missions avec le “Sancta Maria”. — La,
dernière fête de Noël. — L'“Evéque du Vent”
de retour à Edmonton. — Le pilote Louis Bisson. ‘

«Spéciai au Droit
EDMONTON, 6. — Son Exec. Mer

; Missions qui ont besoin à être VIs!- ;
tées, quelque fois d'être ravitaillées |

Gabriel Breynat, est arrivé a Ed- dans le plus cours délai possible
monton d'une expédition dans le

| personnellement son
| slonnaire par avion.

Son Exc. Mgr Breynau partil
‘d'Edmonton quelques jours avant
Noël, à bord de l'avion-missionnaire
Sancta Maria, de l'Organisation Mis-
sionnaire Miva.

| De McMurray, Son Exc. Mgr
:Breynat s'est heureusement rendu
l avec le Sancta Maria, jusqu'au Fort

service mis-

 

| Chippeweyan. où 1! a passé les fêtes ‘
,de Noël. Le dimanche suivant il vi-

isitait la Mission du Fond du Lac,
et il a ensuite visité successivement
les Missions du Fort Smith, de Ré-
solution et de Ste-Anne de Rae. Il
iy avait beaucoup d'Indiens à chaque
Mission, a rapporté son Excellence,
et leur piété a profondément réjoui
le coeur de l'Evéêque-Missionnaire.

 

Et que pensez-vous de votre avion 1l'éloge du R. P. Schulte,

! sécurité.

Avec un avion de ce genre, par
Grand-Nord où il a expérimenté ,exempe, S. Exc, Mgr Fallaize, dont

on a raconté dernièrement l'épopée.
aurait pu être secouru beaticoup

i plus tot et plus économiquement. Le
| sauvelage a d'ailleurs ete fait par
ll'aviateur Matt Berry, tout en étant
; obligé dans ce pays inclément. d’at-
terrir à tout hasard, loin de toute

Tout cela prouve evidem-
ment la nécessite d'un avion adap-
té à ce pays.

Aurez-vous. Monseigneur un de
[COs aVions, NOUS sommes-nous hu-
sardés à demander à l'Evêque du

| Vent. “Je le crois, nous dit-il, en
; souriant de notre indiscrétion, “et ce
nouvel avion, en souvenir du pre-
mier portera le mén e nom de Sanc-

| ta Muria II, avec ‘eo signe de la
“MIVA”

| Mgr Breynal sest pia a nous faire
O.M.1,

‘et des services qu'il peut donner à fondateur de la MIVA. celle oeuvre
‘vos Missions. demande-t-on à Son ; missionnaire célebre. bénie par
Excellence. “Nous sommes allés jus-
qu'à la Riviere-au-Foin avec

le

Pape Pie XI. et organisée dans le
le : but de fournir aux missions et aux |

Sancta Maria”. répondit Son Excel- : missionnaires, les moyens modernes
lence? EL le quasi-doyen des évé-
ques canadiens s'empresse d'ajou-
ter avec un fin et charmant sourire
iqui prévoit la curiosité des repré-
‘sentants de journaux. “C'est un ex-
|cellent avion, et il est solide dans
jles airs. On ne sent pas les vides de
| l'atmosphère, et on passe à travers
‘sans broncher. Il est trés conforta-
ble. et ne fait presque pas de bruit

Comme confort, c'est ie meilleur
Avion que j'ai utilisé jusqu'à date”.
En atterrissant à la Rivière-au-

Foin, un des supports des skis n'a
; pas pu résister au choc des gros

 

| bancs de neiges durcies par les Lem-
. pétes du Grand-Nord. I! a fallu en-
| voyer le pilote avec une traine à
chiens à Résolution pour télégra-

| phier a Winnipeg, puis au- R. P.
; Schulte à Montréal. La pièce enfin
: arrivée quelque 10 jours après, n'é-
;tant pas de la même longueur que
(la première. comme l'avion ne pou-
vait plus par un Manque d'aplomb
atterrir sans offrir certains dangers,
|Son Excellence a cru “profitable,
:nous a-t-il dit, de revenir directe-
[ment à Edmonton, où l'avion sera
réparé”. Et alors vous retournerez
après? “Pas précisément, dit Mer
Breynat, car lorsque l'avion sers ré-

paré, il sera envoyé à Winnipeg d'où
le R. P. Schulte, le fondateur de la
Miva, le réclanie pour de nouvelles

| Baie James.’ Quels sont, en som-
:mes Monseigneur, les résultats de

celte spi 5
. : : votre expérience? “Ils sont. dit-il.

, semaine, à l'Histoire et à la Géogra- ïtellement satisfaisants, soit au point
de vue indépendance et liberté dans

!les voyages, des facilités de certains
C'est une noblesse que de savoir transports ordinairement très longs,

parler correctement la langue du très coûteux et toujours très péni-

‘bles, surtout avec les moyens primi-
| tifs a notre disposition.

“Par exemple. dit Monscigneur | =
| quand nous sommes arrivés au Fort
Chippeweyan, nos frères étaient, de-
puis plusieurs mois employés a

-- Une bonne cama- , charriage du poisson de la pécheric

| rade. — Gage ou garantie. —Notre | d'automne, située à une guarantaine
“de milles de la Mission. En 5 heu- ‘

: de ces cing res, le Sancta Maria a fait un travail

rédaction d'une trentaine de lignes! MOIS Une tête eL une queue, c'est-à- qui aurait pris quatre jours. à 4°
; dire une première et dernière let-| traines de chevaux, assistées de deux
tre pour obtenir d'autres mots si- ‘ traines à chiens.”

AUX LAUREATS | gnifiant: Son Excellence nous a doiné un
D'ici quelques jours, vous recevrez tit, le train s'arrêta. et J'entendis autre exemple. “Le Gouvernement a

 
 

la récompense promise par l'Asso-. Sac de semeur de grain. — PI-j donné 8 buffalos à la Mission de
ciation Saint-Jean-Baptiste d’Otta-i geon sauvage. — Jardin ou sont. Chippeweyan. Ces buffalos ont été
wa. Ce sera le beau volume “Le: les légumes. -- Nom donné a votre ‘tués dans le Parc National. Pour
Curé du Village”. dont l'auteur est! mère. — Le contraire de la chaleur. transporter leurs carcasses à ia Mis-

mare — rer | sion, il eût fallu trois semaines de ;
‘ 1 ~ ey . - {gros travail pour les bons Freres,

LES FABLES DE LA FONTAINE ts chevaux et leurs chiens. Le
‘Sancta Maria a fait la besogne d'ar-

— re rs | jour. “En outre de l'économie d'ar-

Le Lion et l'Ane de La Fontaine, Voila une sevn” comique. Co- auttenircom ne deL'économie
nique, parce que Sire Baudet ost .

.

, niais, et le Roi Lion, un fin du temps réalisé el Vous auriez
‘ompère. Naturellement, Sire Jén garda tout pour lui. Et l'Anc dû voir la Joie du supérieur a la
dut gémir, cn son patois, qu'il n'est pas sain de frayer avec de trop
puissantes compagnies,

La prudence, pour les petits enfants comme pour les compagnons
du Lion chassant, est toujours la mère de la sûreté.

ONCLE JEAN
 

Mustrateur: Fleurimont Constantineau, Montréal.

Commentateur: Léovide Francoeur, M.D. St-Tite,
(Laviolette)

 

 

les deux

 

A un mille des Trois-Rivières, un homme
qui gardait des animaux [es prévient de se te-
nir à l'écart du pied des côteaux. ‘Vous feriez
mieux de retourner au fort’, conzzilla-t-il. Les
jeunes gens n'en
longer le fleuve.

continuèrent pas moins à
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La chasse était abondante et copieuse. Les

deux compagnons de Pierre dirent: ‘’Retour-
nons au fort. Si les Iroquois....!I"" Radisson rit.
Comment s'en retourner déjàl…. Quels pol-

o Pour lui, il entendait jouir d’une jour-
née entière de liberté. || part seul...

    

|imprévus

pensée qu'il allait pouvoir consacrer
son personnel trols semaines plus
tôt au coupage de la provision du
bois pour la prochaine année”,
‘Vous comprenez que ces expérien-
ces et plusieurs autres du genre,
nous ont facilement convaincus des
‘très grands avantages de l'uvion
| pour les Missions de l'Extrême-

; Nord”.
| “Notre Conseil Vicarial a ajouté

{d'abnégation aux Etats-Unis,

‘

‘Son Excellence s'est montrée tres
favorable à l'établissement d'un ser-
vice missionnaire par avion dans le
Mackenzie”.

| “D'après l'expérience que noïs en
avons faite, nous a dit Monseigneur,
cet avion ne répond pas complete-
ment aux besoins du Nord, ou les
voyages sont très durs, les champs

| d'atterrissage très Incertains. et le
; Plus souvent improvisés. Par ail-

 

de locomotion,
“Le Père Schulte, dit Monsei-

gneur. a travaillé avec beaucoup de
générosité et de dévouement, et

pour
ressources nécessaires| obtenir les

afin de continuer ses expériences et
j organiser la motorisation des mis-
sions.”
!- “Actuellement. a Ajouté

la vie des Indiens de ce pays, en
“attendant le film chez les Esqui-
maux.”

S. Exc. le Vicaire Apostolique du
| Mackenzie n'est pas revenu trop fa-
! tigué de son voyage. Il partira pour
jOttawa dans quelques jours.

Et nous avons laissé le vénérable
missionnaire en lui souhaitant de
‘nous revenir bientôt avec un avion
;Sancta Maria II.

Son Excellence a eu comme com-
pagnon de voyage, le R. P. Serrurot,

les

retraites annuelles des Missions de
: Chippeweyan et de Smith s'en va
‘dans l'Est faire les achats pour les

|: OMI., qui après avoir préché

! Missions du Nord. Avec lui se trou-
|vaient aussi le Frère
"OMI, et ia R. S. Evariste,

l l'hôpital.

à la hauteur des circonstances.
err

Le marquis de Bievre regardant!
se querel-

laient. et quelqu'un lui ayant de-.
mandé ce qui se passait: “Ce n'est
rien, dit-il, c'est une batterie de cut-

deux marmitons qui

“sine.”
 

 

La Névrite
Est Maintenant

| Vite Soulagee
 

 

Les Comprimés
d'Aspirine

Fondent Presque
Instantanément

En 2 secondes, au
chronomètre, un
comprimé d'Aspirine
commence à fondre
ct à agir. Jetez-en un
dans un verre d'eau;
vous verrez qu’il se
désagrégera avant
d'en toucher Je fond.
Le même phénomène
se produit dans votre
estomac,

 

   
L’ASPIRINE Soulage
Remarquablement Vite

Si vous souffrez de névrite, voici com-
ment obtenir un prompt soulagement.
Unedes raisons pour lesquelles les

comprimés d'Aspirine soulagent rapi-
dement, c'est qu'ils se désagrègent
presque instantanément, dès qu'ils
entrent en contact avec l'humidité.
(Voir notre gravure.)

Donc, si vous prenez un comprimé
, d'Aspirine, il commencera à se dis-

‘leurs. le rayon d'action du Sancta
"Marta ne paraît pouvoir faire face
“aux exigences des trés longues dis-
| tances que nous avons souvent à
| parcourir”. “Il est bon de noter
‘qu'un appareil à refroidissement

par eau, tel ceiui du Sancta Maria,|
sertes, Lrop souvent-à-des
trés désagréables, dans le

{ “Barren Land” et sur 1'Océan Arc-
! tique, où l'aviateur doit s'attendre à
| des atterrissements forcés, dit Bon
Excellence.” ‘S. Exc. Mgr Breynat

| a donc décidé qu'il faudrait à sa
Mission “un avion plus rapide d'un
rayon d'activité plus étendu, et
pourvu de tous les instruments :no-
cernes, facilitant la navigation aé-

  

rienne, jusque dans les “Steppes” de |

|

|
|
|
|

+
‘
f

!

i

I'Océan Glacial ou Ul y a plusieurs |

soudre dès que vous l'aurez ingéré.
Conséquemment, il est prêt A agir
presque instantanément . . . et né-
vralgie, maux de tête et douleurs de
la névrite sont bientôt calmés.

I comprimés d'Aspirine sont
préparés au Canada. Le mot ‘’Aspi-
rin" est la marque déposée de la Bayer
Company, Limited, de Windsor,
Ontario. Exigez, en forme de croix sur
chaque comprimé, les lettres du nom

er F =
C'est à essayer

-car c'est tout
bonnement
merveilleux!

ASPIRIN =
La Croiz Bayer Est Se Garantis €’ Origice

   

  

POINTES
"HUMOUR

Mgr

Breynat, le Pere Schulte est a la
Baie James où il pose un film sur

Sarreault.

! qui
viennent suivre des traitements 8,

Mgr Brevnat eL ses compagnons.
expériences dans les Missions de la ne tarissent pas d'éloges à l'endroit

! de leur pilote, M. Louis Bisson. dont
l'habileté et le tact ont toujours été :

  

1

 

‘L'homme est superieur à la fems

me.
! "Oui, parce qu'il
un modèle pour
d'œuvre

toujours
un chef

faut
creer

Pro Familia, Rome)

 

‘“TD'aurais pas, par hasard, un
papier à cigarette. du tabac et une
allumette ?
“As-tu une g.

au moins ?
tGazzettino Hlustrato.

 
.. pour cracher

Venise)

t

t   
i RamanTo

L'instiututeur: Tu resteras apres
la classe de quatre à cinq heures.

L'élève: Impossible . je suis
engagé à quatre heures .

que tuL'Instituteur. Qu'est-ce
dis ?

L'élève: Eh! oui. Je dois rester

pour le professeur de français .. .
«Lustige Koiner Zeitung)

|

  

i Le médecin
boire. . pas de whisker. pas de gin,
pas de rhum.

Le patient. Ouais. docteur. Vus

‘êtes de mauvaise humeur aujours

| d'hui . je reviendrai demain.
! (Mucha, Varsovie).
|
!

|
' t

Chez le masseur:

Miggs: Comment peux-tu endurer
paretlie torture et sourire?

;  Bmith:—Torture? Crois-tu que je
le laisse frictionner. ma jambe ma-
lade?

‘Bunte Blatt, Stuttgart)

 

“Je me demande ce qui ferait
plaisir a mz femme, pour sa fé'e
“Demande-iui.

"Je n'ose pas!. .

‘Gazzettino Ilustrato, Venise)

 

“Tu &s vu, Sais doute. de meu-
leurs jours ?

:* “Ah! OM! Autrefois je mendiais
: à la porte des Rothschild.
i *Muskete, Vienne)
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Les petits agneaux des Soeurs
Blanches d'Afrique

Les connaissez-vous ” Savez-vous qu'ils

dépassent le millier ? Peut-être aimeriez-
vous a en connaitre l'espéce ? . .. Les uns

tiennent de la plaine du Chéliff en Algérie,
d'autres de la Kabylie, du Maroc, du Sahara,
les autres du notr Soudan et du Centre Afri-

cain. Leur signalement ? Il en est qui ont

une toison blonde et souple comme le lin;
d'autres ont le leint jaune citron, et leur

tnison noire est luisante comme l’aile du

corbeau, d’autres encore ont la toison crépue,
el leur peau noire reluit au soleil comme une

botte bien cirée; certains même ont sur les

joues et sur le bout du ne: de très jolis des-
sins .. . Leur caractere ? Comme leurs con-

généres de lous les pays, nos ayneaux sont

bondissants, ils aiment le jeu, la course, les

folles gambades; ils aiment aussi ceux qui

leur font du bien et chérissent la main qui
les nourrit.

Leur défaut dunmuinani 7 En vérite.

mes pelits sont mignons à croquer. et je ne

 

i

 

leur connais poinl d'autre defaut qu'un ap-
pétit féroce.

Je vous entends me dire, que, par le temps

de crise ou nous passons actuellement, ce dé-

faut est très grave. Hélas, qui s'en aperçoit

mieux que la pauvre bergère chargée du ra-

vitaillement ?
L'avenir nous apparaitrait sous un jour

bien sombre si nous ne comptions sur l'assis-

tance de Ste-Thérèse de l'Enfant-Jésus à la-
quelle nous avons confié le soin de nos orphe-

lines. Joignant pieusement leurs petites
mains, nos chères enfants adressent chaque

jour, une fervente prière à leur aimable pro-
tectrice pour lui demander de faire pleuvoir
les dons célestes sur les  Bienfaiteurs qui

leur donnent du pain.
Comment la prière des orphelines ne se-,

rait-elle pas exaucée par Celui qui à promis,
son Royaume à ceux qui l'auront assisté dans}

ic personne de ses pauvres ?
Une Soeur Blanche, Missionnaire d'Afrique.

229 rue Chapel, Ottawa.
  

 

LE CULTE DE

I’ARGENT

On appelait autrefois ceux qui
pratiquaient cette religion. les ado-
rateurs du Veau d'Or. Il a fallu
tine autre dénomination depuis que :

 

Le sn

LE SOIR TOMBE.
—

À Pervenche Solitaire.
ir tombe porf. . cuirme un coillou dons l'eou,

Le ciel lointain en est eclaboussé d'etoiles,
Le soir tombe parfois comme avec un sanglot,

Sur mer un oiseau las, s‘abat en haut des voiles!

POUR LA
MENAGERE

L ne petite pincée de sel sur le!
pers:!. avant de hacher, le rend plus
crourtillant et plus facile à hacher. |
Quand un oeuf est craqué, mettre

du sel dans l'eau,
l'oeuf Je couler. ,Ç
Du se! dans le fond d'un podlon

empêche la graisse d'éclabousser.
Pour empêcher un gâteau de

brûler. dans le fond, mettre du sel,
sous le moule dans le fourneau. i
Frotter les manches blancs des;

 

cela ernpêchera

|

i

; Couteaux salis. avec du sel pour les
, nettoyer, :

Du sel dissoux dans l'ammonia “|

que où de l'alcool, enléve les taches ‘

de graisse.

Le sel est excellent pour éteindre

un feu de cheminée. |
le sel mis sur les tapis en balay-

ant chasse les mites.

Du se! dans l'eau en lavant des,
articles de vouleurs, empêche ces|
couleurs de pâlir.

Pour en lever les taches sur les

meubles polis. mettre une pâte faite
d'huile d'olive et de sel; appliquer|

pendant une heure, ou plus et en- |
lev.r avec un linge soveux, |

Four lrs taches de fruits eur les
nappes et serviettes quand la tache

est frairhe, mettre dessug beaucoup
de srl: laisser reposer. puis enlever

avec de l'eau boulllante additionnée

de heancoup de borax.

Une tache «de vin fraîchement
faite peut s'enlever de la même ma-
nière. Les taches de sang de même.

Di; xel et de l'eau nattoient bien
les ineubles de paille tressée.

Pour battre les oeufs rapidement,

ajrliter Une pir.cée de sel,

Du sel et de l'eau comme garga-

risme est recoinmandable pour un

lézer mal de gorge,
En «tuisant des pommes mettre un

peu de sel les rendra plus tendre et
améliorera la saveur.
Une solution faite d'une culllerée

à thé de sel dans un verre d'eau
fait beaucoup de bien aux yeux fa-

tigués,
Un hain de pieds, chaud addition-  

LE DROIT OTTAWA SAMEDI 6 FEVRIER 1937
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Dans le gran. public, ¢’est surtout par ses portraits, dessins ou @r>quis de ‘’l’habitont’’ conadien-françois que Suzor Cote a retenu l'attens-

tion generale.
terre du vieux Québec.

"“habitant’’ beurrant sa pipe. (2!
français de la compagne québécoise.

 

 

D’une facilé réalisation
Publié par

LAURA 1. BALDT, AM.
Plusieurs années durant, professeur
adjoint des Arts domestiques, Col-
lège des Instituteurs, Université
Columbia, New-York, N.-Y.

Un vicux cultivateur en train de ‘‘jongler”’ près de lo table. (3)

—
 —ous ——— nn

amsiea: mme

NOS ARTISTES.Ë|
|

|
|

Il était, en effet, lc premier artiste de nctie pays à foire revivre apres Henri Julien les traits rudes ou doux de l'homme de le

Nous reproduisons ici trois des exemples les plus Caractéristiques de cette purtie de l'oeuvre |
Une physionomie bien typique de Canadien

me 22 2 2se 2 2e 2250 mre 1 © ttn0a00

de Suxzor Côte. (13 Ua

 

Î
Retrospective des oeuvres|

de Suzor Côté à Toronto]

Quelques notes en marge de la derniere expositionle précieux métal a disparu des | + ioe < . . , vo ni de scl, est recommandable apr? . € ! |

échanges publics et que lon ne En jourImbeparors atere june longue marche. ce fascin . du vivant du grand maitre canadien-francais.—
à i on ’ sar e, i cinant costume juvenile « , . ;

tore. fy un outre ou te sor tombe comme la pierre d'une tombe, teaDion la langue. fait digérer; roisiére ou de plage fut confection Le musée de Québec a le groupe le plus impor-
« e. même u. , € > s pignons, Lio: | 4

dans la civilisation moderne l'ar- sur un silence plein de frissons et de peur | Un rhume de cerveau. à son dé- ;né de tissu couleur marine avec Jo- tant de toiles et de fusains.

gent est dressé sur un autel; il o:t
devenu une divinité à laquelle par-
tout et presque tout lc monde sa-
crifle. Qu'ils sont rares ceux qui
selon le précepte évangélique. pra-
tiquent le détachement des riches-.

Le so

Et le

Le soir tombe foible et chormant comme une femme
Qui dans des bras aimes glisse en fermant les yeux,

Qui ne peut plus gravir les durs sentiers des cieux!

ir désespéré tombe poreil à l'âme,

soir tombe, ainst qu'une aile de colombe,

but peut-être guéri par des inhala- ;
tions de sel et d’eau froide. |
En attendant le médecin dans un |

cas d'empoisonnement, une cuillerée |

À thé. comble de sel moutarde, mals
dans une laxse d'reau chaude, peut

lle soutache rouge.
La soutache rouge se présente au

coliet marin et au bord des manches
courtes genre matelot. La blouse
s'attache par un seul bouton à la
taille.

 

Exposition des oeuvres

ILLUSTRATIONS DE MARIA CHAPDELAINE
 

mar-.res au musee de Quebec fussent ab-

ses pour :> procurer la perle sans’ Léger en tournoyant lentement dans l'ozur,

   

être prise avec avantage pour pro- La soutache so trouve de nouvean
aux côtés du pantalon. Bien ajuste

i ;
quantes du Suzor Côté à la Galerie sents de cette retrospective. Toute-

des Arts de Toronto n'étail pas en-|fois 4 ceux qui voudrait voir le plusprix: la paix du coeur, génératrice Le soir tombe, le soir tombe, le grand soir tombe <oquer des vomissements. !
; ‘ ' aux hanches et bas évasé. ; . . ; , , : .tous les biens. Précipite du ciel comme un archange obscur . Au corel NIN, NOT La brassiere es, du genre paysal: core finie qu'une dépêche des Etats- grand nombre de Suzor Côte grou

Un aphorisme qui court le monde. | © Notre Pi je a olonel a a | Elle se lace en avant avec la souta- Unis nous apprenait que le Canada : pés dans une collection permanente,
rt, dont le véritable sens est absolu- BRUYERE . —oXOÈTe , j rl 4... i Po ; . _! illerais visi usé| u DES FADES rrmporté une nouvelle victoire: ;| Che rouge. | venait de perdre l'un de ses plus je conseillerais une visite au musée
ment déformé par les moeurs ac-
tuelles, dit que l'argent est .bon
serviteur et un mauvais maître.

Bon serviteur selon qu'on sait ou
qu'on ne sait pas utiliser ses servi-
ces et connaître la puissance à
nous procurer les seuls Vrais biens

désirables; mauvais maître si nous
nous soumettons à ses exigeances
tyranniques, si nous cédons à la loi
de ce Moloch, pareil au Baal de
Carthage. Il veut tout, prend tout,
jette tout dans la fournaise, tout
l'être, même l'honneur.

L'argent est une puissance néces-

 

| En ces derniers temps surtout, der à fc irnir à leurs frères dépour-
l'argent est devenu une puissance vus

irrésistible. un dieu, La faim quil | MYRTIS

MEDECIN
DE CHIMERES

crée dans les étres humains, cette
faim dont on parlait déjà pour la |
|maudire 1! y a plus de mille ans, ;
jest le ire fléau de l'humanité,;
l'admirable législateur que fut Jé- |
sus a voulu la guérir. cette huma-
inité affolée de jouissance: il précha

le mépris des richesses. Il n'a ete |
|suivi que par un petit nombre. Mé-
‘me parmi ceux qui se targuent
; d'être marqués de son baptéme, on

 

Je suis médecin de chimères
A l'hôpital du Désespoir.
Où maints succès imaginaires

vient de perdre sa belle-mère‘

Les jeunes pousses.

Je me demande ce que tu di -
rais, Pierre, si je venals à table avec

‘rs mains aussi sales que les tien- tion de ce costume sport facile à
nes. confectionner. Il est peu coûteux.

| --Oh! maman! je serais trop bien | Le patron est facile à suivre.
élevé pour le faire remarquer: | La flannelle, la toile. la percale
L'esprit d'autrefois. imprimée. le challis imprimé, etc.
Benoit XIV disait un jour d'un |sont d'autres tissus en vogue.

prélat animé d'un zèle impétueux |

“ui, pour faire valoir des brefs de, Le style No 3293 se présente dans
Rome, ne gardat aucune mesure: | les tailles 12. 14, 16, 18. 20 ans, :N,“Je crains qu'il ne soit comme ce 32. 34, 36 et 38 pouces de buste. La
zentilhomme napolitain, qu! soutint

|

taille 18 exige 4 3-4 verges d'un tis-

Le patron cumprend le pantalon
“marin, la blouse et la brassiere.

La cotonnade tyrolienne imprimeéc
est aussi très chic pour la réalisa-

 

 

grands maîtres l'un de crux qui.

avec le "Groupe des Sept”, Claren-

ce Gagnon inclus. ont doté notre

pays c‘un art national

mer Watson, Maurice Cullen, Frede-

etc. tous peintres décédés ou

 

|

i

renommés que Horatio Walker, Ho--

rick-S. Challener, William Brymner,: Nationale, à Ottawa, revoir

Sir Wyly Grier. Franklin Brownell, | quelque émotion les bronzes, les toi-

au les eu les pastels de celui que

déclin de l'âge. Ce qui permettait, maladie avait obligé. depuis quel-

‘provincial dans la vicille capitals.

On v trouve non seulrmient toute (a

série de fusains ‘Maria Chapdelai-

ne” l'édition canadienne — mais

A la retrospective de Toronto. on aussi plusieurs paysages eL un ta-
! .

;rerarquait les noms d'artistes ausst'bleau d'histoire.
D'ici là les forvents admirateurs

du Suzor Côté iront à la Galerie

Avec

a

5 : ; ison immédi j ques ps, à vivre en terre amér:-
pedansJa ve rage qaiions. trouve des adorateurs voués au cul- Rendent hommage à mon savoir quatorze duels pour affirmer que !SU de 39 pouces avec 4 7-8 verges de une comparaison immédiate entre le j ques années, v .
hommes vivaient de la cuelllette | ‘@ de l'argent. On peut dire, pres- {Je fais des cures merveilleuses. Dants valait mieux que l'Aristote, |SéUtache pour compléter cette toi- faire de Suzor Côté et de ses con- caine .
des fruits fournis libéralement par due sans exagérer. qu'aujourd'hui Prodiguant mes secours zélés ‘et n fuconvint en mourant n'avoir lu lette. .temporains. Jran-Marie GELINAS
ia nature jeune et féconde, l'argent | tout est & vendre, tout se marchan- Aux tristesses contagleuses, j ni l'un ni l'autre. . ; Deux sculptures et huit tableaux. ——e
etant Inutile, nul n'ayant rien à [de et s'achète: la conscience. les Aux abattements isolés, Passe d'armes. Le livret de modes ne coûte our ; Parmi les plus connus de Suzor Côlé. BERNARD SHAW E1 LABICHEacheter. ..en à vendre À l'âge sui- convictions, l'honneur, l'épouse, les Espoirs fous. naïve croyance Un examinateur. réputé pour sa 15 sous, Le lvret et le patron en t retenu durant tout le mois de 2
vant le commerce naquit et se fit °fANts. la patrle. Tout ce qui n'est Fn la beauté aui ne ment pas: | brusanerir, interroge un potache | “emble 35 sous. ;onk reten
par échanges: plus tard seulement, PBS argent est superflu, tout est à Doux mensonge dont la Science | peu endurant: Envoyez 20 cents en timb Janvier l'attention des connalsseurs, Lew mits de Bernard Shaw joul: -les besoins se diversiflant. il fallut Vendre, et, en de sinistres boutiques, |A prédit le prochain trépas: -< A quot sert le noir animal? y cnls en mores ov jcomme du grand public de la “ville op qo l'antre chté de la Manche
bien créer une monnaie et établir tout se vend, tout est falsifié. On Chimères sanglantes et nues

 
Argent (argent de preféretice» port

scande-t-il d’un ton rogue, le patron. Ecrivez lisiblement vo-
 Terres (reine. Cette exposition a

  

permis ; d'une considération égale à cellen

des équivalences. Ici ce fut la |‘@lsifie l'industrie. l'art, la vérité, Que poussent les durs lendemains. | - A clarifier 1 eaucre brut’ tre nom, adresse et le numéro au Adressez vos commandes a: Ser- ‘aux admirateurs du maître de pren- des mots de Tristan Bernard ches
poudre d’or. là des infimes coquilles {la vertu. Notre vie et nos biens De toute la hauteur des nues. Il n'y a pas eu érhange de coups J" , i \ “ ; - ; y'neus.dre : : S coquliles | . : , ; style. N'oubliez pas Ce mention- vice des Modes. Journe) “Le dre contact avec ses soeuvres ct d'y, ;appelés cauris: à Sparte, des barres sont choses sacrées, pas celle et ceux Sur la fatigue des chemins... ; de poine. ner la talll s désir Droit” Ottawa. On i Dernièrement où lui fit entendre,
de fer longues et lourdes en Chine |des autres; on tue pour avoir de Je fais ce prodigue pour elles: ! Nécessité est mère d'industrie I taille que vou sirez. r : & ; découvrir des brautés nouvelles. ‘chez des amie. un jeuné garcon

de menus morceaux de plomb Les (l'argent; on vole. on calomnie, on  Percant l'énigme de leurs maux Auguste s'habille. Sa mère =ur- | UTTT TT TT PO PTS PTT TT ; IA bronze célèbre “Femmes de qu'en qualifiait pompeusement de

bêtes prennent ce qui doit satisfaire  ‘&Yorise le vice. Aux rêves d'or ie rends des ailes. vrille sa toilette: c'est chose fort Caughnawaga" fut lc plus remarqué “vialoniste virtuose”, En réalité, il
1 s . | Si le monde moderne oscille sur Ft l'essor des espoirs nouveaux. ; nécessaire. ! ai “ onatt comme nn déhutantcurs besoins et ceux de leurs pe- comme d'ailleurs “Maria Chapdelai- 1° vo :
tits; l'homme n'étant pas une bête
— qu'il dit —- propose à d'aures ce |
qu'il a en échange de ce qu'il n'a

 

Tout le secret de ma prudence
Qu'Hippocrate n'enseigne pas
C'est du rythme et de la cadence.

.ses bases d'une façon inquiétante,
c'est parce qu'il es* plein d'hommes
d'argent, et que l'argent est au-

Qu'est-ce qne cela signifie, dit-

elle soudain, voflà que tu mets tes
Las À l'envers?

  ne”, deux statuettes qui appartien-

,nent a la collection de la Galerie

Sallicité de donner son avis, Bere

nard Shaw déclara:

—I1 joue coome Faderewski

 

: C dessus de tout. exerce la souveraine Un peu, beaucoup... suivant les cas;| _ i ! des Arts de Toronto ’ +.as. C'est le commerce, aus X : ant Lien, maman, il y un trou s & de - — Mals Puderewski ne Joue pas
que les prenESa puissance, une puissance exorbitan- Des monts mystiques dont on forme da l'autre côté. ' La Galerie Nationale avait fourni dn vielen' lui tit-on observer.

Be Cau ) " te et monstrueuse, menaçante pour Un refrain léger et berceur Pandora raconte ses duels i ‘sa lar +. d vastes toiles et -Cet enfant non plus, répliqua
eee 12 liberté et la dignité des petits. Pour que l'aimer chagrin s'endorme  . x la première botte que je lui fa JATEE PArL: CeuX VAS ES fes e. sèchement l'humoriate.
TT Et combien fragile cette puissance Comme un enfant dans la douceur. tire, mon adversaire recule d’un pas. un pastel. "Jeunesse et lumière” ©! pour assurer le bonheur de ceux qui C'est pour les amantes moroses A ln seconde. SOCIATION montre en Suzor Côté un portraitis- Combien est préférutje Je mot| ; !CREME GLACEE la possèdent un instant. Presque EN proie à d'obstinés sanglots. | _1i meurt esphyxié: OMPAGNISS te d'une grande luminosité de tous. de Labiche, qui avait horreur de la

Appeles Q. 161 toujours le désespoir et. la honte (Refaire des jardins de roses EE “Nu” — son pastel a les qualités "Musique et aumuel. Chez Un granda
Avec des strophes et des mots:
Du sombre oubli rompant jes voiles.

,Par des artifices savants.

dame qui tenait salon littéraire, où

réserve ja surprise d'un gamin de

treize ans, pianiste prodige celui-ls

:marchent dans son ombre, la mort
° | rode autour d'elle. Que de suicides,

que de désespoirs autour d'elle.
| Tout serait sauvé si la parole

lain | évangélique avait conservé sa for-

RECETTE DE GAUFRES | PREVENTION DE LA DIPI:TERIEL + ©1 5 ans ellr les protège dans 99
Ajoutez à 2 tasses pleines de fari-. , bour cent des cas. Le progres accom-

ne préparée pour les crêpes “Aunt! La diphtéric. maladir inutile. AP- | pli dans le domaine de la diphté-

 que tous les autres qu'on & pu voir

dans d'autres musées ou dans des!

 

 

  

 

 

|Rallumer d'antiques étoiles i Jemima” deux tasses de lait ou, Pelée a disparaitre. Les 1200 décés rie depuis quelques années est vrai- collections particulières. quil jouait déjà comme un maître.
; Au fond de lointains firmaments. ; d'eau, un oeuf bien battu. deux cui]-|&nnuels causés par cette maladie, ment remarquable. La mère de fa- “Village de colons à mi-côte” se -- Vous ne dites rien, maitre” dit

‘ce mystique: “Bienheureux les pau- iJ? puis la disserte ir lerées à table de beurre fondu. Bat-; dans la province d'Ontario 11 v à 40; mille n'épreuve plus cette crainte rapproche singulièrement des lA maîtresse de maison à Laliche,
lvres en esprit”. c'est-à-dire bien Qui vers les troubles avenirs ,tez bien. Faites cuire dans un moule | &ns sont réduits à environ ©. Cette! continuelle de voir son enfant frap- de CI an | Vous ne complimentez pas cet ene

Délicieuse et l heureux ceux qui ne s'attachent pas Aide l'envol de l'espérance là raufres bien graissé. Les moules: Maladie, menace constante à la san- pe et peut-être emporté par cette PAYSages de Clarence Gagnon — fant?
Appétissante “à l'argent: ceux-là n'ont aucun mal j AU vent meilleur du souvenir, | électriques ne devront pas étrejté de l'enfant, disparait grâce AU!terrible maladie: elle peut Mmainte-; 1€ portrait que nous avons préfé-,

‘À restreindre leurs désirs pour l'ai- Englebert GALLEZE. Praissés mais {ls seront très bien Sérum et plus particullèrement a. pant vivre en paix au milieu de sa TÉ est une flgure émouvante de Jæbiche Ini faqats alors affectire
lchauffés avant d'v étendre la pâte.|l'usage de plus en plus répandu de; famille, cela, naturellement, en au-, “vieil habitant”. surgie en douceur “’*EMEnt JA jour

ne TT TT iii rT TT -_— TT ; l'analoxine qui protège contre a tant que ses enfants auront été im- inoubliab. des crayons en demi-ton im bo pour tapageur' du du-A
< . - s * f -rr aune quarantaine d'années| MUNisés. C'est la répuyue de ce qui dont l'artiste s'est servi. Il avait été ©" ————

; -‘est arrivé pour la variole à laquelle | a ;
le nombre annuel des décès causé; on ne pense même plus aujourd'hui, Prété par Mme James Wilson de
par la diphtérie dans la province une fois que l'on a été vacciné. "Montréal.

, &'Ontario atteignait le chiffre Im-! Les médecins ont inventés des Venue d'unecollection particulière
| posant de 1200. L'an dernier, tenant préventifs contre les maladies qullaussi la toile peinte d'une si belle!

Pour les parquets
Les taches notres produites à Ia

longue sur les parquets par les
pieds des meubles s'enlèvent fari-

|| ‘MON TEINT ETAIT MAUVAIS...
 

compte de l'augmentation de la po-' sont trop méconnus par le public. Stitt Pasca . lement avec de la paille de fer
‘’endant une couple d'annees, y ai essayé divers traitements dans le but d'enrichir pulation. ce nombre n'a feaue Ge | Certaines personnes sont indifferen- Poe:Inuitulee"Paysagediver as trempée dans de l'eau de savon,

z ir, J'étais à! ; Gare faible ‘ 40: il n'est pas rare aujourd'hui de\tes à tout cela d'autres sont igno- ° ard) ?mon sang et de me renforcir, J'étais à l’âge de la croissance et j'étais faible; mon teint voir des municipalités et en grand|rantes. Le but de nos articles est fait preuve d'un manque de gout == erétait mauvais et j'avais beaucoup de boutons dans la figure. Mon médecin de famille nombre au Canada, qu! n'ont enre- ge donner autant de renseigne- quand il a acqui cette œuvre si ca-
me conseilla de prendre les PILULES ROUGES, Presque au début du traitement, je | Ristré aucuncas de diphtérie depuis! ments possibles a" sujet de l'hygiè-, ractéristique de la meilleure manière
m'aperçus que mes boutons disparaissaient. J'en ai pris pendant quelques mois et je | : {ne préventive. nous voulons Essayer de Suzor Coté. Détour de riviere aux; ; Cette maladie traditionnelle qui: de tirer de leur léthargie les insen- | né
me suis bien rétablie. Les PILULES ROUGES m'ont fait un grand bien. Je certifie éclatait en épidémie et semail la! sibles au progrès qu'elle réalise de Caux bleues enchassé comme une
n'avoir reçu aucune rémunération pour le témoignage ci-dessus ni aucune promesse

!

;mort sur sor passage a subi une | jour en Jour et nous oon cher-, rappe de pierreph dans des
; : : . 4 | première attaque vers jannée \914'cher à combattre les préjugés. COm- rives neigeuses, faisant écrin.de recevoir quoi que ce soit en argent ou autrement, directement ou indirectement; Pers que le Service de Santé de la me médecins, nous n'avorrien Dans "L'Erablière” — fournie paren donnant ce témoignage. je le fais dans le seul but de rendre service à des femmes Province d'Ontario fit tous les:gagner financièrement par la Pré- es Galeries Watson de Montréal —

malades comme je l'ai été”. efforts possible pour permettre la vention de la maladie mais nous a can d t | i t ;
distribution du sérum anti-diphté- [avons à coeur lr bien-être dr l'hu- ON S'Aperçoit de toutes les affinités
rique à un prix aussi raisonnable | manité. lentre Côté et le plus célèbre des

i que possible parmi le public. Ent Pour questions au sujet de l'hy- peintres canadiens-français vivants,
1916, à la vue des progrès réalisés Médicale du Canada. 184. rue Collé- ; Clarence Gagnon. Couleurs claires et

grâce à cette mesure le département |ge. Toronto Ont. Une réponse per-. dessin un peu maniéré, voilà ici les

 

(Signé) -- Mme H. BLAIS,

82, 4eme Rue, Iberville, P.Q. Te Doctru
sont ves ner;
“ul faut sagner
grave?” (est peu de

vous dit

 

Témoin (Signe) — Y. P.
Et vous demander. ‘Est-ce

chose. 6: vous n aiteades

Toutes les jeunes filles, de même que toutes les femmes, tiennent à avoir un beau teint. Elles n'auront distribution gratuite du sérum et
fédéral de la santé commença la | f

ronnelle sera envoyée pa: écrit.
—_——————

¢ ' ‘Association
giène, prière d'écrire à l'Ass deux grands traits par où ils se re-

pes. c est la pore ouverte sux troubies leg plus
graves w vous voue négliges, car les nerfs gon.

Prenez eu plus 26e2 . . . ; . . . . ‘ . J - joignent. ©CLOBEE | organismejamais le teint clair, leurs yeux seront sans éclat si elles ont le sang pauvre. Les bonnes PILULES ROUGES, CnaroutsololoBlques mâle.‘ Dans “Lever de Lune”. on est en caedesmiscics ordade ‘onesde
+faisant le sang riche, font disparaitre tout ce qui peut nuire au teint. soit : die. L'auteur du présent article est

au courant de cette entreprise pour,
avoir lui-même convaincu le Minis-

SALADE AUX FROMAGE ET |
DEPOUILLEMENT J

Detail:

présence des tableaux ou l¢ maître
1 tasse d'amandes, gre- ©€n est tenu a la formule beaucoup

sgéad
sang le plus eppauvrs Le GLOBE réadante
mervesiieusersent les meuracthémiques 6
ve norme: © augmente 6 force de v veu.

‘®

Paleur Fatigues Irrégularités tre de la santé de la nécessité et NOble ou autres, 1'z tasse de fro- pas traditionnelle — et pas toujours GLODEOL
. . . : Là ur { mage canadien. 1s plus mauvalse - dune peinture’Faiblesse , Douleurs de dos, de reins Troubles internes du Lienfait d'une telle mesure aul, Mode de préparation: Hacher fi- en tons neutres. Nourrn les perts 6 resénore le sansa tôt fait de parler par elle-même.

Les taux de ia diphtérie tombérent - A ¢
| d'une façon étonnante. Feu le Colo- Emondces d avanee. Mélangez‘a

( - tasse de ces amandes environ
| hoo (Pius tardSirAlbert) Gooder-. 13; tasse de fromage canadien ra- Chapdelaine et qui ornent aujour-
i culture des produits biologiques, à; Pé- ; ; -d’hul les murs de la salle des gravu-
l'Université de Toronto. permettant| En faire une pâte qui se tiennea

Ainsi une production à prix modi- assez bien, puis à l'aide de 2 cuil-
| que. La distribution gratuite fut vite! lères ou de vos mains, en former |
répandue dans tout le Canada et on ; des boulettes de la dimension d'un

e e e

Pour accueillir vos amis-
la fit ausei dans les autres Domi- | oeuf ou environ.

SERVEZ
»

4

En verse dora teuter les bannes Bhcrmactea
Ecvises à Casier Postal 72) Stotion N

Montréal. ur recevoir brochmpe
BY trotuite "“Connaiseaz-vous ?‘*

nement 1 tasse d'amandes douce‘Manque d’appétit Nous avons regretté que le: fu-
! sains qui ont servi à illustrer Maria

Périodes douloureuses essentiellement féminine
(symptômes ou conséquences de l’ANEMIE)

 

   

 

      
   Milltlg )iDes milliers de femmes vous les recommandent parce qu'eHes leur ont fait du bien. Par la poste: 50c la boite

ou 3, $1.25.

| TONIFIEZ-VOUS
en prenant fes bonnes

PILULES ROU
Pour les Femmes Piles et Faibles.

Cie Chimique FRANCO Américaine Liée, 1570, rue Saint-Denis, Montréel,

  

   
nions obtenant partout le méme Lorsque celles-ci ont une belle |
succès. - -forme-—es enduire d'amandes ha-|
Au cours de ces dernières années. ‘chées finement. Servir ces boulet :

la diphtérie a reçu un autre coup;tes aans un plat garmi de laitue :
que l'on pourrait dire mortel lors de; ‘rais.
la découverte par des savants de la DATTES FARCIES AU
toxine-antitoxine et de l'anatoxine:, FROMAGE
à l'aide de l'épreuve de Schick on Enlever le noyau des dattes. !
peut reconnaitre les sujets aptes à'remplir avec une farce faite de
prendre la diphtérie puis avec l’ana-. fromage canadien râpé ou de fro.
toxine on peut les immuniser La mage à la crème. une pointe de

 
diphtérie est donc maintenant hors cayenne. olives hachées fines. Sur
de combat. L'immunisation contre; l'ouverture mettre une moitié de |

Ceci

À

ia diphtérie par l'anatoxine est bien, noix pistache cu autre noix.
‘simple: administrée aux enfants de se sert comme hors-d'uesvre
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RADIO-CONCERT
Les programunes et les renseignements radiophoniques que

nous publions nous sont transmis par les postes et les come
pagnies de radio. 81 arrive qu ‘Un programme ne soit pas trradié
à l'heure mentionnée ou qu’un renseignement soit inexact. Le
Droit n'en peut être tenu responsable.

 

 

 

CA ET LA

A CKCH
M. Emile Boucher, folkloriste

de renom, sera l'invité de la So-
ciéte Saint-Jean-Baptiste d'Ot-
tawa, ce soir, a % heures, au
poste CKCH. Ce populaire ar-
tiste a prépare pour cette audi-
tion un ensemble trés délicat
des plus belles oeuvres du folk-
lore canadien et francais.

PROGRAMME

La Rose Blanche,
harm. P. Gautier.

La-bas dans ces montagnes,
harm. O. O’Brien

C'est l'amour qui les prend,

harm. P. Gautier

C'est la poulete grise,
harm. W. Charette

viens-tu bergere,
harm. W. Charette

l'Hirondellc Messagère,
harm, Lionel Daunais

Je n'ai pas de barbe au menton,
. harm. O. O'Brien

» .

L'ACTION NATIONALE
A LA RADIO

Causerie dimanche soir
L'Action Libérale Nationale,

apres un silence de quelque

temps, reviendra a la radio di-
manche soir prochain, alors que
M. Philippe Ferland, avocat de
Montréal, donnera une causerie.

Cette émission radiophonique
sera irradiée par les postes
CRCM de Montréal et CRCK de
Québec. a2 6 hres p.m., dimanche
le 7 février 1937.

+ .

A CKAC
Le samedi 6 février,

30 à 10 h. du soir, Je poste
CKAC, a Montréal, Canada,
radiodiffusera la DEMI-HEURE
DE LA SOCIETE ST-JEAN-
BAPTISTE, organisée avec le

concours de la LIGUE CANA-
DIENNE - FRANCO - AMFRI-

 

D'où

+

de 9 h.

CAINE, section de Wonsocket

(R.1.).
M. lé docteur J.-E. Mercier,

de Fall-River (Mass.), continue-
ra ja série de conférences inau-
gurée par M. Elphege-J. Dai-
gnault, le 30 janvier dernier. Il

s’agit d'indiquer par quels moy-
rns peut s'organiser la COLLA-
BORATION CANADIENNF

FRANCO - AMERICAINE. M.

Alphonse de 1a Rochelle, direc-
teur des émissions de Ja ST-

JEAN-BAPTISTE, présentera le
Dr Mercier aux radiophiles.
M. (Georges Lévesque, ténor,

invité de la Soclété, exécutera
ce programme:
A; Ah! fuyez douce image (ex-

trait de Manon) de Massenet.
bi Illusion, de R .Montalent.
Au piano d'accompagnement:

Mme Georges Lévesque.
Trois autres causeries seront

données à la même heure les 13,
20 et 27 février.

* * ”

HEURE CATHOLIQUE
Au poste CKAC, de 5 h, à 5 h. 45

La causerie a l'Heure catholique
du 7 fevrier. organisée par le Co-
mité des Oeuvres

Montréal, sous le distingué patrona-

ge de S. Exc, Mgr Gauthier, arche-
véque-coadjuteur, sera donnée par
M. l'abbé Caza. professeur de philo-
sophie au Séminaire ae Sainte-
‘Thérèse. Les causeries de l'Heure

catholique sont consacrées cette
année aux directives pontificales.
Le conférencier exposera les direc-
tives pontificales sur la constitution

chrétienne des Etats.
Cette causerie, irradiee par le

poste CKAC. commence à 5 heures
précises. A 5 h. 20 programme mu-
sicat par le Choeur Pie X:

Repons Emendemus du mercredi des
Cendres.

Ave regina coclorum Palestrina
Antienne Tulit ergo du XIXe di-
manche aprés la Pentecôte avec
le Magnificat. polyphonie & 4 par-
ties Draconius

Ave Maria Geo. Renard
Motet du Caréme: Attende Domine.
  
 

catholiques de |

LES RESEAUX
NC (résea bles) (WIT)

WJZ: WBAL, WBZ, WBZA,
WHAM, KDFA, WJR. WENR.

  

NBC (résean rouge) (WEAF)
‘VEAF: WCAE, WTAM, 7W1.
WLW, WGY WJAR, WHO,
WMAQ, WOW. WTTC, WRVA,
WSM

 

Columbia Broadcasting System
(WABC)

WABC: WNAC, WGR, 'AEBW,
CKLW, WCAU, WBBM, WPG.
WHAS, KMOX, WLBW
WCCO, CKAC, CFRB.    

 

astra

Directeur: Ethelbert Thibault,
P.S.S., directeur musical de l'Heure
:catholique; accompagnateur: Euge-
!ne Lapierre, D.M., directeur du Con-
| servatoire National.
1
| “
i

LA PETITE SYMPHONIE DE
RADIO-CANADA A QUEBEC

. La Petite Symphonie de Radio-
! Canada, à Québec, se compose d'une
| trentaine d'instrumentistes. Ses
‘concerts diffusés le samedi soir, à
{8 h. 30, des studios de CRCK, au |
Château Frontenac, sont relayés par

:les autres stations de la Radio offi-

| clesle. MM. Robert Talbot et Char-
{les ONeil, l'un et l'autre docteurs en

| musique, ils ont dirigé alternati- !
| vement au cours des deux dernières
saisons. Plusieurs artistes de la ré-
gion, chanteurs, pianistes et violinis-

,tes, etc, ont pris part à ces con-

certs en qualité de solistes.
Ce petit orchestre, tout comme

| celui de CRCM, à Montréal, possède
:les éléments constitutifs du grand
| orchestre symphonique. I! se com-
pose en effet du groupe dit quintet-

‘te des cordes, — premiers violons,
{ deuxièmes violons, altos, violoncel-
les et contrebasses, — du groupe des |

"bois, — flûte, hautbois, première |
clarinette, deuxjem.: clarinette et
basson, — et de la batterie, — tim- :

bales, grosse-caisse, etc.

i On a constaté que dans l'exécution |
f d'oeuvres classiques à l’une ou l'auX |

ltre des stations de Radio-Canada,|
lla Petite Symphonie obtenait d'heu-
reux résultats. Pour ia résonnance, ,
pour les effets sonores, pour la mi-
se au point, lors de la générale,
pour la parfaite collaboration du
chef d'orchestre et des opérateurs,

le nombre de ses musiciens suffit.
Dans une vaste salle de concert,
comme, par exemple le Carnegie |

| Hall, à New-York, un pareil grou-
pament, bien entendu, serait insuf- |

fisant. Les meilleurs dispositifs |
d'amplification et les plus habiles |
opérateurs ne parviendralent pas à,

‘combler les vides.
La Petite Symphonie s'est créé un |

répertoire qui comprend presque
.tous les classiques. Il est des oeu- ;
! vres cependant, celles des modernes |
surtout, qui exigent un effectif très :
complet et qu'elle se défendra na-

turellement d'exécuter. Comme les
concerts qu'elle donne s'adressent à
une élite, celle-ci ne se contentera
ni d'à-peu-près, ni du banal. De là,
pour elle, la stricte obligation de ne|

mettre à ses programmes que des
oeuvres conformes à ses moyens et
de les ordonner et de les travailler

avec conscience.
La Petite Symhonie de Radio-Ca-

nada. à Québ: , a été plusieurs fois
invitée à jouer en dehors du stu-
dio, -— cela pour des oeuvres phi-
lanthropiques — et, avec la blen-

veillance des autorités du poste.
A son dernier concert. la Petite

Symphonie de Radio-Canada,
Québec, se composalt des musiciens ,

suivants:
| VIOLONS:
Montreuil,
Drouin, Roland McKinnon, Maurice

Rousseau, J. Vicary, Jules Payment,
Edouard Desroches, V. Roos Han-

son;
ALTOS—Eugene Simard, Mauri-

ce Côté, G.-H. Lapensée;
VIOLONCELLES: Claude Ri-

 
Percy Baldwin,

 

chardson, Henri Talbot, Alex Cote;
CONTREBASSE: Léon Lefebvre;
HAUTBOIS: Maurice DeCelles;
CLARINETTES: Robert J. Read,

William Hall;
BASSON: J.-A. Anctil;

! CORS: Léon Bélanger, P.-O. Ga- ,
| gnon:

FLUTE: Luigi Garzia:

 
;John-A. Mulveney:
TROMBONE: Adrien Masse:
BATTERIE: Léon Baldwin.

COURRIER PAR LA T.S.F.
POUR LES BUCHERONS
DU LAC SAINT-JEAN

les biicherons de la région du Lau
St - Jean connaissent de moins en
moins l'isolement. Perdus au fonds
de la forêt, il! leur est maintenant

possible de rester en communica-

tions, par la vole des ondes. avec les
leurs. La radio supplée ainsi mer-
vellleusement au service portal qui,
dans la région, est parfois difficile,
non seulement À cause des distan-
ces à parcourir mais aussi de l'en-

neigement dont on SC

guère une (dée dans ies
Comme on le verra, elle ne se pru-

pose pas seulement de distraire et

d'instruire, elie vise également À des
fins humanitaires. D'où la chaleu -
reuse approbation, par les autorités

locales, de ce geate de Radio-Cana-

da.

C'est à Monsieur Vilmont Fortin,
gérant du poste CRCS à Chicontiml,

i
|

doivent cette heureuse initiative.

a expliqué M, Fortin. es* deatinée

à nos “gens de chantier” du
Satnt-Jean. Diffusée le samedi soir,
à 11 Heures, elle a pour but de fai -
re connaître dans les camps on l'on

ide T.5. F. — en même .emps que

jee dernières nouvelles d'intérêt gé-
néral, — les évènements qui se sont
déroulés dans les paroisses et les

tres que les parents adressent da-s
les camps par l'entremise de la sta-

tion,

Ces lettres. ajoute M. Fortin, sont

d'un caractère parfois tria pittores-

| ques et n'ont ries de strictement ir-

time. Nous en respectons les formes

   

Ou le trouver. ..

CANADA

CROO ...... Ottawa ...... 880

CRCM..... Montréal ..... 918
CRCK . Québec ...... 1050

CRCT ..... Toronto ..... 840
CRCS .... Chicoutimi .... 950

CKCO ...... Ottawa ...... 1010
CKCH ...... Hull ....... 1210
CKAC ..... Montréa! ..... 730
CFCF ..... Montréal ..... 600
CFRB ... Toronto .... 890
CFCO .. Chatham. Ont. .. 600
CKMC ...... Cobalt .. ... 1210
CFLC ... Prescott, Ont. ... 930
CKGB .. Timmins, Ont. .. 1420
CKNC ..... Toronto ..... 1420
CKLW . .. Windsor ..... 1030

ETATS-UNIS
WABC .... New-York .,.. 860
WEAF .... New-York . 660
WJZ ..... New-York ..... 760
WLWL .... New-York .... 1010
WGN ...... Chicago ...... 720
WENR ..... Chicago ..... 870
WBBM ..... Chicago ..... T10
KYW ...... Chicago ...... 1020
WJJO ...... Chicago ...... 1130
WMAQ . Chicago . ... 870
WRC . Washington (D.C) . 950
WLW . Cincinnati, Ohio . 700
WSAI . Cincinnati, Ohlo . 1330
WTAM . Cleveland, Ohio . 1070
WGY Schenectady, N.-Y. . 7%

WCCO . Minneapolis, Min. 810
WTIC . Martford. Con. .. 1040
WOWO Fort Wayne, Ind. 1160
WRG .. Buffalo N.-Y. .. 550
WKBW . Buffalo, N.-Ÿ. ., 1480
WCAU . Philadelphie, Pa. . 1170
wr Philadelphie, Pa, 580
WIP . Philadelphie, Pa. 610
WBA! Baltimore, MD. . 1060
WHAM Rochester, N.-Y. 1180
KDKA . Pittsburgh, Pa 980
WCAE .. Pittsburgh. Pa 1220
WJAS Pittsburgh, Pa. .. 1200
WBT Charlotte, Caroline . 1080
WRVA .. Richmond, Va. . 1110
WBZ .... Boston, Mass. ... 290
WNAO . Boston, Mass. 1230
WHO . Des Moines, Iowa . 1000
WSB .. Atlanta, Ga. .. 746
KMOX .. St-Louis, Mo. .. 1090
WJR . Détroit Mich 750
WWJ .. Détroit, Mich. s20
WSM .. Nashville, Tenn. . 64
WPGO . Atlantic City. N.-J. 1100
WHAS , Loviewilla Ky. . 830
WOR ... Newark, N.-J. no|
 

bien qu'elles goient dans la plupart

la

à | ZNa (Amnoris).

A,

Gilbert Darisso, Rachel

TROMPETTES: Lucien Fournier. |

que les bûcherons et leurs familles -

Cette émission hebdomadaire, nous

Lac :

‘à l'avantage de disposerTTappæretts !

familles. On fait la lecture des Iet-‘

! des Cas savoureusement dialectables.
| L'important, c'est que «il y a eu, par

| exemple, une naissance ou une
mortalité, le récipiendaire l'ap -

prenne.
Il y a environ 5,690 bûâcheron dans ;

du réglon, Si l’analphabétisme ne

{règne plus comme autrefois chez
| eux. beaucoup de ens qui pour-

 

HORAIRE

Les programmes soulgnes et précèdès
‘dun astérisque constituent Un
parm! les mellleures emissions de ia
soirée.

Samedi soir
j ralent écrire sans doute ne le font .

pas, d'abord parce qu'ils n'en ont
| pas toujours le temps, puls,
ensuite, parce quils ne re

j colvent pa. ou a peu pris pas de let

tres. lea parents ne leur écriront
que si la chose leur semble absolue

ment nécessaire. On s’imagine alors ‘
les services que rend la radio et

l'intérêt qu'elle crée. Au fait, le sa-
medf soir, dans les camps, pérson-

. ne ne songeralt à se coucher: tout le

monde est à l'écoute. Mals il est des
: bûcherons qui n’ont pas les mè-

mes avantages: chez eux, il n'y a
‘ pas de récepteur. SI l'annonceur !

lit une lettre qui leur est adreessée,
les camarade. plus favorisés s’em -
preseront le lendemain ou dans le,

plus court délai possible de leur en
communiquer le contenu,

, Les autorités religieuses et civi-
les, les sociétés locales et le public |
en général ont vivem:rt pprécié ce!

! 6 heures
CKCH--Disques.
CRCO—Nickelodéon.
WJZ —Informations. 605. N:ickeio-

déon. ;
WABC—Orch. d'A] Roth. — 6.25: Infor- -

mations,
i CKCO—Snappy Tunes.
CKAC-—Coun*ry Cnurch of Hollywood.

! 6 heures 15
; CKCH—Informations tilingues.
! CKCO--Dinner Music.
CKAC—Emission coumerciale,

| WEAP—Informatins. — Orch. de Lee

6 heures 30
CRCO—Emission ¢outSime. Reais de

la BEC à Lond
CECH-—Belle-Claire Radio-Club.

: CKCO—Vocal Gems
| CKAC—Gems of Melody.
WEAF—Informations. 3.35: Sonia Basin,

contralto.
‘WJZ —Informations. 6.35 Orchestre

symphonique sous |a direction
d'Ernest Laprade.

WABC—Tito Gulzar, ténor.

6 heures 45
CKCH-—Annonces.

courrier radiophonique. C'es. te pen- | CKCO—Musique de danse

dant du ‘messager du Nord” diff.iné
la même heure, le samedi soir.

» * *

EMISSION DE
GENERAL MOTORS

(Dimanche, à 10 h.)

1 ‘Danse slave” en sol mieur
Le ea aan . . Dvorak

1.‘Orchestre sousa direction

Erno Rapte

! (a) “AR, fors e lui” et “Sempre

libera” de “La traviata” !
Coe . . Verdi

th) “Voilo sapete” de Cavalleria ,
Nusticana” . Mascagni

Mme (Gina Cigna soprano dramati-

que de l'Opéra Métropalitain.
3 Ta finale de la symphonie No 6,

en si mineur (“Pathétique") !
Tschaikowsky

T‘Orchestre
Interruption

{lt marche de Rakoezs Serlin
L'Orcheatre i

5 fa) "CO patria mia “Aida” . Verdi
(b) “Ktornellatrire” ... Respighi
(ec) “L'ultima Canzone” .. Tosti

Mme Gina Cigna
6 “Ta Valse" 122140 Ravel

l'Orchestre

"AIDA" DE VERDI]

Radio-Canada diffusera, le same-
;di 6, de 1 h. 55 à 5 heures, de la.
scène du Metropolitan Opera. par,
relais de ia Natlonaj Broadcasting
Company. “Aïda”. de Verdi. TI. Ro-!
main-Octave Pelletier. aux entr’ac- |

‘ tes, expliguera en français, les di-
‘ Verses scènes de cet opéra.

Gina Cigna. soprano, qui inter-,
prêtera le rôle d'Aida, était atta-'
chée, les années dernières. à la‘
Scala, de Milan. Elle débuta. dans :
les inilieux artistiques, comme pia-
n.ste. au fait, elle obtint les pre-,
miers honneurs au Conservatoire de
Paris et plus tard, en Italie. Tosca-
nini qui l'entendit un jour chanter,
non seulement l'encouragea à étu-
dier l'opéra, mais la recommanda |
aux directeurs de la Scala. Ce fut le‘

| début d'une carrière qui fut particu-
; lièrement brillante.

Giovanni Martinelli chantera le.
' role de Radames. Martinelli est la
grande vedette du Metropolitan. Il a
pris la succession de Caruso.. Son |

‘répertoire comprend pas moins,
d'une guarantaine d'opéras.
L'oeuvre a été composée à la de-

mande du Khédive et créée au Caire
en 1871. L'action se déroule a Mem- |

phis et à Thèbes, Amneris, fille d’un
Pharaon et Aïda, princesse éthio-

i pienne gardée captive par les Ezyp-
tiens aiment un jeune et brillant
guerrier Radames Les plans de
celui-ci pour libérer Aïda, après un
combat qui lui assura la victoire et
la capture d'Amonasro, père de la
princesse, sont voués à l'insuccès par
suite des manoeuvres du grand pré-
tre Ramfis. Le roi veut que Rada-
mes épouse Amneris. Celle-ci ayant
surpris Radames et Aïda dans un
entretien. les dénonce. Radames esi
condamne à& être enterré vivant.
Parmi les autres interprètes. on

remarque les noms de Bruna Casta-
Ezio Pinza t(Ram-

fis) et Carlo Morelli (Amonasro).
M. Ettore Panizza sera au pupitre

de chef d'orchestre.
La

LES EMISSIONS DE L'U.CC.
«Poste CKAC)

Lundi. le 8 février. à 1 h. 25: M.
Gabriel Billault: En prévision des
cultures nouvelles.

Mercredi, le 10 février. à 1 h.: M.
;R.-M. Pucet: Cours à Domicile.
| Samedi, le 13 février. à 1 h. 15:
|M. J.-B. Lanctôt: La Colonisation.

(Poste CRCM)
i Mercredi, le 10 février. à 7 heures:
| M. Berchmans Gagnon: Construc-

WEAF-—"Religion In the News”
WABC—Saturday Night Swing Ciub.

7 heures
$CRCO, CKCH—Gerald Duranleau,

nor.
CKCO—Viennese Nights.
CKAC—Emissiou commerciale
WEAF—Jimmy Kemper.
WJZ —Message of Israel.

7 heures 15
. CRCO—Orch, de Luigi Romaneill. ;
| CKCH—Emission pour les enfants (en ,

anglais).
‘ CRAC—Voyage autour du monde.
WABC—‘Ma and Pa’
WEAF—Les chanteurs d'Hampton Ins-

titute.

7 ‘heures 30
CRCO-Bert Pear], chanteur
CKCO—S8tuart Pink, planiswe,
CKAC—L'école de hockey de l'air.
WJZ —Uncle Jim.
sWABC—Fantare soua

d'Edouard d'Anna.

1 heures 45

a direction

* CRCO—Revue bibliographique (en an-
giais) par le prof. J.-F. Mac-
donald.

#CKCH—Chronique bibliographique.
CKCO—The spectacle of life.
#CKAC-—Oeuvre de la soupe.

- WEAF—Sport Parade.

8 heures
! CKCO—Shiela Shannon, soprano.
CRCO—"Cotters' Saturday Night”.

sique du vieux temps.
CKCH—Old Time Band.
CKAC—Les maîtres modernes.
WEAF—Saturday Night Party.
WJZ—Ed Wynn,
WABC—Columbia Concert-Hall.

8 heures 15
CECO--Lewis C. Hill,

8 heures 30
#CRCO—La petite symphonie de Radig-

Canada.
WJZ —Orch. de Meredith Wilson.
#CKCH—La petite symphonie de Radio-

Canada.
CKCO—Orchestre dit “du bon

Mu-

vieux

temps”
CKAC—Orch. de Lioyd Huntey.
WABC—Columbia Work-8hop.

9 heures
CRCO—Radiodiffusion du match de

hockey.
#CKCH—Emission de la Société de Saint-

Jean-Baptiste.
CKCO—Sunshine and Castanets.
CKAC—Radio-Club.
WEAF—Sketch avec Arthur Allen et

Parker Fenneily,
WJZ —'National Barn Dance”

Henry Burr, Verne, Lee et Mary,
Hoosier Hot Shots; Novelodians,
trio vocal: Sally Foster, Lulu
Belle: Arkle,
Kelly, maltre de cérémonles.

WABC—Floyd Gibbons et l'orch, Vin-
cent Lopez.

9 heures 30
CKCH—Radio-Parade.
CKCO-—Orchestre de dans
CKAC—Emission de la Soctété de Saint-

Jean-Baptiste.

aves

| WEAF—Bmission commerciale.
WABC—Orchestre symphonique.

9 heures 45
CKAC—A choisir.

10 heures
CKAC—Fantaisie en blanc et en noir.
CKCH—Orch. de danse,
WJZ —A choisir.
CKCO—Orch. de danse.
WJZ —Nickelodéon.
WABC—Your Hit Parade and Sweeps-

akes.

10 heures 30
CKCH—Orch. qu Château-Frontenac,
CRCO—Orch. de Gilnert Darisse,
CKAC—Orch, de Lud Gluskin.
SWEAF—Irwin 8. Cobb.
CKCO—Orchestre de danse.
WABC—Flesta.

10 heures 45
CRCO--Radlo-journal en anglais.
SCKCH-—Radio-Journai en français.

11 heures
CRCO-Em'ssion destinée à l'ertrême-

nor
CKAC—Informations sportives. — 11.10:

Jean Forget, pianiste.
CKCO- ‘The Worid at Work and Play”

Frankie Masters.
WJZ —Orchestre Frankie Masters.
WABC—Orch. de Benny Goodman.

11 heures 15
CKCO—A choisir.
WEAF—Ink Spots
WJZ —Orch. de Phil Levant

11 heures 30
CKAC—Orch, de George Oisen
WEAF—Orch. d'Emil Coleman.
WIJZ —Orch. de Rio Rita.
WABC—Orch, de George Olsen.
CKAC—Orch. de George Oisen.

Minuit
WEAF—Shandor, violoniste.

12.06: Orchestre de Jerry Blaine.
WJZ —Orch. de Gus Arnheim. , tions rurales-

* *

M. GUSTAVE LONGTIN.
A RADIO-CANADA

M. Gutave Lonptin, ténor, donne-
ra une série de quatre concerts à

} Radio-Canada, au cours de février.

TENOR,

{ WABC—Orch. d'Henry King.
| CKAC—Orch. de Ted Florito,

Minuit 30
"WJZ —Orch. de Ben Bernie.

. d'Andy Kirk.
. de Ted Florito

i CKAC—Orch. de Larry Lee.

!

, M. Longtin a obtenu de remarqua-
bles succès en France, aux Etats--
Unis et au Canada tant au concert
qu'à l'opéra. C'est surtout à l'opéra
qu'il s’est distingué. Les critiques ont
ren effet remarqué sa parfaite inter-
; prétation des rôles, sa belle cons-:

cience artistique.
M. Longtin chantera le samedi|

soir. à 7 heures. les 6. 13. 20 et 27
février. Il sera accompagné par le
trio de concert que dirige M. Ed-
mond Trudel, pianiste et chef d'or-
chestre.
 

L'HEURE DOMINICALE
L'heure Dominicale diffusee

par Radio-Canada viendra. le
dimanche, 7. de l'église du Sacré-
Coeur d'Ottawa. La chorale com-

posée de douze voix «d'hommes.
sera dirigée par le Révérend Père
Conrad Latour, O.M.I. directeur de l'Ecole de musique de l'Uni-
versité d'Ottawa. A l'orgue. M.

Paul Larose.
PROGRAMME:

Messe solenne à 4 v, é. ét orgue.
obus 23, d'Oreste Ravanello

Kyrie. eleison
Gloria in excelsis Deo
Chronique de l'actualité: par M.

Charles Gautier. rédacteur en
chef du ‘Droit’ d'Ottawa

Credo in unum Deum
Miserere mei, 4 v De Victoria
Causerie: L'Action catholique et

thier. rédemptoriste. supérieur
du Studendat d'Ottawa.

Tu es Petrus, 4 v.
. .P. Habets. OM.IL

Oremus pro Pontifice. 3v.
. Mar L. Refice   
   

Du comptant pour votre au-
tomobile usagé, si vous utili.
sez les ‘Annonces Classées”
{du “Droit”. Appeles Rid. 514

Dimanche
10 heures 30

' CKAC—Romauy Trail (C, B. 8
TRACSonate
*CKAC—Sonates de Chopin.

11 heures
CRCO—Service protestan:.

Midi

 

CKCO—Disques.
WEAF—Les Southernaires.
WJZ —American Pageant of Youth.

12 heures 30
| saz —Music Hall” de Radio City,
: CRCO—Disques.
| CKAC—Ecole de musique.
, CRCO—Disques.

12 heures 45. M. Gratton O'Leary,
journalste.

! CKCH—Vos demandes.
| CKAC-—Gamin de Parts.

1 heure 30
CRCO-—-Ottawa Boys Band
CRAC—Ottawa Boys Band

2 heures
#CKCH—Vos demandes.
*WJZ —“Magic Key”

 

a cc orch,

Frank Biack.
*WABC—Music of the Theatre.
CRKA—Emimion commerciale.

3 heures
SWEAF— Metropolitan Opera
 

  Nevralgie
nd:ral te dans la thte. Je subis pendant
Tow des dou fours trturames . > Nia premitre

peu empleton ocur
sou Deux autres aire, Preph : ss
complètemeent la douleur."Tr 4
Hudson, 4040, rue Lesage, Verdun, P.Q.
Les Capsules Antirhumatismales |

eton mettent An de fa
inoffensive aux douleurs hutteat
Scietique (douleur lancinante dans la :
hanche).ene) Relais.|Tic Douloureus, Dou-

violents Meus de Tête ilo
50¢ et 81 chez tous les vehronicun ssirr
CAPSULES ANTIRRUMATISMALYS

TEMPLETON,

 

té,

chanteur et Joe

WEAF—Informations. -— 11.05: Orch. de

ssm-
phonique sous la direction de!

. Orch. sous |

“Je soufl:ais de la piusterrible aévrite ot de i

SWABC—Orchesire symphcnigue de
New-York,

VCKAC—Orchestre symphonique de
New-York.

| 0CRCO-—Orchestre symphonique dt
New-York.

SCKCH—Orehestro symphonique de
New-York.

5 heures
sCKCH--L'Heure Duminicale. Radio-Ca-

nada.
SWEAF—Marion Tailey, cantatrice.
CKCO—The Vespe: Hour.

, CKAC—Lheure catholique.
CRCO—‘What Price Lovaity"

5 heures 30
CRCO—A choisir,
CRCO—Canada 1837.

6 heure.
CRCO—Bn «= temps-là...’

iblique en aLgials.
CKCH—Variétés.
CKAC—Commentateur politique.
WEAF—L'Heure Catholique
SWJZ —"Echos de New York” avec Ro-

semarie Francato, soprano; le
ouatuor des Melodeurs; Helen
Claire, comédienne, Henry Hud-
son, maitre de cérémonies, et.

. Josef Bonime.
CKCO—Twilight Réveries
WABC—Jo& Penner

6 heures 15

CKCO—Concert Favorites

! 6 heures 30
CRCO—The athrlie Hour.

; *CKCH—Le quatuor des Alouettes.
CKAC—Emission commerciale.

! WEAF—"A tale of today’ Sketch.
WABC—Rubinoff.
CKCO—Romance in Melody.

6 heures 45
;, CKCH—Regards sur le monde actuel.
CKCO—Musique symphonique.
CKAC—Emission commerciale.

7 heures
CRCO—Le professeur Quiz.
WABC—Le professeur Quiz.

! CKCH—L'âme solitaire Radito-Canaq«.
! CKAC—Emission commerciale.
|! WEAF-—Jack Benny et Mary Livingstone,

comédiens; Kenny Baker, ténor:
Don Wilson et orchestre (pre-
miére).

| WJZ —Helen Traube:, Soprano.

7 heures 15
CRCO—And it Come to pass.

; CKCH—Enregistrement Thésaurus

7 heures 30
CRCO—Orch. de Rex Batle.

| CKCH—Récital de Violon.
CKAC—Office religieux.
“WEAF—"Fireside recitals”

| Nilssen, basse; Willle Morris,
soprano, et orch. Frank St-Lêger

WIZ —"Believe it or not” avec notre
{ Ripley. Joy Hodges, chanteuse;

et orch. Ozzte Nelson.
WABC—Phil Baker.

“ CKCO—Orchestre de danse.

7 heures 45
1

WEAP—"Sunset dreams’ avec les goewrs
| Morin et le trio des Ranch Boys, '
CKCH—Récital de violon.

8 heures
CRCO—Orch. de Rex Battle.

. WEAF—Do you want to be an actor?
WIZ —Musical Comedy Revue.
#WABC—Nelson Eddy, baryton.
CKCO—Pianiste.
CKCH—Le Rythme des Scally Wags.

8 heures 30
CKCH—Le Hetit Théâtre.
ORKCH—Emission tnéâtraie.
WJZ —Dreams of long ago.
CRC Les Joyaux de la Madone.
WABC—Eddie Cantor. comédien; avec

Parkyarkus: Boddy Breen, chan-
teur; orch. Jacques Renard.

CKCO—Orgue.

9 heures
CRCO-"Forgotten Footsteps” radio-

drame en anglais. Dir. Ruper
Lucas.

*CKAC. WABC—Richard Bonelli.
CKCH—Orchestre de danse.
WEAP—"Manhattan Merry-Go-Round”
WJZ —Walter Winchell,
CKCO—Les Vesper Singers.

9 heures 15
*WJZ —Rythm Revue.

9 heures 30
CKCH—Radio-Concert Pharand.
SWEAF—'"American Album of Familiar .

Music” avec Frank Munn, ténor,
Lucy Monroe, soprano: Bertrand !
Hirsch, violoniste: Arden et Ar-

| den. pianistes; orch. ds Gus
Haenschen.

CKCO—Orchestre de danse,
9 heures 45

WJZ —Fdwin-C. Hull
10 heures

*CRCO—"Atlantic Nocturne”
CKAC, WABC—"Original

Sing”.
CKCO—Causerie.
SWEAF—General Motor Concert.

10 heures 15
CKCO—Organ Ballads.
WJZ -—'L’Heure exquise”.

Knox. ténor.

10 heures 30
CRCO—Causerie du Dr Stewar®
CKCH—Memory Lane.
WJZ —Romance of "T6.
CKCO—Orchestre de danse.

10 heures 45
CRCO-—Radlo- journal en anglais.

t *CKCH—Radlo-journal en francais.
| CKAC—Informations.
| WABC—Informations.

11 heures
| +CRCO—Sweet and Low.
CKAC, WABC—Informations, pu:s Jean

Forget, pianiste.
| WEAF-—-Harvey Hays, diseur.
WJZ —Judsy and the Bunch.
CKCO—The Worid at Work and Play

11 heures 15
 WEAF—Orchestre de Vincent Travers.
WJZ —-Orch. de Lou Breeze.
CKAC-—Oreh. de Roger Pryor.

11 heures 30
. CKAC. WABC--Orchestre de Abe Lyman.
| WEAFP—Informations. — 11.35: El Chico.
| WJZ —Orch. de Frankie Masters.
! CRCO—William Nixon, ténor.

Minuit
WABC, CKAC—Orch. de Vincent Lopez.
WEAF-—Shandor. — 12.08 Orch. d Harold

; tern,
WJZ —Oreh, de Henry Busse.

Minuit 30
WABC—Orchestre d'Isham Jones.

| CKAC—Orchestre d'Isham Jones.
| WZOrb:aE d'Hal Goodman.
WJZ —Orch. d'Eddie Fitzpatrick.

 
Harrison 

 

LUNDI MATIN
i CRCO — OTTAWA — 380

7,30-—Disques.
745—Sing. Nelghbor, Sing.
8.00— Sunrise Songe.
8.15—-Déjeuner—Disques
11.30—Disques.
11.40—Cecil and Sally
12.00—Disques.
12.15—Hughesreel.
12.30—Pronostics--Disques
12.40—Belle and Marthe
12.45—Disques.
1.00—Disques.
1,15—Rotary Ciub.
4.30—Disques.,
4.40—Music and Fiowers
5.00-—Disques.
5.15—The Monitor Views the News,
5.30—""The King's Men".
5.45—Black Magic

CKCH — HULL J 1210
8.00—Ouverture, Horloge musicale.
9.00—On the Mall
9.15—Musique populaire,
9.30—Frank Watenabe et Hon Archie
9.45—Chansons francaises.
10.00—A choisir.
10.15—Informations bilingues.
10.30-—Les célébrités.
10.45—Pour vus, Mesdames.
11.15—Variétés.
(1.45—Emission commerciae
12.00—Emission commerciale.
12.15—Disques.
12.30—Emission commerciaie

i 1a4>—Informations bilingues
1.00—Chansons françaises.
|.i5—Emission commerciale
1.30—Cocktall.
2.00—1.0relm Strings
J.15—En Révant,

« 2.30—A choisir.
2.45—Pianisie
3.00—Concert Hal: of the A:
3,30—-Old Time Froiics.
3'45—Lucienne Boyer
4.00--Danre Hour.
4.30--Musique vocale
20ReGansant.
5@0— Dh

CRAG— MONTREAL --730
..ls--Cheerfui Barfui,
7 30—Pot-pourri marina.
3.55—Sommaire.
8.00—~Réctile-masin musical
BIS su
8.30—Bonjour voisin.
8.35—Chansons franraises
9.00—Metropolitan Parade (C. B. §
9.50-—-Bonjour Madame.

; 1000—Chansous françaises.
130 30—Emission commerciale.
10.45—Ma Perkins.

 

11.00—Magarine of the Afr (C. B 8.).
11,50-—Emission commerciale.

i 11.45-—Service rapide.
12.15-Musique “du hon vleux temps”.
12.30-—Variéi4s musicales,
12,65--Ém:ssi0N COMMOICIAIE.
1.900—Folk.orr
1.15-Biusdirds (C B 9"
1.30-—Cours de in Bourse
i43—Mercuriale des prodiLie a.l.en
SO=Caustie agricole.

 

la direction de Wilfrid Pelletier.’

|
Rad:o-d:ame ;

avec Sigurd

t.
i

Community |

2.06— À choisir.
2.15-—-Horoscope du jour.
7-26—Le monde femumni:a.
43—Fm'asion commerciale.
ooColone Jack Major
3.20—Re.ais de C. B. S.: Quatuo à cor

des et choeur.
4.15—Vicloniste et orchestre de cen-

, cert.
4.30—Emission de Chicago.
4.45-L'ecale du doux par.er.
5.00—Les événements sociaux.

; 5.13-—-Somma:re et pronostics.
5.20—Jean Forget, pianiste.
5.30~Les aventures extraordinaires

d'un petit gars Se Montréal.
343—Le rogramme du foyer.

CO—OTTAWA—I010
200M Day concert.

v

1.15—Le Gospel Stnge:.
1.30—Noveities.
2.00—Strixe Up The Band
2.15—Informations CinemaioTs! -

ques.
2.30—Waitz Time.
3.00—Musique symphon:que
3.30—Musique vocale.

| 345—Le Parent's Forum.
4.00—Extraits d'opéra-comique
4.30-—-Le ‘Salon Group”.

| 3.001. Tea Dance.
3.30—-Twillght Musicale

LUNDI

6 heures
! ERCO-——‘Tune Tire”
CKCH—The Vagabonds of ihe Prairie.
CKCO—Dinner Music.
CKAC—Programme du foyer.
WEAF—''Education in ths news”

formations commentées par
| Dr Willlam-D, Boutwell.
WJZ —Informations — 8.05 heures La :

ie

musique de l’armée américaine. ;
Thomas-F

— 610: In-

Dir. le capitaine
Daicy.

WABC—Tito Gulzar, ténor
formations.

6 heures 15
CKCH—Informations.
WEAF-—Informations. 620:

ney, basse.
: WABC—News of Youth.
CKAC—Emission Commercla.e
CKCO—Snappy Tunes.

6 heures 30
CRCO—Magic Island.

. CKCO--Musique de danse.
CKCH—DBelle-Claire Radio Club.
CKAC- -L'heure récréative.
WEAF—Informations. — 6.35: Les Trois

Soeurs X.
| WIZ — Informations. 6.35: The

lers, guatuor vocal.
WABC--Gogo de Lys.

6 heures 45
CKCH-—-Petites annonces.

: WRAF-—-Billy and Betty.
: WIZ —Lowel! Thomas.
WABC—'Renfrew of the Mountred

; CKCO—Valses.

7 heures
| CRCO—Orgue.
CKCH-—Eanission commercia.e
CKCO—Vocal Gems.
CKAC-—Concours DI-s0-ma.
WEAF—''Amos ‘:' Andy”.
WJZ —Mary Small, chanteuse

, WABC—Ensemble de Herbert Foote.

7 heures 15
* #CRCO—The Hawk.
* #CKCH—Le curé de village.
, *"CKAC—Le curé de village.
EEEEE"Ezra's Radio Station

KCO—Concert Favorites.
| Vie —Bughouse Rythm.
| WABC—"'Popeye, the Sailor”.

7 heures 30
CRCO-—Récits d'aventures (anglais),
*CKCH-Radio-Journal de Radic-Cana-

Peve-

sketch.

! CKCO—Pur Fancies.
, CKAC—Emiesion commerciale.
WEAF-—Connie Gates, chanteuse.
WJZ --"Lum and Abner’,
WABC—Ray Heatherton.

7 heures 45
*CKCH—Mmes Cook et Lord, pianistes.
*CRCO-—Jacques Fray, Mario Bragiotti

( »
CKCO—The Spectacle of Life.
WEAF—Four Showmen.
WJZ —Ralph Kirberry, baryton,

Al et Lee Reiser, pianistes.
WABC—Boake Carter. commentateur.

8 heures
; "CKCH—Syrup Symphonies,
! CKCO—Tarzan of the Apes.
CKAC—Syrup Symphonies.
WEAF-—"Fibber McGee et Moily". Skerch

avec Marian et Jim Jordan. T
Weems et orchestre.

SWJZ —Helen Hayes dans “Bambi”
avec l'orchestre de Mark Ware
now,

*CRCO—Syrup Symphonfes.
WABC—Les Brigadier: ds Horace Heidt.
CKCO—Fanfare.
CRCO—Fanfare.

8 heures 30
CRCO—The Hitmakers,
“CKCH—Radio-Encyclopédie.
CKCO—Orchestre hawaïen.
CKAC—Radio-Encyclopédie.

“ #WEAF—Richard Crooks, ténor.
“ *WJZ —"The Sweetes Love Songs ever

sung”. Frank Munn, ténor, et
Natalie Badanya, soprano.

WABC—‘Pick and Pat”, avec le trlo
Landt et White, Benney Krueger
et ses Yellow Jackets.

8 heures 45
CRCO- Bertha Wengal, mezzo-soprano.
WABC—Moon Glow Melodies,

9 heures
CKCO—Concert Ensemble.
SCRCO—Melodic Strings.
CKCH—Radio-Parade.
WEAF—"20,000 years in Sing Sing”
WJZ —A cholsir,

| WABC, CKAC—''Radio-théâtre
9 heures 15

CKCO—A choisir.

9 heures 30
#CRCO—C'est un Rendez-vous.

| eCKCH—Emission spéciale.
CKCO—Orchestre de danse.

; WJZ —Jack Pearl, ie Baron Munciuau-
sen.

WEAF—Orch. de Richard
Stuart Allen, ténor

10 heures
CKCH-—Orchetre de danse
CRCO--Strike up the Band.
CKCO—Orch. de danse.
CKAC—Le clou de la soirée

* WEAF—"Contented program” a ec Lul-
laby Lady: quatuor vocal; et or-
chestre sous Ja direction de
Prank Black.
Pelletier, annonceur.

i WJZ -—Artistes negres.
WABC-—Orchestre Wayne King

10 heures 15
CKCA— Radio-Journa!

; 10 heures 30
CKCH-—Orchestre de danse
CRCO-—Causerie (en anglais).
CKCO—Orchestre de danse.
CKAC—Emission commerciale.
WEAF—"Musical Toast” avec Jerry Coo-

per, baryton, Saliy Singer, les
Débonnaires, et orch. Ray Block.
sent.

WJZ —Natlonal Forum.
: WABC—A chotsir.
WABC—"The march of time”

10 heures 45
| #CKCH—Radio-journal.
CRCO Radio-journal en ang.a:s
 WABC—Verrill. chanteur
CKAC—Cavaliers de La Bale.

| 11 heures
| CRCO--Orch, Ge Luigi Romanell,
CKAC—Informations sportives.

10: Jean Forget, pianiste.
| CKCO--The World st Work and Play
WABC—0Orch., d'Ozzie Neison

: WEAF—Harvey Hays, Dick Fidier,
{| WJZ -- Informations. — 11.05: Orch. de
| Mario Braggiotti.

11 heures 30
. CRCO—Orch. d'Ozzie Williams.
CKCH-—Orchestre de l'Interprovinc.ale
CEAC—Orch. de Red Nichols.
WEAF—Qrchestre de Glen Grav
WJZ —Pri! Levant.
WABC—--Orch. de Red Nichol:
WJZ —Oreh de Gus Arher

Minuit
WEAF-- Magna ia Bioaxnms
CKAC—Orch. de Car: Rare
WABC—Orch d'Inham Jones

Minuit 30
FEAP—Orchestre de Francis Cra.x
WIZ —Oreh de Loni Breeze,
CKAC, WABC— Hawaï Calls (C B 3

Bec

H:mber.

 

.

11 D.

Mardi matin
CKCH-—HULL-—-1210

"500--OUVETTOTE HOTIOge MUSES.
; 2.00—A choisir.
9.15-—Musique populaire

; 9.30—Prank Watenabe et
i 9,45—Chansons françaises.
10.00-—Disques
1015—Informations.
10.20--Nos céledrites,
10.45—Pour Vous Mesdames
11.15—Variétés,
311.30-—miission commercis:e

| 12.00—Emission commerciale
“12.15—A ehoiair.
12,30—Emission commercia.e
12.45— Informations.
1.00--ta Chanson de France
1 15—-Piniss!on commerciaie
1.30—Cockia:
2.09—Baxopaonisie, ML V.hid.

Hon

{

10- !

Jonn Gur-

schie. ©

 

'] 4918. - Prenez des Buckle'y

mal de dos.

sévit actuellement.

Soyez préparés. 
       
   

L’ÉPIDÉMIE SÉVIT !
1 DEFIONS-NOUS des épidémies dont les premiers symp-

tômes sont souvent des rhumes, toux et fièvre.
tez la toux ou le rhume à son début, en prenant de la
Mixture Buckley, qui devint réputée en premier lieu en

vous soulager de l’état fiévreux. du mal de tête et du
Les Buckley Cinnamated Capsules con-

tiennent de l'hutle de canelle,
interne dont on fait depuis longtemps usage en Europe
pour combattre les épidémies

Procurez-vous AUJOURD'HUI ces deux

remeédes BUCKLEY recommandables et effectifs.
produits Buckley sont vendus partout

PLUS DE 9 MILLIONS DE BOUTEWLLES VENDUES UNE SIMPLE GORGEE DIF POURGUO!

UCKLEY,
MIXTURE

* REFUSEZ LES SUBSTITUTIONS

Arre-

Cinnamated Capsules pour

un puissant germicide

semblables a celle qui

Les  
M1
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Il est possible que les crédits de
la défense soient soumis lundi pro-
;chain à la Chambre des Communes. :
Le premier ministre King, que l'on
croyait malade. a en réalité passé
quelques jours & sa maison d'éte de
,Kingsmere. D'aucuns disent qu'il a
préparé un grand discours pour ex-
pliquer et defendre l'augmentation |
des crédits de la Défense. On sait

«qu'il existe un groupe de libéraux
| qui veulent d'autres explications
avant d'approuver cette augmenta-
Lion. On dit même que certains
sont décidés à voter contre. Il est
difficile de préciser quelle est la
force numérique de ce groupe dis-
‘sident. Il parait sûr que le minis-
ue de la Défense. M. Ian Macken-
zie. et le premier ministre seront as-

y saillis de questions.
© Toutefois, il se peut que les cré-

dits de la défense ne soient pas sou-
j mis à l'étude lundi, car, d'autres af-
faires gouvernementales doivent
passer avant au feuilleton, tel
qu'annoncé a l'issue de la séance

| hier soir. Tout dépendra du temps
| qu‘on mettra à disposer de ces au-
tres questions.

LE DIVORCE

 

M. Howard Charles Green, député |
;conservateur de Vancouver-sud, a
Haft adopter en première lecture un
projet de loi donnant à la cour d'ap-

| pel de la Colombie-Britannique ju-
ea | “idiction pour .entendre et décider

les appels d'une ordonnance, d'un
jugement ou d’un décret d’un tri-
bunal de la province ou d’un juge
de ce tribunal. ayant juridiction
dans les causes de mariage et de

divorce.
Dans toutes les provinces où les

! causes de mariage et de divorce, ap-
| pel peut être interjeté de la décision
du juge d'instruction à la cour d'ap-
pel provinciale, sauf dans la pro-
vince de la Colombie-Britannique.
Là, le seul appel peut être interjeté !
au Conseil privé. Le projet de loi;
de M, Green pourvoit à un appel

susceptible d'être interjeté à la cour
d'appel de la province de la Co-

 Jombie.

| LA CROIX ROUGE

Aprés une brève discussion, la
Chambre des Communes a adopté,
en troisième lecture, hier, le bill :
modifiant la Loi de la Croix rouge
‘canadienne. Il s'agit simplement
par cette mesure de diminuer de
soixante à quarante membres envi-
iron le personnel du conceil central

de la Société.

 

  

2.15—Ep revant.
2.30—
2.45—Plano Moods.

© 3.00--Concert Hall of ths A.r.
3.15-Oid Time Frolics.
3.30-—Disques.
3.45—Jean Clément.
4.00-—Dance Time.
4.30—Musique vocaie.
5.00—Thé Dansant.
5.30—Disctues.

CKAC—MONTREAL—7 40
7.15—Cheerful Earfu:l.
7.25—8ommaire.
7.30—Variétés matinaiés
8.00—Swing Time.
8.15—Informatinns
8.30—Bonjour, Voisins
8.35—Chansons français.
9.00—Dear Columbia.
9.30-—Bonjour, Madame
10,00—Chansons françaises
10.15—Emission commercia.r
10.30— À cholair
10.45—Ma Perkins.
11,00—Musique de Couce-t
11.15-L'Heure du Tango
11,30—Emission commerciale
11,45-—Service rapide.
12.15—Extraits d'opéra
12,30—Variétés musicales.

:12.45-—Registre de Ville-Marie.
1.00—Foikiore.
1.15-—Orch. de George Ha...
1,30—Cours du midi de ia bou
1.45—Mercuriale des produits laitiers.
2.00--A choisir.
2.15—Horoscope du jour.
2.20—I1e monde féminin.
245—Bérénade hawalenne.
3.00— Variety Matinée (C, B S.l.
3.30-—Concert miniature.

Nouvelle-Orléans.
445—Presque cent ans.
5.00—Les événements sociaux.
5.15--Bommaire et pronostics
5.20—Jean Forget, planiaste.

| 5.30—Les aventures extraordina.
elit gars de Mntréa.

 
545—Le programme du foyer.

CRCO—OTTAWA—850
7.30-- ues,
8.00—~Devotinnal Period —

Science. 2
8.13—Heure du déjeuner — Diiquee.
11.30--Disques.
11 40—Cecil and Sa.7.

:1157—L'neure de l'Observatoire
* 12.00- Noon-dav Musicaie — Disques

1215—Hughesree:.
12.30— Pronostcis.
12.40-—Bei;e and Marins

45— Disques.
.00—Emission commercial
20—Rex Bat'ie et son Orchest:e

Fame.

fantye‘peurs‘delObaryMoire.
. 500—Fanfare - Disque
SIS—TREBRIEViews mE NETT.
5.30-8ongs of Yesteryear.
5.45-Ths House of Peter MarOregor

CKCO-—OTTAWA—I1210
12.00--Mid-day Concert.
12.30—Moon-day dance.
12.45—Orch. de danser.
1.00-—Vaines.

. 1.30-—Nouveautés.
2.00--8trike up the Ba
2. 15—Informations nemaopraphiques
2.30—Waitz Time.
2.00-—-Musigue symphonique
145—te Parents’ Forum.
4.00—Extraits de comédies miusica.es
430—Te ‘Baïinn Group”
3.00-- Ten Dance.
0Twi;:21.4 Musicair
$ 45-—-Tne Guo4 Hamor Program

|
k

|

12.
1
1.

; 2.
43
4

  

tribunaux ont juridiction dans les.

 

BREFS ELECTORAUX

M. Pierre Casgraui. presidetit à
la Chambre des Communes, a an-
noncé officiellement hier soir qu'il
existait deux vacances parmi la de-
:putation. du fait de la mort de MM.
Charles Marcil, député liberal de
Bonaventure, et H.-E. Wilton, de-

i puté conservateur de Hamilton-
ouest. En même temps, 1! fait sa-
voir qu'il a donné l'ordre d'émettre
les brefs pour les élections partic!
les. Cet acte du président est unc
simple formalité. La date des élec-
tions en question sera annoncée plu.
tard.

 

JOSET'H LECLER(Q

| Les fonctionnaires des Affaues
! extérieures ont dit hier que le cas
| de Joseph Leclercq. qu'on dit avoir
été détenu à son débarquemiuent sur
l'Aquitania, à Cherbourg. pour ir-
régularité de passeport, à été étudie

| per le ministère à Ottawa. Lu Lé-
gation canadienne à Paris avait éte
avisée de l'intention de Leclercg de
débarquer en France et a reçu l'or-
dre d'enquêter sur son passeport.

POUR LES DENTS DES INDIENS

D'apres un rapport dépose hier
aux Communes en repoiise aux ques-
tions de M. H.-J. Barber, conserva-
teur de Fraser Valley, le gouver-
nement a dépensé la somme de $3.-
148 depuis trois ans pour traite-
ments dentaires chez les Indiens de
Ja Colombie-Britannique. Le rap-
port montre que les honoraires des
dentistes sont de $30 par jour plus
des dépenses de voyage minimes 

 

Carnet

Mondain

Le commandant et Mme Takeu-
chi ont reçu hier soir en l'honneur
de M. et Mme Goto, a l'occasion de
leur prochain départ d'Ottawa.

| 5 * Ld

Le genérale McNaughton a reg.

; à l'heure du thé, hier.

* + *
Mine la senatrice Wilson a regu

à déjeuner jeudi, en l'honneur de

Mme J.-J. Greelman. de Montréal,
et Mme Julius Griffith, de Vancou-

ver

! + * .
: Mlle Marguerite Gonthier a reçu

hier soir
+

Mile Madeleine Caldwell a recu

hier soir. avant la réception de Mlie

Gonthier

*

* *

Mlle Christine Dolan est l'inviter
de son neveu, M. Norman Fleming,

a Détroit.

+

+ - +

Le docteur H.-L. Bims et le doc
teur Pred W. Jeffrey passent quel-
que temps au Club de la Seigneur»

de Montebello.
+ “

M. et Mme Georges Côte, de Quf-
bec. sort descendus au Châtea'-

Laurier. 
» + »

Mine Jeanne Barbés, 67, rue Saini-

Bernare à Hull, a reçu jeudi soir.
invités étaient Milles T. et M.

| lard, Kathleen Beaudry, C. Ca-
| dieux. C. Daipé, C. Dussault, C. Per-
{ ron, T. Raymond et MM Vincen',
; Dalpé, J-P Perron et G. Raymonc.

DEUX FRÈRES

Les artistes du groupe aramal.-

‘que de l’école de diction Notre-

  

430-Emission du rmardi gra de !&’Djame sont a mettre la dernière
main au célèbre drame en cinq ac-

tes de Le Paslier ‘Deux Frères”.
Ce drame, un des plus beaux, ja-

4

res d un i Mâäls présenté sur une scène locale,
| fera époque dans les annales du
| théâtre de la région. Surtout en cet-
| te époque où les principes chrétiens

Christian SON si ignorés, la présentation d'une

: pièce telle que ‘Deux Frères” a'in.-
"pose. C'est là une méthode ef! -

cace de répandre la vérité.
On trouvera dans “Deux Frère:

“des scènes sublimes. Les caracte-

res les plus divers s'y meuvent a+c:

! atlsance.
, Le Paslier a réussi un chef-d'oe:.-
vre et les artistes de l'école de dic-
tion Notre-Dame aous l'hablle d:-

| rection de M. L. Beaulne sauront
Len faire un succès sur ja acène.

Qu'on à Te 6167AuMonument
! National. jeudi le 11 février pro-
; chain. Biliets aux prix populaires.
EH

i

Lisez, aujourd’hul, les an-
| nonces, elles vous disent od,
| quand et à quel prix vous
pouvez acheter le plus avan-
:tageusement ce dont vous
; vous avez besoin. L'économie
consiste à préparer sagement
votre liste d'acbals.
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Carnet du Cinéma
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LEsl Loujuuts Gite une certaine liese- part, wmulyre la langue speciale qui leur est
lation que nou, destgnons “pour tous” tel

mu tel film Et comment faire autrement “
Il est tant de nanieres de juger d'un specta-
cle!  Mui. il *nu cl une qui, au “Droit”, «
loujour. séru. d« guide Ou ny à jamais Ou-

hlie les divers auditnires aurquels, à Une se-

maine designee. et dans telle partie de bu
ville, comme pour !elle clientele, les films

rtaient classes pour tous pour adultes, Ou

»pécialement reserves aux adultes ou, en-
nn. simplement rescrees, ce qui est leur con-

damnation finale Est-ce tout ? Non, il ar-

rire que l'auditoire du jeudi sort tout diffe-

vent de l'auditoire du lundi, et cela selon le
genre de :pectacles a l'ecran. ces jours-là

Nous voudrions ciler des exemples, mats
te serait chagriner certaines classes de ci-

nephile.. Nos lecleurs jugeront, sans peine,

de l'attentrun que nous donnons « classe»

les films en cur-mêmes ct selon les spec-

commune, enseignent une morale vigoureuse
et saine. Seulement, ce n’est pas pour enfants
de premiére communion . . .

Les films pour jeunes filles ou pour en-

Junts sont très rares. Ce n’est pas qu'ils man-

quent absolument- le bulletin des Alumnae
Cl'atholique» des Etats-Unis en donne, cha-

que mois, une liste abondante. Mais les pa-
rents n'ont :aridis pris l'habitude de récla-

mer des divertissemnents spéciaux pour leurs

enfants. ct les salles s'en préoccupent dans la
meme mesure. Et même quand un théâtre

affiche un fum des plus convenables, person-

ne n'est sur que d'autres bandes, fort inquié-
tantes, ne s'ajoutent au spectacle. Or, ces pe-

tits films (short subjects) ne sont jamais

annoncés ... méme aux annonciers et crili-

ques de journaur L'embarras du juge le plus
consciencieux reste le meme. Mais, comme

dirait M. de la Palisse. st les papas veulent

    

tuteurs. Lrs pieces de Pagnol, outre d'étre des films pour leurs enfants, c'est à eux d'en

tncomprehensibles pour des primaires, les demander. Le probleme serait résolu.

qurscandaliseraient Et cependant, la plu- Victor BARRETTE,

1 i 0 : VOTENT La sMtné nécCocAir® à ac- admirable clurte; le spectateur est

Al Rl i 1D Ali cepte un rendez-vous empoigne. C'est un tres beau film.
Entre temps. il renconire Nala- Morale Les trois rôles de Nata-

. (ha et lui avoue son amour et sa cha, du capitaine et du marchand
b Stand Condemued™ tian prii- dette dricukov qui a connu cet sont d'une belle tenue morale. Par

ripai demain, c'est pour le. andi- «tretien, en fait de vifs reproches obcissance à sa mere la jeune fiile
teurs de langue francaise NUIL. à sa fian'ée. Mais celle-ci, qui veut s'est fiancée, elle tient sa promesse,
Moscovites”. jouée orijina:ement par
des artistes françai. Vous pour-
quoi Nos lecteurs n'#uront qu'a tra-

digre les noms. Quant a la valeur

morale du film, | analyse ci-dessous

en fait l'éloge.
Scénario. Nathalie. fille d'un ol-

ficier supérieur, chef d'un état-rna-

Jor - Moscou. s'est fiaticér par obé-
Issance a sa mere, à Un grossier,
mais riche marchanie, qui restaurera
la fortune compromise de la fainille.

Des le commencenient Ge la guerre.

cle s'est enrôlée comme infirmière
dans un hôpital de Moscou.

Ignatofl, jeune capitaine blessé,
arrive dans sa salle. Les deux jeu-
nes gens s'éprennent, mais appre-
nant que la jeune fille est fiancée,
l'officier. de (ui! est retahli. part
vans la revoir
Sa blessure ne lui permettant pas

te reprendre tout de suite son com-
mandemen Î! reurplace un officier
d' dministration qui s’est suicidé an
r-oment d'être arrête pour trahison.
et malheureusement fréquente le
cercle et la salle de jeu. Il sy ren-
contre avec Brioukov, le vieux fian-
té de Natacha. elui-ci le Pait, car
mauvais fournisseur de l'armée. ses
malver:ations ont été décuuvertes
par le capitaine. Ils jouent ensem-
ble, Ignatoff perd et reste débiteur
d'une grosse somme.

Une femme. Antia Sabline, lui
promet de hu faire rencontrer chez
elle quelqu'un qui pourra lui pro-

 

Spectacle de rsinuit dimanche
et lundi—mard)

LORETTA

YOUNG
dans

“RAMONA"”
A l'écran avec

HARRY

BAUR
dans

“| STAND
CONDEMNED”
MERCREDI seulement

5

À

 

UN FAMEUX

TRIO DE
VEDETTES

 

   
   

     

En progronune
double avec

“LE CRIME DE
M PEGOTTE”
ATTRACTION SPECIAL!

Un beau film sur le

Frere André
Images (nedites sur ta ve et
l'oeuvre du thaumaturer en plus
de ses funérailles
 

Jeudi - Vendredi

  
dans

“DIMPLES"
À P'ecrar avec

Buck Jone. avec

“BOSS RIDER of
GUN CREEK”

      
 

sauver Ignataff. finit par arracher
au marchand la promesse de don-

ner au capitaine un reçu l'acquit-
tant de sa dette.
Le soir, au Bal de la Croix-Rouge,

les deux jeunes gens se rencontrent ‘
encore. mais le marchand les sur-
prend dans les bras l'un de l'autre.
‘Sa haine éclate. il jure de se ven-

, coeur
; incarne un capitaine loyal et émou- !

ger
Chez Sabline, Ignatoif ne trouve

pas le préteur annonce. mals reqoit
de cette femme. qui n’est qu'une
espionne. l'offre de la somme con-|
tre livraison d'un dossier important.

Pour toute réponse, il prend le té-
léphone et veut préveni- la police.
Mais on entre: cest un piquet mi-

‘tout en avouant qu'elle aime le ca-
\pitaine.

litaire qui vient arrêter Sabline, et
a ordre d'arrêter aussi toute per-
sonne présente.

Devant la cour ‘nartiale, le ca-
pitaine a à se défendre contre de
“graves charges.

| cuvahis par les “racketeers”,

On a trouvé chez lui i€ reçu de’

Brioukov, que celui-ci, fidele a sa
porter.
pas le

Mais son

I} jure qu'il
reçu eL n’a
serment ne

{promesse a f
ne connaissait
ri n payé.
isuffit pas, le marchand est appelé :
comme témoin. Interrogé. il hésite
“longuement. S'il ment il est débar- { "The Calling of Dan Matthews”,
yrassé d'un rival, mais il a juré sur
ila croix; et la sueur au front, il dit
lla vérité. Ignatoff, acquitté et Na-
thalie sont heureux,

| Brioukov. dans unc boite de nuit,
"en écoutant uue jeune tzigane qui
chante une triste mélopér. pleure
son bonheur perdu. 

Interprétation. — Elle est dominée Dene,
par Harry Baur, dans le role de
Brioukov, il reflète une maitrise in-
comparable, les aspects divers de son
personnage à l'âme troublée et au

douloureux. Richard Wilm

vant dans sa rude franchise. Anna-
"bella joue son rôle d'infirmière et
de fiancee malheureuse, avec beau-

coup d'autorité et d'émotion à la
fois. L'ensemble est excellent.

 

i
i

Le marchand lui-même.
sous sa rude écorce de moujik en-

richi. garde 'a fidélité à la parole
donnée. et respecte son serment.

Le deuxieme film. “Ramona”,
convient aux adultes.

AUFRANCAIS
AU PROGRAMME, LUNDI, "JEA -
LOUSY” ET "BIG NOISE"
le premier film oo l'affiche est

‘Fne Piigy Noise", Une comédie ainu-

sante racontant les aventures d'un

commercant retiré qui ne perut aban-

donner le commerce el s'associe à

un jeune chimiste. Bientôt ils sont
mais

le honhomme a la fin réussit à se
débarrasser de ces zens définitive-
ment. Guy Kibbee € t excellent dans
le rôle du honhommie au cour d'or

sous une évorce rude. prove

de nouveau an comédien de beau -

{ose

coup de ressonrees, [es pôles secon-

durées sont ar -i tr x bien interpré-

tés,

sinned,

et

xeuvttesl

pour

, audiPeur

SArizonut

it  
Fatiders” tox)

“The Calling of Dan Mattews”.
est un fim tiré de la fumense nou-

velle du méêine nom, de Harold Bell

tandis que | Wright
Les directeurs de la ovo ont

accommoder à l'écran une histoi-
re d'un puissant intérêt «t lui don-
ner, sans la modifier dans son es-

l'attrait quelle posxsidalit,
sous sp forme gerite, C'est une ma-
pmfique réussite, sf l'on tient compte

des exces qui, souvent commis lors

de la transposition au cinéma, d'une
pièce on d'un roman,

Le pide le plus Important esl tenu

sut,

| pour Richard Arlon, superbement ap-

|

puvé par Charlotte Wuwnters.

Le film dénonce Li bigoterie l'in-

tol‘rance et la corruption morale.
Voir les annonces quotidiennes de

Exploitation. — Maigré sa compli- | “Francais”. en page des Petites An-
cation apparente. le film garde une | nonec«

—
   

    

AU THEATRE|

Retenu pour unc

seconde grande
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A L’IMPERIAL
L'Impérial a le piaisir —- c'en est

un. vraumen:! — de présenter a sa
chentele choisie un magnifique dou-
ble spectacle. Le premier {im à nie-
rité. au pcint de vue artistique. ces
lignes plutôt sévères de “Chotsur’,
revue vatnolique de cinema.

(BROKEN BLOSSOMS:
Drame anglais d'Ernest Sefton

‘Franco-London-Pilms', d'apres la
piêce de D.-W. Griffith, sous-titres

frunçais.
Le jeune Chinoi Chen ‘vient a

Londres pour y précher le bouddhis-
me. Son apostolat ne porte d'au-
tres {fruits que huit jours de pri-
son pour avoir oucasionné une ba-
garre et 11 se contente de vendre des
antiquites chinoises dans les bas-
fonds de Londres. Non loin de :a
boutique. une bruir, le boxeur Bui-
thing Burrows. martyrise un- freie
cnfant. sa fille Lucie «Doliy Haas.
Apres ube dernleic raciee, 1 quitte
son taudis pour le camp d'entraine-
ment. car son manager veut lem-
pêcher de compromettre le succes
du prochain match par son gout
immoderé deu l'alcool. Pendant son
absence. Lucie est recueillie par
Chen. qui la traite avec une delica-
tesse dont elle n'aurait jamais ose

rêver
Mais le boxeur est averti de la,

lugu” de Lucie. À Lsitôt apres le

match, qu'il gagne. il se rue sur la

boutique de Chen et, en l'abserice de
celui-ci, reprend sa iiile. La popu-
lace met le feu à la boutique. Ren-
tré chez lu!. Burrows tue Lucie à
force de coups. Chen. qui l'a suivi,
le tue à son tour. porte le cadavre
de Lucie dans la maison en flam-
ines, où il attend lui-même la mot!
N'ayant pas u le film muet, Je

ne puis faire la comparaison Le
parlant est bien joué. même par

Emlyn Williams qui. pas un instant.
ne peut passer pour un veritable
Chinois. Dolly Haas est touchante
en enlant martyre. La mise en sce-
ne sent un peu trop le studio et
pourtant On a obtenu une atmos-
phère suffisamment angoissante.

On aura déjà vu. à la lecture de

notre résumé. combien le scénario
peut appeler de réserves. Mais sur-
tout nous rejetons nettement ce,
film, dont le spectacle est extréme-

ment pénible. Le cinéma n'est pas

seulement immoral quand il met en
scéne des passions troublantes, mais
encore lorsque. comme ici, il tord les
nerfs des spectateurs avec des effets

| d'une brutalité bestiale. Notre sen-
sibilité n'a pas besoin d'être exacer-
bée par des moyens aussi violents
et aussi faciles, d'ailleurs. Le Lys
brisé est un concentré de ce qu'il y a
de plus malsain dans le mélodrame:
l'exploitation des sentiments par un
pathétique entièrement fondé sur la :
N.D.LR. — A noter que ces no-

tes s'adressent à des auditoires po-
pulaires français. Nous ne croyons
pas qu'elles s'appliquent avec une
égale force. aux auditoires cana-
diens. plus aguerris. Et c'est tant
mieux! .

Le te tum “Under Your 3pell”,
met en scéne incomparable chan-
teur Lawrence Tibbett, cc qui est

‘une invitation.

AU CAPITOL
LAUGHTON EN REMBRANDT

M, Charles laughton comnie

iraient voir un autre de leurs ac-

teurs favoris dont ils aiment les ges-

tes, les maniérismes ou la voix, sont

toujours désappointés. C'est l'heu-
re pour ceux qui recherchent au ci-

néma autre chose gu'une personna-

+ He,
En effet. M. T.aughtun n'est ja-

mais M. Laughton. Il est Henrt VIII,

il est Néron ou Rembrandt, maîs
jamais lui-même. et c’est là. à no-
tre sens le pus grand compiment

qu’on puisse lul faire.
I! sera bon qu'on puisse en dire

autant de nombre d'acteurs de rom-

position.
Alexandre Kovda na pas dirigé

“Rembrandt. et c'est regretQible.

C'est une belle peinture, où tout est
exact et vrai, mals c'est un peu 

         

 

   

 

La sensation-
nelle chanteuse

programme radiophonique

d'Eddie Cantor

DEANNA DURBIN

   

were

 

 

INTIMES'

IL POUVAIT LIRE LE FONDS

DE LEURS PENSEES LES PLUS

semaine. BINNIE BARNES eo ALICE
BRADY ® RAY MILLAND

re—— —om
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“ef
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vec

GERTRUDE LAWRENCE

2ME ATTRACTION
“LET'S MAKE A MILLION"

aver

EDWARD EVERETT HORTON

et les

“Pixilated” Sisters of “Mr. Deeds Goes to Town”

® ELSA LANCHESTER

 

   

"moins du cinéma.
Par ailleurs. le jeu admirable de

Taughton permet d'oubller bien des

choses, Il est entouré d'Elsa

chester et de Gertrude Lawrence,

qui se montrent excellentes.
Certaines scènes, entre autres les

deux monologues de Laughton,
quand il peint lo mendiant en roi

Sail et Vadmirable exposé de son
amour pour première femme.

sont dignes ét belles, et rappellent

son Non Moins fameux discours sur

sa

! l'adresse de Getteyvsbure dans "Raz-

gles of Red Gap’

Peur adultes.
rl

CONNOLLY DANS
“DELAY IN THE SUN"

l'Unixersal vient de retentr Jes
services de Walter Conolly dans

“Delay in the San’ Jamie Hayward

i
i

“jun jour le Cinéma francais.

‘
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QUELS Fil.MS
CHOISIR ?

LA SEMAINE PROCHAINE

L'appréciation morale que nou
donnons des films designes ci-des-
sous est faite par ia Centrale Ca-|
tholique de Paris et par l'Interna-
tiona)} Federation of Catholic Alume-'
nae of Brooklyn, E.-U, les dossiers ;

AU CENTRE

"DEANNA. UNEEXQUISE DIVA
ET COMEDIENNE

9
—

Lily
tout le charme exquis, ie Je-ME-adls-

; quoi de la femme française. Son JU; habuement la grande aztiste.

Pons est iraïnçaise. Elle à cille Bal, nour ne noep.aner que les
pruxwipaux interprèles secondent ory

Cest

dans lensemble un fim d'excellente

qualite artistique

d'un parfait nature! est plein dim-

{prevu et de fantaisie E: quelle
‘ = : voix! Une merveille qui cefie tou- «Mais ce ne peur être un film pe.

C'est une oeuvre pleine de char- jte définition. 1! faut l'entendre. enfants’
me et d'emotion que ce flni INU- Elle na pas chanté deux mesures elm
tule “Three Smart Girls”, que Jaione a ¢éj3 conquis son auditoire LE TROISIEME ROLE CE
direction du Cenire presente cette ‘ya <oix est dune pureté imncompa- ; GARGAN

semaine. On y Voit pour la premié- | fable, et Lily Pons saut l'utiliser avec Wuhan Gaigan vient debtor
re fois cette eioile lyrique de treize‘ Lu ari consommé  Lorsquielle,a fi- som 1 cisitioe onguzement À Un -
ans, Deanna Durbin, qu'Eddie Can-
tor nous a dejà fait entendre a la
radio.

Harrison. les Comités catholiques Deanna est révllement une “de-
des dioceses de Détroit, de Chica-
go et de New-York.

REMBRAND
Adultes

3 SMART GIRLS
Adulte.

 ————

 

JEALOUSY
Adulte

BIG NOISE
Adultes

CALLING OF DAN MATTHEWS
Convenable

ARIZONA RAIDERS
Cor venable

BROKEN BLOSSOMS

 

 

couverte. Julle, douee d'une auan-
ce parfaite, possédant une voix ra-
vissante dont elle use avec le gout
exquis que lui a inculque son pru-
fesseur, Andres de Segurola. Dean-
na ha par contre aucun de ces Ima-
niérismes que l'on recommande ha-
bituellement aux enfants pour qu'ils
paruissent fins”.
Deaniia et ses doux soëurs du sut-

nario quittent la Suisse en hate
pour rentrer à New-York, alu demn-
pêcher leur père de se remarier. El-
les y réussissent. mais aprés une
suite d'aventures très amusantes, où
un faux comte entre en jeu afin de
séduire la jeune femme dont :'esi
amouraché le pére

vorsal City pendant li saison en >

tante, Il jouera dans "Wings Ou:
| ni de chanter l'Una Voce Poco Fa du
Barbier de Séville. le public s'est
mis à applaudir comme si l'artuste Hoemt 1 ae dave Whatt eq Raw

eut ete presente sur la scène. De Millaud HI Uetbhor commence €

l'enthousiasme spontané Un Vral la puecsetion dé celte Listoire «a

l uriomnhe Mildred Cron sous pods Jas deux

! ’ A res roles de Way Gargano t
Et (ext Luv Pois que l'on vu en-

| tenare au cinema Regent dans ie

fim qut s'intitule That Girt from

Cd daps UFiarg Ucstess” et "Hreve

er Ho tasent Pêtre termine

ELLA LOGAN A CHICAGOParis. Le scenario est amusant et

riche uc fantaisie. Le direcieu! Fit Le. et term le os +

"Leigh Jason de la R. KO. Radio. engacments duns le tm "Top of

, Picture en a fait une peilicule fort te Town (ante en cromoment €

.amxante er trouvé cent Moyens de Chicago at cabaret Che: Patér,
i Fle entirpmueitira aussi phusteirts à =

présentations à la radio avant oe

Universal CN

renouveler un thème qui n'est pas

des plus nouveaux Gene Raymond,

| Jack Oakie. Hermun Bing et Lu-:
—

VetoeT

 

 

    
 

Adulte- Un seul incident gate la qualite 2 G d S ès!
ten , du film: l'air d'opéra chante par I ranas Jucc .

L NDER YULR SPLLL | Deanna devant un magistrat et des
Adultes agents de police.

MICHEL STROGOFF7-7" Nous n'avons pa: besomd'ajouter AUJOURD'HUIICH TROGOFF
M CHEL oGot que, commençant Une Ze seinaine au a UNE NOUVELLE ETOILE—
MARUCHE Centre, ce film est assuré dune im- pci
: Adultes mense succés. Cette reprise est déja Ravissante et delicate

VIE DU F. ANDRE, C. §. ( favorablement accueille du public. pour captiver le monde!
. . . ate - i

Excellent. Ein »
_… . a. +——— + +

THAT GIRL FROM PARIS AU REGENT DOLLY HAAS
Adulte. Le Regen! prescule ces Jours-c. DANS LE PLUS FASCINANT

eeeieeele dernier film de Lily Pons. ‘That PIEJAMAIS REALISE

RAMONA j Girl of Paris . le titre de ce fiim. g ) )
Aduites ; * nous fait voir la cclebre artiste du

I STAND CONDEMNED ! Metropolitan Opera House de New-
Convenablr York dans son meilleur, tant au

TSQi 77 = : point de vue dramatique qu'au point
ANNEMARIE de vue chant, en compagnie de Gene,
Lu . Raymond et de Jack Oakie. On y

LE CRIMEDE M. PEGOTTE | verra aussi Herman Bing. Harry!

uites | Jans, Lucile Ball. Patricia Wilder, |
DIMPLES | Vinton Haworth et Williard Robert- \ “Broken Blossoms”

Convenable | son qui secondent les principaux ar- aussi captivant que
BOSS RIDER OF GUN CREEK :Uistes du film avec beaucoup de “The Good Earth”

Convenable tact et d'esprit. “That Girl of Pa-| et fascinant que

 

t

AU LAURIER

Le film longtemps attendu ‘Michel
Strogot!’ apparaitra a l'écran du!
LAURIER. ces trois jours prochains.'
En plus de cette image. destinée a
un immense succés on verra une
fine comédie ‘“Maruche” et quel-
ques épisodes de la Vie de fr. An-
dré.

Enfin nous pourrons voir en fran-
çais le celèbre roman de Jules Ver-
ne “MICHEL STROGOFF”. Ce su-
jet si souvent exploité par les Ame-
ricains ne pouvait pas ne pas tenter

C'est:
fait. Le film prendra l'affiche de-

main au Laurier et nul doute qu'il:
remportera un trés énorme succès.

Populaire entre toutes, l'histoire
de ce courrier du tzar qui pretera
subir le martyre plutôt que de révé-
ler le secret et le but de sa mission
militaire, cette histoire, disons-nous,
à toujours intéressé le public. I
vait hâte de lentendle dans sa

+

Cex qui vont au cinéma pour voir | langue et de la voir jouée par des ar-
il . tistes connus.

; Le réalisateur Ermolieff na
négligé aucun des éléments du suc-
ces. Il a voulu un film d'action, un
film riche, un film à grande mise en

| scène; il a aussi voulu une interpré-'

t

tation de premier plan et il I'a ob-
tenue en recrutant les services
d'Adoiphe Wholbruck, Charles Va-.
nel, Colette Darfeuil et plusieurs au-'

i tres qui apportent à leur personna-

|
{
un

Jaan- :

sera le jeune premier. Cecilia Callejo ;
que le directeur Wilterr Jang et le

producteur Robert Presnetl viennent

de dévouvrir dan- Tauditoire pene |

dant une représentation d'un ballet | et
espagnol fait aussi partie de la dis- | Temple. Frank Morgan.
tribution,
 

 

AUJOURD'HUI
JESQU'A MERCREDI

 

  
   

  

    

 

  
Un

hilarant
film: repré-

sentant une rei-
ne d'opéra et
un prince du

 

|i

2me

Attraction

Avec

MARGARET
LINDSAY

 

8e respectif les qualités d'une inter-

prétation aussi sincère qu'artistique.
Quant à la mise en scène elle est|

splendide. Les batailles surtout,
les charges des cosaques. et l'exter-
mination des bandes Tartares, le!
combat fina} où Michel Strogoff con- |
duit ses troupes à la victoire, tous
ces tableaux ont été réalisés avec;

soin extraordinaire, avec une!
sureté et une richesse qui étonneront

les spectateurs. même les plus blases.!
“MICHEL STROGOFF” est une

trés grande réalisation et il faut:
l'avoir vue pour en dire toutes les.
beautés. Armand Bernard et Char-|
pin, dans le rôle de deux correspon-i
dants de guerre. apportent la note
comique qui convient. Pour le reste,
les scènes sont d'un dramatique in-i
tense. Le clou, la crevaison des‘

yeux de Michel Strogoff est dun’
realisme à faire crier d'horreur. !

FILMS A VENIR |

 

AU RIDEAU !
Lundi et inardi, 8 et 9 février —

Ramona: Loretta Young, Don Ame-
che. — I Stand Condemned. Lau- |
rence Oliver. Harry Baur '

Mercredi, 10. — février — Anne-
Marie. -— Le Crime de M. Pegotte, |

Jeudi. vendredi eL samedi. 11, 12!

i 13 février. — Dimples: Shirley

Boss Ri-

 

;

|

+

|

"Sinner Take All’ | Big Noise
| Dan Matthews. — Arizona Raiders.

Marives

der of Gun Creek: Buck Jones.

Lundi et mardi: 15 et 16 février — |
Everything Is Thunder: Constance

Bennett, Doug. Montgomery. — Go:
West Young Man: Mae West. Ran-
dolph Scott

Mercredi, 17 février — Vertige d'un
soir. — La petite Sauvage

Jeudi, vendred. et samedi, 18. 19 et
20 février. — Libelled Lady; Powell,’
Loy, Harlow, Tracy. — Along Came
Love Chas. Starrett, Irene Hervey.'
Lundi et mardi, 22 &t 23 février —

Cain and Mabel: Marion Davies,
Clark Gable. Mummy's Boy:
Wheeler ¢t Woolsey

Mercredi, 24 février — La souris
bleue. — Sous le casque de cuir

Jeudi. veridredi et samedi, 25. 26 et
27 février — Jungle Princess: Do-
rothy L>rmour, Ray Milland. — Reu-
nion: Quintuplettes. Jean Hersholt.

N. B. - Le programme du lundi
commence !r dimanche à minuit une -
minute.

AU LAURIER
7. 8 et 9 février — Michel Strogoit,

aussi Frère André Sa vie. son oeu-'
vre sa mort. — Maruche. comédie. |

14, 15 et 16 février. — Les deux
Ramines, aussi Ademai aviateur

21. 22 et 23 février — Une gueule
en or, aussi Poliche.

28 février. 1 et 2 mars
joueuse d'orgue, aussi Flofloche

AU FRANCAIS ;
8. § #1 10 1EVME — Jealous, —

La

11. 12 et 13 fevrier — Calling of

15. 16 et 17 février — Two Aaginst:
i the World. — Everybody Old Man. .

18. 19 et 20 février — Pride of the
— Heart of the West.

22. 23 et 24 février. — School for
Giris. — Black Room.

Agent —Hoaring Roads.
25. 26 et 27 février. Federa!

66

ris” est l'amusante histoire d'une jo- '
lle midinette parisienne qui, douée .
d'une magnifique voix, parvient a

“Seventh Heaven”

  

 

réaliser ses plus chers désirs.
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Un éclat de rire
30 minutes.

Wr
“CHARLESVANEL

(CAREESP 6”

ARMANDBERNARD

MARUCHE”
avec le joyeux FERNANDEL
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° AAYERLING|
LE GOLEM’ |
‘VEILLE ARMES' |
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“LE CUPPUICE DESTROCOFF Ÿ
LE (HATIMENT DU TRAITRE (8

“ L’'ATTAQUE DU PADEAU
* LA CHARGE DES COSAQUES
“LA COUR DES T2ARS
+ LE PALAIS DES TARTADES

 

Reportage cinématographique
sur le FRERE ANDRE
Sa vie - son neuvie - sa mor!  
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| “EUGÉNIE GRANDET” SUR

PE N
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LE PLATEAUDE L'ODEON
Le chef-d'oeuvre d'Honoré de Balzac montere bien-
! tôt sur lo scène du second théâtre françois.

Sign

Vérone <peual as Dont ue | Agenéiu d'Italia
Lor gue Mu ola affrme que le Regime fasciste est u

. 1 . : 4 A . . .

égleis pratoivtément démocratique, il dit une vénité qu'on

sr qe, ubieciiventent € hunnétement méconnaitre vu
cn La phrae bien connue du Duce Valler vers le peu

Peles pus un Sormiud, (dgue cu éllusonre. mais ue
edict coedhe, active 6 opérante dan, tous le: domamr

dr inde vationule, du domaine économique au domain
puctuel. L'ir-titutton du “Sumedi théâtrai?. recemment
“dobiés par le Comeil de. Ministres, bnstitution que, son

co UMans d'une certtdble tou d'Etat. ©2 entrée rn vigues
depui h 9 quer de vatte wine, Cent d'appurier a
Heupés siudtes en n'eutendant par éctte cxpres ion que 7

da + de vue arér- une nouvelle preuve du gr
iatéiel que portent be Dice et le Régume a ion bien-étr,

La get orale oo Named‘rdtra:

Comnee an le sut, uepus. quelque temps, le “dado
ducisée ” pt une dm d'Etar; +0 samedi romiste dans :

«po le tafres-mudi du sanvrdi dans toutes les usines, le
waste, bes bree, vic, gus n'eut pas un caractère à
rcrures publié, ain de permettie imdislinctement à tous le.
racatlleur. d'aucumplur leur. devoirs prémilitaires et pos:
Hlétuire , le Trequentation de, réumons du "Dopulavorc'

de cours Culturels, des stades de gymnastiques, la pa
Mrerpation u des excursion:, des exercices sportifs, etc. Os
en pri dite que le “Sumedi ihédtral” complète ler hut
te l'instatution du “Suriedi fasciste”.

Pur cette instilutiois, wie or propo. on cer d'ouvrir ©
‘eâtre. aux masse  pepuinnes, aussi bien pour en ain
wesley ta culture que pour leur offrir un délassement ho
leet van apie, whe souvsiur de travail
Loon mol, 0 Cup ibe spectacles à pris nine jes.

de otbgara de tracutieuis déterminées, rt plu
précisement ne viccier., au. cuicters agricoles, aux ven
deur< ambodants 01 auc commis de magasins; aux facteui
aux be 51 An orders d'Etat of, en général, à ton

raies. dbulrvres; duï employés dont le salair
mensuel n'excede pus Auib cents lives, aux retraités don:
les pensions mensuelles ue dépussent pas huit cents lires.
uns Jeunes fu:cistes possedant la carte de Faisceuux juvé-
nile de Combat, aux assistés de l'Administration des Oeu
vres d'Assistance du Parti National fasciste; pour ces der

ners, on met à leur disposition unc quantité de billet:
représentant ou moins le 10% des places disponibles dan
chaque théâtre.
Pour régler Uurgunnation el le développement de lu

nouvelle institution du ‘Samedi théâtral”, c'est-à-dire li

nombre el la qualité des manifestations, le choix des théi
tres, la sure des spectacles, leur programme, ete, on «…

rréé, auprès du Ministère pour la Presse et la Propagandr,
une Conunisiion spéciale, dont dépendront, pour la mis
en (xécidtion des résolutions ndoptées, autant de Commis-

“Lo

in

ification et modalite du
“Samedi théatral” en Italie

1ces, et crla indépendamment des thédires et des specta-

, ‘d'être Tourangeau. de connaître à ; teau.
Un ut dune cigurement cumment, grâce à cette loi, le fond la région de Saumur, de vivre ! fille entrent en lutte, l'un defen-

cevtaele cher. qui, d'habitude, fait de la culture théâtrale, dans un pays où la pensée de Bal- dant son or et l’autre son amour
En effet., avec une egale âpreté, ne suflit-il

vuvé, en Îtulie, grâce à l'oeuvre du Régime fasciste, son Eugénie Grandet a été non pas la ; pas seul à faire un chef-d'oe'Icre

muilibre cumaensuleur, dans une institution strictement . création du génie balzacien, mais ' parié?

ravssliqué «1 musicale, un privilège des classes aisées, a.

monter sur

PARIS, 8 (P.C.-Huvas)-—"Eugen-

ré de Balzac,

théâtre Français.
. ‘ “Comment al-Je osé toucher cette ‘ demon dramatique, a-t-il écrit des

Le. prix sont ures bas: une bre et deux lives, suivant les Qeuvre? nous dit l'adaptateur Albert ; pages entières qui peuvent être di-

J'ai d'abord cette excuse | rectement transposées sur le pla-Arrault.

zac est encore vivante,

. Grandet”. le chef-d'oeuvre d'Hono- j mais d'en donner l'illustration vi-
va prochainement , vante

la scène du second |

‘émocratique qu permer à tous les travailleurs de s'élever une figure réelle transfigurée pa:
: de s'instruire par un sain délassement dans ces mêmes ‘ce génie. Dans la vieille rue du, ne Després. femme de Lugné- Poe,

vs et jusqu’à pré- , Château de la paisible ville de Sau- i suffirait par ailleurs pour faire de
vil et éluient interdits aux classes les: mur, on montre encore “La maison !la création d'“Engénie Grandea+” un

rmplez de l’art qui, dans les autres
n! en Italie,
vin, aisée. don effet. vote institution qui mer le thédire !
la portée des masses populaires n'a rien à voir avec les

virées ou les mutinee, dites “populaires” qui, souvent,

rtont dans les théâtres les plus chers nc sont pas tou-
ours accessibles par suite du montant de leur prix, bien
tue diminues, aux bourses plus modestes.

Le premier effet que l'on obtiendra donc de celte mesure
<æivlative seru de aire entrer aans les publics des théâtres
elativement fermés jusqu'à présent. de nouvelles foules,
ui auparavant, en restaient forcément éloignées. Ainsi, la
anception du théâtre, d'aristocratique ou de sélectionnée
un quelque sorte par la loi injuste des inégalités économu-
vues, comme elle est aujourd’hui, redevient grâce à l’élé-

“ent matériel. mais déterminant des prix, ce qu'elle était
‘ans l'antiquité classique: une gymnase d'enseignement pour

» peuple.

Ouoiqu'en div, 10 a'e-1 pa -Leure Trad. cl Çu ne le sera
ut-être jamui., que le cinéma, malgré sa papularité, ait.

né ou soit ur Le point de tuer le théütre, qui denieure ‘
sae vite tonluréss te grand risven de communication artis-
rue entre Je peuple et l'asitateur des grands problèmes

+ “entiment ci de. pensées Humaines.

Pur ailleurs, l'art profitera dans mie cnesure non négl-
able de celte immixtion des vagues populaires dans les |

féâtres En effet, ce nouveau public arrivera aux specta-
ies sans les expériences rusées, la lassitude, sans être blasé
© aussi sans ia Lolérance indulgente des publics normaux, !

I! demunderu des sensations et des émotions fortes; il exi- |

vera nun seudement d'être ému, mais encore plus d’être ;
convaincu; en un mot, il sera plus exigeant et ph&s sévère.
Par suite, les auteurs qui vaudront toucher ce nouveau
public devront humaniser leur art, le rendre accessible,
rrnoncer au “cérébralisme” à la mode. Ils devront, en
d'autres termes, se rapprocher le plus possible de l’âme
du peuple, ce qui constitue le seul moyen de la persuader

* de la conquérir. j

Quel que soit, en somine, l'usprct sous lequel on examine
Lu nouvelle institution fasciste, on ne peut en méconnaître
la grande portée, la signification profonde et les effets
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ONEL DAUNAIS AVEC
LA SALLE

Le brillo:xf baryton canadien se fera entendre jeudi,
le 18 fevrier prochain a l'Académie.

Un régal qu'il ne faudra pas
manquer sera le deuxième concert
de i*FEnsemble symphonique La
Sail: ‘. sous la dircetion de Wilfrid
Charvite, le 18 février prochain.

l'Ensemble, qui nous a émer-
veillé en décembre continue ses ré-
pétitions avec une ardeur soutenue;
afin d'atteindre, de progres en
pros, à l'idéal de son directeur-
fondateur, idéal endossé par les
musiciens avec un réel enthousias-
me.

M. Lionel Daunais
M.

vité. à choisi les plus belles pièces
de son vaste répertoire pour son
auditoire d’Ottawa. où il aime tou-
jours, dit-il, à revenir. Il
chantera, de sa composition, “Bour-
vasque” et “les Croix”.
nière oeuvre n'a jamais été chan-
tée; il en a fait l'orchestration ces
jours derniers seulement et il la
donnera ici en première. Il s'agit
de la vicille croix du chemin qui;
tombe sous le vent de novembre et
qui mit tout ’hiver sous la neige.
Les baysans la ramassant au dégel
du urintemps et la chanson finit
avec la croix dressant de nouveau
ses bras vers le ciel.
Monsieur Daunais chantera ésa-

lement. accompagné par l'orches-
tre, “Le récit de Pelléas” de De-
bussv:; un air du “Roi de Lahore”,
de Massenet; un extrait de “Elie”
du Mendelsohnn.
O sait que Lionel Daunais chan-

sa pendant toute une saison dans
les crands rôles au théâtre muni-
cipal d’Alger. mais on ne connaît
généralement pas jusqu’à quel
noint il “tait aimé at apprécié la-
bas, © quels grands succès il v
connut. Ta presse f'Alger nous
«np donne nue ide De "Echo
d'Alger”. Tenir un auditoire en
joie pendant une heure n’est pas
vhose facile. Monsieur Paunais
nous à campé un personnage plein
d'entrain et a ravi le nublic avec
4 voix =: belle.
De: “Annales”: Monsieur

t intellirente. voix d& belle quali-
te, trés colarée. fine compréhen-
sion musicale: voilà toutes les qua-
tités d'un bon chanteur de con-
vert Monsieur PDaunais possède
e —ualités ineontestablentent.”
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La Section Dramatique de
l'Ecole de Diction Notre-

Dame d'Ottawa
Glrecthion

M. Leonard Beoulnc
presente
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Lionel Daunais, l’artiste in-!

nous:

Cette der- .

Dau-
ais x Une interprétation soignée |
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prunter plus longtemps les éloges
de la nresse étrangère; nous con-
naissons la haute réputation que
posséde Monsieur Daunais ici-me-
mie, et quand on considère combien
il est difficile d’être bon prophète

. point n'est besvin d'em-

en son pays, on peut se rendre
compte «du talent véritable et des
mérites que possède cet artiste de
chez-nous.
Le

fera entendre entre autres, la Sym-
vhonie Inachevée. de Schubert, dont
tous connaissent les melodieux ac-
cents, Nous donnerons la semaine
prochaine, le programme complet.

Téléphonez à Queen 5879, après
10 hrs a.m. Réservez vos places
de bonne heure, car les billets s'en-
lèvent rapidement.

MUSÉE
{

 

MOZART
\ AUGSBOURG

«Special au DROIT)
AUGSBOURG, 6.—La famille pa-

ternelle de Mozart était originaire
j d’Augshourg. Sa maison a élé con-
servée dans la Frauentorstrasse. la
municipalité a décidé d'y créer un
petit musée. qui sera inauguré en

| Juillet prochain: 1! contiendra des

 

La «

‘Médicis va à

 

IPC. - Havasr

PARIS, 6. Un musicien de-
vient directeur de la Villa Médicis.
Cette révolution en a cmpêché une
autre: depuis que Paul Landowski
fut appelé À la direction de l'école
des Beaux-Arts, le ministre et l'a-
cadémie des Beaux-Arts était
en conflit sur le choix de son suc-
cesseur. L'Académie proposait : le
peintre Georges Leroux; le mi-

peintre indépendant de toute éco-
le. Dunoyer de Segonzac; un mo-
ment on pensa qu’une solution
intermédiaire serait adoptée et que
le choix se porterait sur Jean-
Louis Vaudoyer, critique artisti-
 

+
l
o
w

¥
S
R
E

L
e
g MONUMENTNATIONAL

JEUDI, 1 FEVRIER 1937

Billets échongeables mardi, ls 9
fivrier chez Louis Geulin, angle
des rues Georges ot Dalhousie.

Réservations: 35e er 25e
(taxe inclure)   navalet «t grand connaisseur de

choses romaines.

e
r
e

Finalement un coup de théâtre
intervint: un décret nomme dir2c-

Rome un musicien indépendant.
; novateur méme, mais qui avai! été
{ nommé aux choix du ministre par
l'Académie des Beaux-Arts. con.
curremment avec Emile Aubry. 

18 février, l'Ensemble nous ;

nistre penchalt volontiers .vers un!

que,TOUSeTVRTEUTOUMUSsETar-|

teur de l'Académie de France à!
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lirection de la -Villa

Le compositeur français est un élève et discipie
de Gabriel Fauré.
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dont la reprise prochaine est pro-
Fbabte—ontitustré18 =]

bienfaisants. |

documents relailis au grand com- |
positeur et a ses relations avec la!
ville d'Augsbourg, où ses aïeux vé-:
curent pendant cinq générations

comme relieurs et maçons. Le nom
de Mozart se rencontre encore par-
mi les habitants. Son père Lopoid
Mozart, fils d'un relleur, était com-
positeur et chef d'orchestre à la
cour du prince-archevêque. il était
réputé comme professeur de musi-

que. II s’établit plus tard a Salz-
bourg. où naquit Wolfgang. Ama-
deus Mozart, mais resta jusqu’à sa
mort citoyen d'Augsboureg.

Pepes

LE “DON JUAN"
D’OBEY AVEC

P. BLANCHAR

PARIS, v. Une fois de plus |
voici Don Juan sur la scène.
En donnant ‘rois actes et un

prologue sur “Le trompeur de Sé-
ville”, André Obey a repris lc titre
même de la première pièce écrite
sur le héros par Tirso de Molina,
il y a 300 aus.
Une grande partie du public pa-

risien connaissait déjà la nouvelle
oeuvre d’André Obey, qui fut don-
née a Londres avec grand succès.
L'atiraction de la soirée était

surtout la rentrée cn scène de Pier-
re Blanchar. un des meilleurs ac-
teurs .dramatiques de Paris, qui
avait depuis longtemps déserté le
théâtre pour le cinéma. II donna

à la pièce une atmosphère de ‘“Mys-
tèrce Moderne”. Pas d'effet pitto-
resque: tout l'oeuvre se déroule
sur une place sévillane où le palais
du roi voisine avec la maison de
Don Juan, celle de sa mère et celles
d'Elvire ct d’Anna.

UN DON JUAN VIVANT
Il s'est efforcé de ravir Don

Juan à la légende pour le faire |
entrer dans la vie. Bref, un per-
sonnage humain dont le caractére
est creusé et non plus un demi-
Dieu ou demi-diable.
A ses cotés, le rol, dont André

Obey a voulu faire un personnage
de contraste, aussi important dans
ce rôle d'opposition que Je valet,
les ainoureuses ou le commandeur
lui-même. Le roi qui. considérant
les -aventures d'un oeil détaché,
n'étant pas lui-même la victime
de Don Juan. Le juge avec une |
sagesse débonnaire et politique, |

 

 

 
‘ Bref. le monarque qui fait penser |
au Don Fernando du “Cid”: I'hu- |
manité moyenne qui brise les pré- -
tentions héroïques.

La décoration sobre de Jacques
Copeau, quelques thèmes musicaux |
discrets de Darius Milhaud, accu-
sent le caractère original de cette
tentative audacieuse de renouvel-
lement.

m— i

Jacques Ibert
stun |

UN ANCIEN “ROMAIN” |
L'élève et disciple de Gabriel

Fauré, Jacques Ibert est lui-même
un ancien “Romain”. I1 obtint en
1919 le grand prix de composition
musicale avec la cantate “Le Poète
et la Fée”. Depuis lors. l'originalité
de Jacques Ibert s'est affirmée
toujours par la même formule :
l'ouvrier de l'art musical a toutes
les possibilités et toutes les res- ‘
sources d'une technique renouve-
lée, mals {I doit fonder ce renou-
vellement sur lui-même. sur une
solide culture classique. La suite
symphonique "Escales", le ballet
“Diane de Poitiers”, et surtout l'o-
péra-comique “Le Roi d'Yvetot”,

ques Ibert. en France et dans l’Eu-
rope entière.
Ba célébrité commença à fran-

chir les mers lorsqu'il se mit à ap-
porter au cinéma le concours de
son talent: la partition de ‘Don
Quichotte”, film de Chaliapine, est
encore dans toutes les mémoires.
En Jacques Ibert. les audaces se
rencontrent mais sans jamais se
donner libre cours.

 

à Monsieur Grandet”.
“Certes. je n’ai pas tenté de met- trale parisienne.

  

Georges Enesco

un musicien

avant tout

LE GRAND VIOLONISTE ROU-
MAIN AIME COMMUNIQUER
AUX FOULES L'ESPRIT ET
L'AME DE LA MUSIQUE.

Le grand violoniste roumain
Georges Enesco, que nous enten-
drons au Glebe Collegiate le mer-
credi vingt-quatre courant, sous les
auspices des concerts Tremblay,
est avant tout un musicien, Com-
positeur d'abord chef d'orchestre
ensuite, Enesco n'emploie son in-
croyable virtuosité de violoniste que
pour communiquer aux foules l'es-
prit et l’âme de la musique qu'il
joue.
D'une simplicité sincere et con-

vaincu qui ne fait qu’ajouter à la
grandeur de son art, Enesco croi-
rait commettre un crime s'il lui
arrivait de rechercher l'effet pour
l'effet seul. I écarte de son inter-
prétation tout ce qui pourrait l’en-
tacher de charlatanisme et il nous
présente la musique pure, telle
EE
 

 

‘

|DERNIER,les dépositaires General
Motors introduisirent un nouveau

symbole de confiance—et de valeur supé-
rieure-—dJansl'achat des autos usagés .. .
la famcuse ETIQUETTE 4 ETOILES.

Cette année, les dépositaires General
Motors remportent un autre succès . . .
en appuyant l'ETIQUETTE 4 ETOILES
d’une vaste et généreuse garantie écrite!

bnnouvelle i
carrément le nom et la réputation de
votre dépositaire à l’appui de chaque
transaction 4 ETOILES.

pas de chercher
PETIQUETTE 4 ETOILES de votre
Ne manquez donc

i

+

 

tre tout le roman dans une piece,

Avec Suzanne Després
Aussi bien Balzac, emporté par le

Le roman où le père et la

La rentrée sur la scène de Suzan-

des événements de la saison théi-

qu'elle à été congue par ses auteurs
sans souci de briller lui-même com-
me exécutant.

Est-ce à dire que Georges Enes-
co est froid? Loin de là! car
une fois débarrassé de préoccupa-
tions de gloire personnelle, l'artiste
peut consacrer tout son talent et
tout son coeur à l'oeuvre d’art qu’il
interprète. Nous avons eu, d'ail-
leurs, lundi dernier, un exemple
frappant de ce que peut la vérita-
bie sincérité lorsqu'elle est servie
par un virtuose intègre. et Rudolf
Serkin a remué son auditoire beau-
coup plus profondément que s'il
ne s'etait occupé qu'à nous éblouir. ‘
C'est cette même simplicité qui fait
le charme et lat force dë Georges
Enesco, et nous pourrons encore
une fois nous retremper & une
source véritablement pure et vi-
vifiante lorsqu’il jouera pour nous
le vingt-quatre. |
ps }

Lisez les annonces, elles sont
la voie directe qui vous con-
duit aux manufacturiers. El-
les vous permettent de choi-
sir ce dont vous avez besoin et
ce que vos Moyens vous per-

mettent d’acheter.  
2

   

    

 

GENERAL

: . ,

Cadillac .

 

écritle—aux-
la facilité des termes du mode de paie-
ment General Motors. Voyez votre déposi-
taire Chevrolet—Pontise-——Oldsmobile-—
McLaughlin.Buick — La Salle — ou

 

   
M. ROLAND McNICOLL auquel

on a confié le rôle d'Oreste, dans
“Andromaque” de Racine que l’Eco-

de de Déclamation interprétera
lundi soir au “Little Theatre” à l’oc-
casion de l'élimination française
régionale du Gala Dramatique. ‘La
Rampe” interprétera “Gringoire” de
Théodore de Banville et “Le Ca-
veau”, “Françoise”, de Sacha Gul-
try.

La soirée est sous la présidence
d'honneur de Son Excellence Mgr
Guillaume Forbes, Archevêque d'Ot-
tawa et de Son Excellence le baron
Robert Silvercruys, Ministre de Bel-
gique au Canada. S. H. le juge
Albert Constantineau agira comme
président actif. Le juge des con-
cours régionaux est M. Georges de
Warfaz de Londres

 

TROIS OPERAS
NOUVEAUX

«Spécial au DROIT)

STUTTGART, Allemagne, 8. — A
Stuttgart aura lleu le 23 février la
première représentation d'un nou-
vel opéra, “Rembrandt van Rijn”,
de Paul von Klenau. L'auteur s’ef-
force d'y faire ressortir le côté tra-
gique de l'existence du grand pein-
tre hollandais.
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\ MAINT!

dépositaire General Motors sur l'auto
usagé que vous achetez. . car elle désigne
les autos usagés les mieux reconditionnés,
les modèles les plus récents et les plus
sûrs placements du marché. Et rappelez-
vous que: SEULS LES DEPOSITAIRES

MOTORSpeuvent vous offrir
de véritables valeurs 4 ETOILES en autos
usagés portant cette protection de la

aujourd’hui!

  

 

   

Instruments

de Musique de Berlin
(Spécial au Droit)

truments de musigue de Berlin, un
des plus riches qui existent, vient
d’être transféré dans une des plus
anciennes maisons de la ville, celle
de von Kreutz, ministre de Frédé- |

i s'introduisit plus tard dans les orric-Guillaume ler. Son installa
cion parfaite permet d'admirer la
variété des instruments anciens.
aussi bien que l’art apporté à leur
décoration: ornements Renaissance.
peintures hollandaises. paysages
chinois ornaient les clavecins de
nos aieux. En voici un où l’on puo-
vait jouer de chaque côté. Un au-
tre a des barres d'acier en place de
cordes: on l'utilisait pour s’exer-
cer au jeu des cloches: il a l’avan-
tage d'avoir conservé son accord.
Un cor du 16ième siècle. en cor-

ne de chamois, est le seul en son
genre que l'on connaisse: la ‘’bas-
se poméranienne” a plus de trois
mètres de long, tandis qu’un autre
instrument à vent a un long tuyau
enroulé, comme une pipe turque.
Le piano de Bach a deux claviers,
comme un harmonium, et Frédéric
II emportait dans ses campagnes
cette flûte d'ivoire et ce clavecin
pliant, que l’on voit ici, avec le
piano de Weber et la guitare sur
laquelle il composa des mélodies,
Mais ce musée ne montre pas

que des instruments isolés: on peut
y suivre l'histoire et le dévelon-
pement des principaux instruments,
le piano. le violon, même de la mu-

! sique militaire.
BERLIN, 6 — Le musée dus ins-;

: çoit l'alpenhorn”, le cor alpestre,

Dans la section
des instruments villageois on aper-

dont les habitants des montagnes
se servaient pour leurs signaux.
Le cor russe, du temps de Picrre
le Grand. se fabriquait en Saxe: 1!

;chestres de mineurs.

, L'époque du rococo a laissé de«
; cornemuses dont jouaient les gran-
, des dames, des cannes qui servaient
| de flûtes. Au 19ième siècle le mau-
‘ vais goût produit la table à ouvra-
“Fe transformable en piano et l"‘or-
phika”, mélange bâtard de piano et
‘de harpe. L'ingénieux inventeur
: Sax n'a pas seulement vonstruit lo
(saxophone, mais le “trombone Sax”,
; instrument à soupapes pour tous
tous les tons, et la timbale sans
caisse. À côté des instruments
! exotiques, comme la gong de Ja-
va. fig.vent des instruments anti.
ques, comme la harpe éæyptienne:
;W n’en existe que deux exemplai-
ires. le deuxième est au Louvre.

| Le musée contient actuellement
! 3.700 pièces. outre une bibliothèque
! de 4.000 volumes. on but n’est pas
| seulement de montrer des objets
| plus ou moins rares et curieux,
mais de faire connaître le son des
instruments aujourd’hui disparus:

| un grand nombre ont été joués sur
! des disques de phonographe, dont
la collection constitue une histoire
vivante de la musique.

 

 
 

A I'Opéta de Hainbourg un opera
féerique de Norbert Schultze.
“Schwarzer Peter” (Pierre le Noir’

obtient depuis peu un grand suc-
cès. L'auteur est Un jeune compo-

siteur de 25

à un conte écrit en dialecte bas-
allemand par un ouvrier mineur,
qui a remporté dans un concours

littéraire un prix de 3.000 marks.

Un opéra populaire, écrit dans ce
même dialecte — c’est même le pre-
mier opéra avec un texte bas-alle-
mand—a été joué le 23 janvier à

Kiel. Il à été tiré de la légende du
lac d’Uglei par le compositeur Witt-

maack.*

ans, originaire de:
Brunswick. Le sujet est emprunté:

LES SEMAINES D’ART
A BERLIN

«Spécial au DROIT)
BERLIN. 6.—Les semaines artisti-

l ques de Berlin, qui auront lieu en
{ Avril-mai. seront cette année par-
ticulièrement brillantes, Files con:-
prendront notamment une “Fête

des Romantiques Allemands”, avec
des représentations de gala dan:

les deux Opéras, des concerts de

l’orchestre philharmonique et de
l'orchestre municipal de Dusseldorf,
des concerts de musique de cham-
bre, ainsi qu'un Festival Bruckner
avec une série de concerts.
 

 

  

 

DE VOTRE
DÉPOSITAIRE GENERAL MOTORS

L'ÉTIQUETTE
4-ETOILES
signifiepour
L'ACHETEUR
d'AUTOUSAGE
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* SURETE ... Chaque auto usage 4 ETOTLES

a été soigneusement vérifié pour

service digne de confiance,
SOUS 2sstirer ns

Yr VALEUR ... L'étiquetic 4 ETOILES de votre
dépusitaire General Motors identifie les plos besux
autos usages sux plus bas prix . . . c’est la nouvelle

MARQUE DU MILLAGE INUTILISE.

~<AQUALITE-arqoatiréenrpartr
garantie étrite de voite dépositaire General Motors.

Yr PROBITE DU DEPOSITAIRE ++ » Les dépost
aires General Motors, en leur qualité de marchands
responsables, sont désireux de vous plaire ot de
consérver votre clientèle.

: VE1IP  
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| CORNWALL REPRENDSA PLACE AU ler RANG}
Godin brille d'un
vif éclat et nos 11S LOCAL

gars ont sombré
 +

1

Le ci-devant as de la capi-| |
tale enfile le point de la:
victoire au début de la|
troisième période.
 

CORNWALI, — Jouant devant
Lure salie comble de 3.200 fervents
réunis à notre magnifique patinoire,

les Flyers de Billy Boucher se sont
contentés de jouer du beau hockey,
rapide et émouvant, vendred} soir,
et le but marqué par Vincent Go-
din. en troisième période, leur a,

permis de remporter une magnifi-

 

TOOTS DAY SERA AU|
POSTE DIMANCHE

Ja direction des Sénateurs an-
nonce que “Toots” Day. jeune as

qui se fructura récer:ment un OS

de la main gauche, €? suffisam-
ment rétallf pour icuer dimanche
contre le Roval,

Te Dr Whitley oir Dav

pourra probablement terininer la

saison sans risquer de se faire

encore mal.
fmmema

jie

  
 

 

| PRÉCISION

 

Maundrell compte augmenter son avantage
LES SÉNATEURS VEULENT SORTIR DU TROUN
UNE ARMÉE DE ROULEURS EN LICETIRE AVEL

 

IL CONTINUE DE BATTRE LA!
MARCHE DANS LE GROUPE.
MAJEUR DE QUEBEC.

 

| Cliff Maundrell, cet habile routier
d'Ottawa qui mène la parade chez

| les compteurs du groupe de Québec,’
! A ce soir d'excellentes chances d'aug-
menter son avantage.

Si nos guerriers déclenchent con-
tre Verdun une fusillade aussi nour-

            

Le club de ski Norland monte

aujourd’hui des courses et sauts

”

Î

! Le cub ae ski Noriand monte cet agpres-midi un sigiom pour
1]! ses membres féminins et un concours de souts pour les hommes

i L'entrain règne au sein de ce jeune groupe et l'on s'attend qu'un
| grand nombre de concurrents participent à la fête

Les membres, réunis ces jours-ci en assemblée hebdomadaire,
| ont eu le plaisir de saluer M. Gérald Dupuis et Sigurd Lockeberg,
| membres d'honneur qui en étaient à leur première visite M. Locke-
i berg a profité de l’occasion pour insister sur la nécessité d'organiser
| des compétitions parmi les skieurs de la région
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LE CONGRES
PLUS GRAND
QUEJAMALS £

IL Y AURA AU TOURNOI AMERI -
CAIN 3500 EQUIPES DE CINQ

Nos elad

 

lateurs

entreprennent un
tournoi
 -r

! 
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LES TROUPIERS
EN PRESENCE

= 
Voici les noms et numéros des

sérieux

“La clique locale a devantel-
le une semaine mouvemen-

tée. Deux parties impor-
tantes a l’étranger. La

que victoire sur la constellation ‘ — — — HOMMES — LES CHAMPIONS : ’ Ola
rouge du La Salle d'Ottawa. Ce rle que lors d'une récentes visite de: mmm — S'ENROLENT. joueurs qui paraderont ce soir à Feuille d’Erable en ville
triomphe de 2-1 a permis u l'équipe oN ce club montréalals. CUff sera en 200 "Auditorium ce soir.
locale de reprendre la tête de la: Romie: ahord de la citadelle en-|H 11 | k NEWYORK Les listes d'ins Verdun . Ottawa -
Ligue ; ’ . SEW 4 ès Listes | tardien

Les coups erotes émeu- : Notre franc-tireur a présente- | u empOri€ sur ‘eriptions au congrès des quilleur 1— Martel Becker—J6 Les Sen:teurs sont faligues de se
tes, qui étalent en train de gâter ment 28 points à son crédit. du continent américain sont closes Defenses faire appeler des “poires” et als
la sauce dans le circuit Lafñleur,| Nevlile et Millar en ont 24, O'Con- avec un plus grand nombre de jou 2 Arcand Dunn— 3 comptent rentrer dans les bonnes
furent oubliks dans le fond des ves- | ; nor suit avce 22et Crutentied est en ttawa an SG u1 eau | curs gue jamaissouslos fendards, 3—Tourville Irvin—15 | grâces du public dès ce soir aux dé-

tiaires et les deux équipes donnè-  cinquieme place ENE points. Quoique la liste office NU : Centre pens des malheureuses Feuilles d'E-

rent la plus belle exhibition de hoc- LES MENEURS | CORmot Qué Ie vomerra veanivaÀTES À pe DONE TIlastvont les Uhlans à 1key de la saison. Les arbitres n'im- ! : aw ; . ; . ae à ce ur Alle gouche voir les Uhlans en-
posérent que quatre punitions mi- | 5 PRESIDENTDEa"COLADE D.Neville: Royal... . 2 12 24 26 | mat Ch du DO ] ] ard ; Peu près 8500 équipes de cing hom 4Gagnon . St-Germain— 4 trainement a ‘Auditorium pour sc
neures | AU PORTE.ETENDARD DE _Milar. Ottawa 12 12 2a io] i mes. C'est un record. Aile droite convaincre de la fermeté des inten-

LES COMPTEU | CORNWALL. 0CenteMoai 3 13 2 1 —_——— Le record antérieur avait été éta- 5. Meloche Portcous— g'Uons de ln chque de Vic Wagner.
Fric Miromer ha point| ’ —_— es Duff Ne oo 9 10 19 ‘à bli l'an dernier à Indianapolis vu i Bubst. de Verdun, 7, Majeau: &. Tout est possible dalls le cas de nos

‘ © Boudreau, As ... 5 18 6 i ille. : Sriei 2813 équipes se firent lu lutte. Ramsay, 10, Béliveau. 11. Tracey, Porte-couleurs.des Habitants dans la première! En promettant quil fera desor- Maienfani. As 9 18 16 Les damistes de la Ville-Soeur obtiennent la décision, ‘Mis de New.\ork bat la te.1a Ramsay.10. + Tracey. Porteccoueursmaine, on croyait
ope oeAAoy mais le bon garçon, Mike McMahon Morin, Reva.u 517 8 6 parties contre 5. — Les vainqueurs lancent a-« 1200 équipes en lice. | Subst d'Ottawa: 2. Hoch: dr‘une victoire des Outaouais sur le

$ e suivan oe. ; TI . . candidat s -clev :‘| est rentré dans les bonnes graces: Heffernan, Royal 12 17 10 un fi t f | Au nombre des candidats on relève Maundrell: 9. MecIntyre: 10, Mac- [Royal leur permettrait de rester en
et le blond Godin bâcla les affaires, des directeurs de la ligue majeure de K. Murray Rotal. 6 16 7, défi a tous Is clubs de la region. le High Bru. d'Indianapolis, cham- | Pherson: 11. Miele 14. Séguin; : lice pour le détail du groupe majeur
dans le paragraphe final, en 5e com- 1, Cité. Le dynamique joueur de Pideuce, Maul 7 15 8 pion en 1935: le tandum Antoine 17 Burrv. ide Montiéa] mais leur déconfiture
binant avec Conny Brown et l'in- centre des Flyers de Cornwall, ci-de- Stange, As 9 7 15 9 Le dimanche 31 janvier 1937, le Club de Dames Dollard de Hull | Slamnina et Mike Straka, de Chivaæo,  Arbitres: Jack Duggau et (Geo; 8Vait presque convaincu les fer-lassable Marsh, juste à l'ouverture vont une étoile à Brockville, avait !P. Gagnon, Canadien .. 4 3 16 Jà avait l'honneur de recevoir chez lui une équipe de joueurs de la capitale. champion en double; John Murphy, ges Seed | vents qu'ils etaient bel et bien éli- À
de la citadelle de Len Pinke. Ce| êté interdit par l'avocat Lorenzo La- | Meloche. Verdun ce 2 $ 18 $ Ces, joueurs étaient au nombre de 11, choisis parmi les meilleurs 'Indianapolis) vainqueur du grand minés.
dernier eut une belle tenue. Le gar- fleur, président de la ligue. aprés le Thurrier. Canadien ‘1 3 15 14 de la Cité d'Ottawa. Il s'agissait de savoir laquelle des équipes l'em- | agrégat au tournoi de l'an dernier. : ESPERER CEST VIVRE
dien Auréle Bordeleau ne dut pas massacre de mardi soir entre Corn- Crosby. McGill... 14 15 a norterait sur l'adversaire: celle d'Ottawa ou celle de Hull. Le concours de 1937 n lieu du 10 Les deux defaites successives su-

se dépenser autant que Léonard gan et Hull-Volant. Aal 3 8 15 23° La lutte s'engagea immédiatement au signal du juge en chef. mars Au 30 avril. Vu ie grand noum- bies par les Canadiens de Montreal
mais il donna une belle performan- : Martin, As . . 4 11 135 22 Les Joueurs de la Cité de Hull, as du Club de Dames Dollard de bre de candidats en lice, on s'attend i ont toutetols change la situation.

ce. M. Lafleur telégraplua à l'ins-! NOTE— B:buts; P; passes; pts. points, Hull, l'emportèrent sur leurs adversaires, à un pointage de 6 à 5. Le, ane ides pointages records golent réa- Aussi le club local se rend-il compte
Aurele Myre et Yvon Renaud

 
tructeur Billy Boucher de Cornwall,

 

 

 

 

  

Pu punitions en minutes.
  

 

 

  

 

 

jeu a été des plus serrés comme le démontre d'ailleurs le tableau ci-

  

   
   
 

 

 

 

 

 

, lisés. Plusieurs des candidats s'ex

 

 

 

 

 

    

 

 

 

  

do la grande importance de la nartie

 

   
  

firent du jeu de taille sur la réfen- hier après-midi, et McMahon a pu, — ee  Cessous: - ‘ erce régulièrement aux diverses sal- à soir s De
se d'Ottawa. jouer Fontre La Salle vendredi soir: | LES RESULTATS OFFICIELS le de Nowyore et de la banlieue. i us oomBuPull doiventer ‘

Les alignements à Cornwall. FAITSET GESTES , ot leur quatre prochaines joutes pour
Comwall—Bordeleau, but; Wright Les directeurs de ia ligue ont aus- Ottawa Hull th 2) 3)  tawa Hull, Va ! vemeurer sur le pont.

et Grant. défenses; McMahon, cen- si décldé que chaque équipe aurale | DE LA LIGUE DES ! |E Moussenu à. Siatmaud Ing IMG IR N GP Hock dredi \ Tel qu'annoncé, Jack Duggan e
tre; n et Brown, alles; Connell, droit d'avoir 15 hommes en uni- é . ati 2h . . 47 7
Doyle, Ryan, Pranschke, Di formes. dont un gardien-substitut: ETOILES D’OTTAWA | "A. Nadeau F. Gagnon 3 h. 40 3 h3 0 h. 55 G P [ ockey vendreci ATOP DoG BATwich < LOUD eran. arbitreront la parte
Landriault, Thibeault et Marsh. pour les mi-finales et les finales. ‘X. Aubry D St-Arnaud 2h. 35 4h 7 1 h, 32 P G DLN SEF DANS LE PRIX ST- Dimanche, les Uhlans se rendent
subs. Toutes les parties de détail seront, x oox E Rov i 20 35 ih #2 2h 71 SG B LIGUE D'EDDY AUGUSTIN. à Montreal pour s'attaquer au
La Salle—Pinkie. but; Renaud et limitées à trente minutes de jeu sup- : Le Canada et La Halle ont, diman- | D Osborn w pre 3 n° > : iy pH | ; 1 > a M du PF. Woodland 6: MIAMI —Voiv1 les résultats des Royal. Ils joueront ensuite une série

Myre. défenses: Legris, centre: De- plémentaire. “phe, trinmphé de leurs adversaires, i J. Nadon RA Charette 2 h 35 3 hn 10 0 n 35 P G Moulin “A” 3. courses de vendredi au champ lo- de deux parties avec les As de Qué-
ps rtles des : Ma) So : ; ' : , x : -Gagné et Guzzo, alles: Pantalone, dans les partl de \8 Majeurs FE. Labelle P Petit } 2 h 35 3 h. 38 1h 3 P G Ire partie de la finale) cal: — :bec, la première ici, jeudi soir: l'au

Fry, Larabie, Riopelle et Milford,ee Dans la classe "BR te Richelieu en- A. Labelle J Roy 2 35 3 nh 37 1 h 2 G p CITE D'OTTAWA Première Course tre. en fin de la semaine à l'ombre

subs. Deuxième Période leva deux partie aux Cavellers. G. Vanance D. Poirier 3h11 4h13 ih 2 P G cornwall, 7: l,asalle, 1. 1—Bigey, Steffen, $6,30. 3.50, 2,50: ; du cap Diamant
Arbitres: Jack Duggan, d'Otta-: 2 Cornwall, Donihee . 650" Lox x i ’ LE LIGUE INTERSCOLASTIQUE 2—Notoriété. Westrope, $10.10. 5.20; UNE AUBAINE

Wa, et John Denneny, de Cornwall.  Punition: Riopelle. , "Ducky" Harper, du Canada, xa Total ... 5 6 Tech, 8: 1°, d'Ottawa, 1. 3—Scarce. Dabson. $380. Temps. Le: amateurs sont pries de noter
LE RESUME Troisième Période , gna le jolle prix Roberton pour la +1» — Heure à laquelle la partiea été commencée.Poe ’ Commerce, 4: [lsgar, 2 33 secondes 3-5 pour trois furlongs. |aue c'est l'avant-dernière partie de

Première Période ; 3—Cornwall, Godin ; melllenre série simple. IU roula un 12) — Heure à laquelle la partie a été terminée filehe, 4: St-Patrice ?. Deuxième Course {la saison locale et que le club a be-
1—La Balle, Milford . 15"40"| (Godin, Marsh) . 5'45" série de 311. 13) — Durée de la partie. UPPER-OTTAWA 1—Peaceful. Rozen, $25. 12.10[>de tout encouragement possi-

Punition: Grant. i Punitions: Renaud et Larabie. . * * . ; ; G — Partie gagnée. Smith's Falls. 6 Arnprior. _ ‘7,60; 2—Sweet Guinea. Mattioli, ble.
= mere mers Fi Desrochers. deg Cavehers. eo P — Partie perdue. , LANARK JUVENILE $19.40; 1040; 3-Blue Donna, C'est unie excellente idee qua eue

; son confrère larry lepine. son Capitaine de l'équipe d'Ottawa: Louis Giroux Carleton Place, 4: Perth, © Schmadl, 85.40. Temps 1° 13” 1-5 |la direction d'admettre pour 25 sous
| sortis de leur longue léthargie, €! Capitaine de l'équipe de Hull: — Wilfrid Arvisais. JUVENILE D'OTTAWA pour six furlongs. les femmes et les enfants. Nom-

9 ° Tea deux vedaites roulivent de Juges: — MM. P.-V. Cholette. chef; J. Sigouin ct J. Lynott. mem- Barge fo As = Note— Le pari double due por- |bieux, en effet, sont les Jeunes ou
L A b d 1 S à totaux. k i obtint lehaut pointage é | bres du club Dollard. ST -LAURENT JUVENILE “talent Bigey et Peaceful a rembour-

|

raffolent du hockey, mais ne p 7
r re e a cience | ART tandis que Reau- Brummet Le Club de Dames Dollard de Hull lance un défi à tout club de Iroquois. 7: Cardinal. 1. sé $56.20. ; vent se payer le luxe OTue.

Larry renta ure série simple de 741, dames de la région et même dans un rayon de pas plus de 80 mills. BONNECHERE — FINALLE Troisième Course | juute: du groupe majeur de
wo ow * Pour tout renseignement, s’adresser a monsieur Wilfrid Arvisais, 258. Cobden, 5: Douglas. 3. 1 -Say When, Barba. $16.20. 780. fie ce solr le. . La saison tive A sa fin. et les po- | rue Maisonneuve, Hull. Qué — Tél. Sherwood 6062. TROLLEY JUVENILE 5.20; 2—Golden Thought. Bierman. L'aubuine que leur offie Ces '

Choses du domaine universel qu'il est bon | sitions pourle détail, sont le but des Vishe = Main A. 0, Na 2,1 *6,60. 440; 3—Davtonian. Dabson, | Club est hautement appréciée
de connaître huit clubs de la ligue. Les trois pre- | PRESCOTT “ARGENTEUIL $5.10. Temps. !’ 39° 4-5 pour un‘ La rondellequva an leu a Bh dH

J [om deahaue classe commence« A fachnte, 3: Grenville, 2 mille.

| Gil-O. JULIEN | demars ACER PROPRETÉ PPT À 9 °. | NTERNATIC CALEhur© 1 OneChance. Wright $24.40. | SAVANTS
zr Gil-0. ars INTERNATIONALE - — , » 824.40.pa ‘Ç + vox A ] Ombre du Sobranié | INTERCOLLEGIALE 1080. 450; 2—Live One .Cooper.

. jers au | La lutte est fils mevrér peur le: | MeGill, $1 Queen's, 1. $4.60, 2.80: 3—Comte Rae. Coulé
LE béryl. une variété d'emeraude. Brockville et font 52 prisonniers "rhampionnat de la movenne de la LIGUE NATIONALE ANGLAISE $3.20. Temps. 1' 38” 3-5 pour un + -

était une des douze pierres qui Or- sein de la population. { classe “A”. Bert Astri est en tête, e port | Ie @ Scale 6 A mille
naient le rationa! du grand prêtre. * * . [mais il est snivi de près par Leblanc | | carla « ourt Povais. 6: Streat - Cinquième Course

chez les Hébreux. 1865— John-A. Macdonald pro-lau Victoria, Lalonde du Canada.| | ham, à. La à 1—Court Seandal. Balaski. 87:
| Southampton 3 Earls’ Court andal. Balaski. $7.30 ‘nonce son discours historique en Jetté du Richelieu, Lacroix et Cham- Range b .4,50, 3,70; 2—Coup de Grâce. Le-

LES bésicles, sorte de lunettes à | faveur de la Confédération. pagne du Ia Salle. d'es messieurs ne ! | par Gil-O, JULIEN CNEANKI MATE ;bianc, $16.90. 6.60, 3—Candle Light . . + . ;
deux verres, devinrent des objets. ° ° sont cue cinq points à l'arrière de t New-York A UR , South. $390 Temps. 1' 38" 3-5 pour ' L'ECOLE TECHNIQU F INFTIGE

couverts à partir de 1310. 1801—Monseigneur J.-T. LANGe- ; J'As du Canada. : Nework Rovers, 10 Atlantic - ‘un mille. | UNE RUDE DEGELEF. AU CLA?
EI * | vin, évêque de Rimouski depuis “= + , Ce pauvre club de Verdun qui n'a DANS LA SOUPIERE ‘ a Sixième Course UNIVERSITAIRF.

C ETAIT la coutume, à l'époque 1867, prend sa retraite. LE RECORD | 88gné que trois parties depuis 1ou- TS FASTV Ewer DISTRICT INTER 1—Top Dog, 101. Leblanc $730 “voie Tech triomphe de
romaine. de servir dans leur prison # x On se demande, coment il se tait | Verture de la saison, tente ce soir J©us North, qui lançait pour les i. : Ep! ‘RE 450. 370: 2—Higher Cloud, 108 ( OF cl Ota ‘ ar 8 a 1un magnifique repas aux condam- | 1897—J. MeCullough paune 1.500 ‘que Wilfrid D'Amour fils, capitaine | fortune contre les Sénateurs, mais ; Cardinaux de St-Louis en 1821, par- een Valler 1 laude Maple Kurtsinger. $6.70, $4. 3—Blind Pig. i Universite 4 pret LA Bo ve

nés à mort qui le lendemaln de- mètres. soit 1640 verges 42 en 340" ! du Victoria danx la classe "RU, n’a [NOUS NE pensons pas qu’il soit de ticipa à 40 joutes, mais n'en com- beat, 4. 0, 108. Porter. 82:70. Temps. 1° 24" dns une partie de la Hgue bh

/ i . | taille à terrasser nos gars. . menca pas une seule... Les frères Blackhawk 3 Assomption » g ; que majeure jouée vendredi soir.valent combattre contre des bêtes | 4-5. |"roulé qu R6. il y à deux semaines. ga Asht li : LIGUE LANDSDOWNE pour les .-nt furlongs du prix St- tte compta l'unique point duféroces. On l'appelait le repas‘ . . C'est un record. i Et les guerriers de Wagner. con- on as australiens, sont les plus »UE LANDS Augustin. Guenette p ; troisieme
libre. "  1901—L.-P. Brodeur est elu pre- . . | flants de pouvoir atteindre le qua- habiles Joueurs de polo en Océanie tai infies, 6: Flyers À. Ont aussi couru: Black Gt Old varsity. au début de la tro

es + + sident de la Chambre des Commu- i La salle. Ticheleuet Canada sont Ttème crochet dans le concours du José Capablanca joua en 1922 LIGUE ST-LUC Comrade. Isolateur. York. Maerie!, PÉTIO9® -
LE nom de Bethel que lon don- ! nes preaque certains d'être dans le dé- Broupe de Quebec, sont prêts à cul-; Cent trois parties d'échecs simulta- * \clones4; Cube, 3 ‘Septième Course qu 6 Kaneciin fit tol Po unenait à une ville biblique de la Pa- | . . . tail de In classe “A”, Dans la classe ; buter Ja Feuille d'Erable sans trop MNées et en gagna 102... il annula Pirates, F vers, 2 1 — Midshipman, Rosen. $11.10, les Techniciens, aut avaient repos

lestine signifiait maison de Dieu.! 1902—Naussance. a Archie el “BR” tone les clubs ont des chances. | d'efforts. lautre Le Canadien. de la ligue Meu eT E 480, 8° 2-—Johnny Cake. Jeakle. A0 5 deuxiemeTes prophètes Osée et Amos le| Missouri, de Glenn Wright, ci-de- … % 4 Nationale, joue dimanche une partie : VE ST-GERARD 83,70. 2,90: 3—Bristle. Wholey, 84, | Re acselin essuverent des
changérent en celui de Bethaven, vant des Pirates de Pittsburg et Le prix da fin de semaine pour di- LA RUDE TACHE i AmucaleaDrummondville...Eddie l'angers " (port= Temps, 1' 51" 1-5 pour un mille 1-8 Batérin siMuret ‘danslastrophe

- ' 5 ‘hoe reo had aren de 5 K —_— . . - ,. . ) ’ : à . a ‘ :malo da rime Ju,cosderibrosanderTe pi | minipre in SES Bar, soses-vas as Oublans onc! Savant use prs|X PEMBROKE synue|e
* * . cionale ; : . . . dimanche une rude tâche dans la maines... il est douteux qu'il puisse ! =t-Calophan 7. Meuneurle ? $3.30. 3Pesrless Pal Wh lev 44 White a lutt* courageusement a

LE Coran, livre sacré des musul- |‘ . ew | La Classe “A jour à à heures et, Métropole où il leur faut croiser le se remettre à l'œuvre avant les dé- = Scouts. ©: P'etewawa, 1 8540: 3—Trean nt oo = l'entrée de ja citadelle universitaire.
mants, se compose de 114 chapitres. bra classe “It à 6h, an voit Te va ! bâton avec le Roval' - tails de fin de saison .. Babe Sie- LIGUE DU NICKEL ‘33.10. Ter se 3 5 ucel, LE RESI ME

avec un total de 77.639 mots. 1911—Padkey McFarland obtient lendrier Edepol! bert pleure de joie lorsqu'il pense A\ffincrie 3: Copper CIff, 3. ‘mille 1-Ai : -9 pour un Premiere période
* +» la décision des journalistes sur | Canada contre La salle Quelle affaire’ Surtout si l'on' aux incidents qui l'ont fait entrer LIGUE DE L'OR 1 —Tech. G. Kinsella ‘M-

LE plein nom de Charlotte Cor- Bert. Keyes. à la conclusion d'un ! Richelieu vontre Victoria considère que les Royaux ont bafoué . dans un chandail du Canadien... | lake are \Vriht-Harerea - 2 \ chambanlt) a :
car. cette Française qui polgnard- combat de dix rondes livré à Pitts M. Liguori Lacombe. député libs. DOtre clique sans piti¢ la semaine . x = Tew 2, rr 2—Tech W Kinsella, a 10 A

. _ © - j M. 1, . ; ; rn (MCL:
toCordaaie Anne Charlor- } UTE x * « : ral de Laval Deux Mentagn -, a ins. dernière” ; < … eue PAROLES CELEBRES <u n ©. H.A. MAJEURE " | HOCKEY CE SOIR 3 oer McCuiio ju 01

dait de Marie Cornetlle. soeur ca- 1911—J0e Swing. trotteur d'Er- | STit Irs questions xuivantes aux pro-!porn ensentantlacraint ous — INTERMEDIAIRE Py VEN À Punition Beaudir: a,
dette de Pierre Corneille nest Houde, des Trois-Rivières, ga- (ès-verhaux: ‘envahir ° ”] Pas sivite il y en a pour out Trenton 6: Pete-hora, 8. > deuxième période a

» . : gne l'épreuve principale sur la gla- | 1. Qu'elle A été en 1935, la valeur | . . . ‘le monde! EN SASKATCHEWAN LIGUE NATIONALE 14 Teen GG. Kinselin cle
LES aborigenes de la Nouvelle- |ce de la rivière des Outaouais. près 0dapede ion aœrirole an Ca- . . - « North Mattiefrrd 4 Prince Al. Rangers à Maroons. ! Feuvre: Te

Guinée vivent de la même manière de Hull. . pa Pos A NOTRE CHOIX , SUR LE PONT DES SAPEURS Fert, 3 Américalns a Toronto. '5—Tech. G Kinsella Hee
que vivaient leurs ancêtres, il y a “ 3. Qu'elle a été, en 1945, la xaieur La selection du joueur le plus uti-| _ Weyhorn Bravers 7 Tisena Ve ; GROUPE DE QUEBEC Punitions: Gouin. Joli. Baldwin

20.000 ans. 1914—Battimg Levinsky triomphe © totale de nos e one te pro le 8 Jub dans 1 ; Les gars qui se parlent à eux-mê- Verdun à Ottawa majeur). A. «in ‘majeur: Quirs
a + de Tom McMahon dans un combat tale de mia exportations te pro le à son € ubdansle groupe majeur nes pour avoir manque la soirée des \"ktcun. 1° Muvce jaw 7. INTERNATIONALE COLIEGIALF Troisieme Périnde

LES juifs orthoxes prétendent (de dix assauts qui a lleu à New- F ® agrees | de Québec est maintenant en mar” uilleurs du club Canadien... Ar- AU MANITOBA McGill à Toronto. j6&—Tech. Sherman Brac:
qu'avec le règne du Messie qu'ils! York 4 Fni96° : che. Le cHolx est calculé sur une! ur Boyer parlant encore avec ad- Elmwood, In: St-Jarquee 4 Harvard a Dartmouth j_ kenbury, 1 iR— base de sept points er premier, puis : Cay I INTERNATIONALE-AMERICAINE j7_U, d' a U 2 3attendent. commencera la destruc-! °° +. | ' | de 6-5-4-3-2-1. miration des raquetteurs de l'étran- Prandon. ©: St-Boniface. ? 7-U. d'Ottawa. Guenetle
tion complète des chrétiens et des 1915—Pete Herman bat Kid Tay- € ;( ger... Pit Brisbois réduit à travail- Portage Ia Prairie 7 Manitayx New-Haven à Cleveland. 8—Tech. Brackenbury W
infidèles. llor dans un combat de dix asasuts | - | Nous accordons volontiers notre! ler 24 heures par jour. . Len Mur- | 1° = Providence à Springfleld. Kinsella: 2 20

+ € qui a lieu A la Nouvelle-Orléans. MiG a principal à CIlff Maundrell ay fu: ant des cigare. dispendieux EXHIBITIONS Pittsburg a Philadelphie. 9. ch. Gagnon bh 45
LES Babvioniens furent les seuls * * * | | habile avant des Senateurs, meneur et se bornant à laisser les amis en BrockVi0Eé, 3 Smite Fane pi U. INTERMEDIAIRE Pinition Brackenbury

qui, dans l'antiquité. pouvaient pré- | 1916—Ted “Kid” Lewis met Kid! actuel des complenrs. oa Jenoane | renifier l'arome. Timmins Beau- «eau. ?. or a. U. de M.a Bishops ————
dire le retour d'une éclipse. Leurs Graves hors de combat en nuit ron- 5 e a ête le Rar * soleil et Baptiste de La Salle dans Poissell] Impérial, 5; Marewond, 2, MONTREAL INTERMEDIAIRF PUSIE S’INCLINE
pronostics étaient toutefois assez des à Brooklyn. | campagne sous nos ¢ le role de “playboys” à Hull. Bed Wings, 10; Pambioke, f. VillerayàMepeu précis * * * x . . . —————— HailsHla Roughriders, = Hall . : ry PROVIDENCE.- - Jean Pusie est

vox 1921—Le Varsity de Toronto tn-! JACKSONFRIVILEGIE lle Wildeatss INTER-CITES SCOLASTIQUES | eveni en ville. ‘après avoir été
UN ETAT ENNUYEUX lige à McGill une défaite de © à 3, Le coliège St-Michel de Bucking-y Hervé Jackson a d'excellentes ! Ashbury contre C. du B Canadz longtemps au repos à la suite d'un

| 10° * * à l'aréna Mont-Royal de Montréal. ham a triomphé de la Cie "“C" des chances de gagner, à la fin de " Hock di h incident au cours duquel 1! frappe
co Vauvenargues qui a écrit: i 1922-— F1 au * * | d Gardes du gouverneur. au pointage saison de hockey. un boni fort utile ey dimanche . «arbitre Bill Coutu.

do” rs petits esprits sont blessés atonau Loue papa du | de 2 à ! dans une intéressante ; €n ces temps de demi-pruspérité. V oIlr page 10 Pusic avait alors été puni d une
S plus petites choses! Cardinal Ra prend le nom Ge partie de hockey qui eut fleu sur la Le gérant du club de Toronto | - amende de 100 dollars.

St * Pie XI glace St-Luc. s'est, en effet. engagé à verser à District de Hull — :
FOLIES-SENTIMENTALES ee € R. Chartrand. combine a L. |Jackson un magot de 1000 dollars| Ayimer à Eastview lère partie
; t = * | 1925—F-A Angin. Juge en chef;|D'Aoust, donna l'avantage aux; s'il est choisi au sein de la première | IT *- finale.
Je voudrais bien savoir de la cour suprême du Canada, est Saints dès Ia première période, puis ! équipe d'as que forme chaque année | Juvénile de Hull
Comment: certaines gens , elevé au conseil privé de l'Empire.‘ J-M. Bellemare écalisa les chan- | 1a Presse Canadienne. et de 500; College Notre-Dame contre Vo-
Ont cet «trange den oro dollars sil se case dans l'equipe al-,lan* lére partie de la finale.
De ne jamais rien voir! 1926—Tester. cheval de 5 ans qui j na “ D Aous: compia ensuile les‘ ternante. Ligue Nationale LES METHODISTES L'ENGA

—Jul Ten, porte 130 likres. fait au parc de. poinis qui assurait la paime aux Smythe fit la promesse au début; Maroons a Rangers. | GENT POUR UN AUTRE TER-
+ < + l'Exposition, a ia Nouvelle-Orléans, Collégiens. | de la campagne. quand Jackson con-, Américains à Chicago. | ME DE CINQ ANS AVEC AUG
3 FEVRIER | un record local de 15" 2-5 pour CINQ} Les gars samusèrent ferme et|sentit volontiers de jouer à saiaire Boston à Létroit. ! MENTATION DE SALAIRE
vox * furlongs et demi. donnèrent du jeu basé sur un! réduit. Groupe de Quebec —

Md Les Ftats-Géneraux de * v * véritable esprit sportif. ; Victa-ia à Québec + Dallas en Texas 5 Sn Beil ° Re
ance sS'assemblent sous la prési-. 1927—Pierre Charles, .nampion LES ALIGNEMENTS NN ASSENT i Canadien à Verdun natructeur de rugby l'Université

dence dy dauphin Charles. due de ; poids-lourd de Belgique. fait match. ST-MICHEL: — ME!Matte. gars | LES ANNEES P | Ottsws à Royat. | Mfétrotirr ou UG, WIA pas XK TORY| SAMEDI, #6  EVRTER
Normandie | égal avec Gypsy Daniels, dans un! gien: E. Pearson et A. Lanthier. | C'était le 6 février 1928. : In! -nationale-Américaine veraité d'iowe, où tl avait posé sa 2

. « * combat de quinze assauts qui a lieu défense: L. D'Aoust. centre: R.' Frenchy Bélanger était alorsi Philadelphie à Syracuse. | candidature. SENATEU RS VERDUNN
1612—Nnissance à Paris. d'Antol- la Birmingham. , Chartrand et A. Fauvelle, ailiers: champion poids-mouche du monde et 3pringfield à New-Haven y Son contrat, à 560 doilars par an- .

ne Arnauld. x = a subst. Ÿ Tremblay, R. Fauvelle. L { 1! entrait dans une arène de Toronto. Pittsburgh à Providence. ; née, n'expire que l'an prochain.Son D'OTTAWA SOIREZ DE PAMILI DE MONTREAL
. * * 1928—Frank Genaro bat Frenchy Portland, B. Desjardins et O. Des- ur défendre son titre contre Fran. | igue Provinciale nouveau contrat aura une durée de h : ‘

1683—Décès de Charles II. Bélanger dans un match de dix as- | jardins. ! | Fie Genaro qu'il avait déjà battu! Sault a St-Jérôme. cinq ana. avec salaire Annuel de 6700 Les dames etesereanneLEorpour 3; mports
. * * sauts à Toronto et lui enlève le: LA CIE "C  — B. Pauzé. gar- par une faible marge. Crémazie à Vallewfield. ; doliars, Prix pour Hommes ;

1689—La ligue d'Augsbourg pré-' championnat poids-mouche du mon- dien, E. OConneil et G. Vilieneu-; Cette fois-ci, Bélanger ne repous- | Verdun 4 Joijette. ' A lexpirat.on de vs terme. si fie i! Sièges réservés boc et Sar
pare sa Campagne après avoir la de. !ve. défense; H. Barbeau, centre. sa pes l'envahisseur et Frankie ga-  St-Francols à Sherbrooke n'exl pas mainteny à ann poste d'inn Bout d'affiuence Tare implise :
veille déclaré la guerre & Louis = « * {J.-M Bellemare et R. Leclair. al- | gnait en dix rondes. Ligue Mont-Royal tructeur, i! paavera automatique Le plan cuvre. jeudi. 4 fevrier. à 19 h du matin
XIV. 1937—Le soleil se leve A O:ilawa i liers; subst. N. Lalonde, M. Mayer.j “Frenchy” a depuir decuné.. 1 Verdun Champétre ment hla ture chose de PUni- A Vauditorium cher Golsatein. Jge Miller. Horace Dessardimt,* - - ‘à 7 h. 18 et se couche à $ bh. 18—  E. Renaud. P Dents G. Larose. | vit une vie obécure …. de garçon nt-Re al A Snowdon. verrait” ae le yang od: professeur ehoe & O'Brien.

1803—Les Americains envahissent | La lune s'y lève à 3 h. 40 du matin. } G. Hayter, M. Craig. dans une buvette de Toronto... Montefiore a Trois-Rivières. " léguuer.

, 1] R [ 7 [PE / Seansa ; A / A

   



  

      

  

pe

  

 

CAS ISOLESLe CNR aura une |,Sassous ans cer-: {LAZZERI ENGAGE |BOURSE-FINANCE-COMMERCE | nouvelle défautdanssesversements1% 1 POUR LA SAISON!
|,

0 © oo «Suite Ge la ltre: | aura pertes encourues. Dans ce cas.LL _ _ Eee, le montant de ces pertes peut être, NEW YORKES rs| en, tondées a éériaues‘remboursé à l'institution qui a prête. a accepté l'offre des anklememe om chemins de Cependant la responsabilité du gou- {jui ent faite pourla = haineprochaine
campagne. Un pense qu'il aura un
sa

NOUVE :

fer Nationaux par leur rem- Yernement ne d- 0it ja

Al DELLIN SABILITE ES LES PRIX SINT porationmère. de la cor. Quinze pour cent du'montan:sional taire de 14.60e

4 des cheminsde 2 Compagnie des prêts consenus par ladite insi-! nn soutait 16 ondoer
< ee em ter Nationaux 'tution. Plusieurs députés posent des’ ‘‘unel Jacob ui ds ct le co

| | ad anada,es vue de réaliser QUEStiONs au ministre sur des cas: |,eu ne ui en offra:t d'aboru |

| es dans les frais Darticullers. M. Dunning 1ait obser- | An est paven a venten|
Al A d'intérêts et autres: ‘ver que. dans plusieurs cas. il peut po i

c: La radiation. des livres de la lUi-méme. avec l'approbation dupr
corporation, des actions jugées ROüVerneur en conseil, établir de: :

- = w 4 3
| sans valeur par des tribunaux Fê&lements pour tout c ‘

| e qui

| [ B È | R R | LE MARCHE a d'arbitrage; ; Pas clairement défint dans le Ps| | » La préservation. au musen du M C.-H. Cahan, débute comserva-,
| Trust des titres, des droiis de teur de Saint - Laurent - Saint- |

priorité du Dominion a len- Georges, precise. et M. Dunning Jui’

 

 

M. R.-B. PRINDIVILLE

‘a ele rummé neutre représer \

‘Ant à Otiawa el dans

à banlie.e

8
9
0
m
e
5
in

,
r
r
i
r
4

 

MILNER, KOSS
& CO.

Actions et Obligations

    
     
 
 

 

    

 

  

 

    

 

 

   
 

 

 

 

 

  

 

 

   
 

 

   

 

   

 

 

 

 

 

   

 

 

 

   

 

    

 

 

   

  
 

 

; oC contre d'éventualités suscept:-

,

donne raison, que 1| ss '-, a: a garantie gou-

Lesautresproduits sont sta- Aucun changement dans les Des gains de deux sous et to dunecommispunion yernementale ne s'applique Das au Memb

. . . ‘ton. d'une économie possible re- défaut de paiements d' s au,
mbres du lorunte Stock

es. es échanges peu prix ce matin. plus sont enregistrés a la, lativement a Certaines valeurs WU mais aux pertesSr i \ppatteme Ee

nombreux. b de Wi et actions non garanties d'une OBJECTIONS
DianaES

> ie Le maiche des produit Local fu ourse ae innipeg. Fer- Lepue (aie. détenues par, a Cahan et Bennet. Lrouien. —_= Telephone: Queen 1589

op - , assez acler matin, Mais les Lransac- ct qui pourraient af- Q'e les pouvoirs du ministre
Tiree octal me

dan ph ho . ei “ aide 1 non, ne furent pas nn Ny meture avec des niveaux fecter également certains nantis- des règlements devraient Sn poi XENT D'UN PIE PSCA PEU
| rtCe

ans trimeree Ga arre hie c. 2314 eG f2 7 £e Â
: »

1 . ï

entre Le Le “€ Ne irre hier Oub pompreuses pour faire subir quel- tres élevés. sements actuellement en ia pos- clairement établis dans le bill. M. 1; D'UN VIF FECLAT POUR

oh ; Je u Borde Les ventes ! que variation aux prix. Le peurre pe ; session du Dominion. Bennett ajoute aussi quil semble UNIVERSITF.

oDnit“ produitsont baisse or tes ovufs semplent stabilises de- WINNIPEG. 5 DEUX COMPAGNIEs que le gouvernement s'est départit '

od es veuis, le finitivement aux prix actuels ; NNIPEG, 3. ~- Des l'apports M. Howe explique que le C.NR. !du grand principe sur lequel repose

|

Les Grenats de !Uruver ,

f ’ par pen Patate el ie. VOlallie. . : : indiquant que ia famine est immi-; COMprend l'ancten Graud Trunk le gouvernement responsable, en, 'AWa oni triomphé ve 2118 a ôo:- ps— rte - — -

pes ce uees Lr. arra OEUFS. BEURRE nenté en certaines parties d'Euro- e. ses soixante compagnies subsi- : @ictant une disposition pour urer| Waddington, au pointaa %
Ce

Ke fo a waren a ! 693 (caisses “A pros “5 à 30c pe eu le fait que les spéculateurs. diaires. La Canadian Northern des deniers du revnu consolidé sans| dans une partite de la 5 a ad

A i a 78 boit. de bere “A” moyens 9, : cB ignorent pas que les réserves de| RallwWay est une corporation indé- ‘demander de crédits. M Cahan re-! lon au panier d'Otiaw gus de bal-

: FOr Lf FROMAGE A" poulettes 33 à 250

/

Pl s'épuisent rapidement ont occa-| pendante ayant 40 subsidiaires. Les T@TQUE aque rien dans ie bill ne|QUeUrs avaient un at

i. Ry No 1 d'Ontaris. 12 + Creme, la pinte . 40 à 45€ sionne une hase sensible dans les! deux cependant ont un bureau pourvoit aux honoraires des avocats, Points à la mi e avance de dix

Ll ! 4 vents, fromage No 3 de Beurre
24 a “ee prix du ble.

.de direction commun. l.es actions: Comme on ne s'entend pas sur les | Wil CONS.
—_——

osm — ;

Guru 12 5-48 13 nus, VIANDES 2 266 A ‘a suite d'une journée moue- Ces deux sont la propriété de la "articles 6 et 8 du bill. M. Dunning

|

au compte du compra treize points |
meme

LES ŒUFS A:ties : à inte mentée el irrégulicre les prix trésorerie mais les Geux ¢ 2 ‘consent à ce au r Stu. 4 Varsity et Jim Fraser

pu 14 65 ŒUE . u printemps n ë prix ont es Geux compagnies ce au'on en remette l'étu-! en fit douze

pu pare Gu IOC Gi mnOten Guen Carca.©  ,7e ÉnNalement monté et ont brusque le sont distinctes. Graduellement, la de- Les articles 7 ct 9 sont adopter I Letty en conne

tr Mo here 24 «  A-MOY-; Quartier de derricre . . ... lg MOUVEMEent de hausse qui se dessi- | dette du Canadian Northern est 1#Premier autorise M. Dunning a’ dinglon Gonna mu a. Wac-

ho EN 2 a 92 cents: A-poulettes ‘Quartier de devant . . Ut nait depuis queique temps. | transférée au C.N.R. Le bil fusion- ‘tirer les sommes nécessaires à la ga- '. |
, _ +, _ ‘

avr ' ; ‘foutons:— La Pologne et, l'Allemagne ont! Dera ces deux réseaux et le bureau joo. à même les deniers non autri- | Grenats—Nixon13. | mE "N

com PE se + <snfiraient

‘

Quartier de devant LL 7. Brandement besoin de blé; de plus | de direction du C.N.R. Geviendra PUÉS du Fonds du revenu consolidé. | Tilley «6° Mere Daler 16

; n ur Lt _ Quartier de dernière } go Je forw cargaison de ble argent’ celui de l'autre La Canadian Le second a trait au rapport ane | 2 >im Pr credith «0, Murphy >

Ly GZ ou Sac Boeuf. en route pour l'Angleterre a eté dé-

|

Northern disparaitre t AMENDE R Lane aser 112, Turner (0: \ i

4 1 note Pi

a

tte |
| asp a totalement. UCTION Total, 39

A nN 3

A pou Co 26 à 31e

‘

Carcasse +, ge tOUrnée vers l'Espagne au grand me- Quant à la réduction comptable

,,

M- Neill. dépuié indépendant de Waddin : 1

\ POMEL : 27 a 29c Quartier de derrierr 9a llc, contentement des industriels anglais | 45 valeurs actives du C. N R.. elle Comox-Alberni trouve que la eine| 4 Williamscon 4 nish \ Wu 4 RJ

Aan LL : 29¢ Quartier de derriere . = à Be

‘

Qui manitestent une certaine inquie-

|

Sera étudiée soigneusement par un ; YRPosée pour fausse déclaration Murdoch an (a Forwaro «2,

Amo Ce 26e Porc leger -— tude; ces deux causes ont contribue

|

COMité spécial de la Chambre. ‘dun emprunteur ou emploi irrégu-

|

Westmor te , Egan ‘1. Lettlv «8
-

A poulette LE 25€ | Carcasse Lu à 10 Le au relevement de la bourse de Win-! ED repassant les compies publics, |lier du prêt est Lrop forte. D'après Arbitre: ny . Total, 25. La clique de G in I’

I oo oe | Quartier de devant ... Er nipeg. {it le munistre, je constate que de Larticle 10. ces deélits sont passibles| ed

:Ted

Fdwards Sh. pi e Guertin l'emporte sur les preux de Pit

_ : 240 Quartier de derniére Je es récoltes en Pologne. dit-on,' WMDs A autres, des une amende de $100 à $500. Il pro- terr € inté

i POMMES DE TERRE Veau. — © ce HAT Sont tres endomma 2 [| de sommes lotales La
c apres on engagement fort interessant.

e Veau. gees faute de nei- $1.506.000.000 ont été avancées pose que l'amende minimumsoit de Le eu se ti d

Les poumies, ue tesre ar Quebee - Carcasse 8 a 10¢ se suffisante pour couvrir et préser-' &UX parties composantes du C.N.R, $25 au lieu de $100 et cet amende-|
continue imanche.

ent de si, 20,5 81225 pour leg Quartie. de devant 6a Te “L je sal Cette somme est sans intérêt bien ENT est adopté !
oo

No Zou sac de 80 Ine Quartier de derriere 1 a lle es blés au comptant unt été inac-

|

QU'il s'élèverait à envi On fait rapport de leu , Grâce au an be : Cd ;

x , ; cs | cL - ron $600.000.- , rapport de l'etat de la; au travail superbe de Pit” je com gauch + ;

. iE s pommes de terre dau Nuu-j VOLAILLES tilts el les fourragers ont grimpé de 000. Je constate aussi que la somme * question.
Dunn, cerbére du Moulin du bas rennt tek veJu panier. Hameln

Leu-Bonwick sé Venduient de; Pouirs 1 à 1 convert avec le ble. le setgle a lui! Ge $104.000.000 a été avancée en: -
Woodland. les chemises rougeâtres ‘avant, trois mint ol ant repos

8100 u SIG. | canards. [Fad aeul a sauté de deux sous. l comptant au C.P.R. et biffée. L'in !
d'Edgar Guertin ont tramphé des sur Une passe de os Brant le repos

i ho Hommes de terre de |lle an, Oies 13 a 15€ Pa praau Pomptan { térêét sur cette somme serait d'en. ‘
‘

chandaills tricolores de “Pete” St- rice ! e son copain. Mau-

tribee-Fdouaid p vendument Ti «| ; Le Fe ire No ur, 1.27%. Lo ! noid,

|

vir 5 7.
| Pierre : ‘ "ON

Laonnp ae | Dindes ; 28 à 2e Lila no 2 nord. 126; no 3 nord. iron 3300.000.000. _
t ta pre au pointage de 6 n 3 dans LA CONCLUSION

de yo ivre PS COS € AU DAC, GKAINS Our nord, 1.165,, no 5, 1.12%. SUBVENTIONS : ; a premiere partie de la série qui Huit nunutes après le commen-

I For 22 ++ $8.00 à 510.00 : 1 21: ho 3 ms si no I garnet, M. BENNETT: -— Ce N'est pas A i OT a fe futUnedes ps vement de la strophe finale Tim

pe a , st, 1.2054: nO

4

spé- i . ge T ; ' T : ¢ |

Ble “ord LESGRAINS ; Avoine |... .. 40 à 45c le bousseau cial 1.12%; no 3 spécial, 1.06%; Ne juste de dire qu'elle a été biffée. | TRIOMPHE DU COUNTRY- vues Joute fut une des plis rapides hn tra sur Ludington: celui-ci

Ble Nord No 5 a3 Paille LEG 34.00 la tonne Patte beN Es Soren 125 oe partie était formée de sub-
CLUB GATINEAU DANS UNE l'ouvertu , PO Eddie depuis

|

bloqua et Tremblay aauta sur la ga-

ord No 2 111. 2. i LEGUMES M =~ No

2

c.w., 55%; no 2 cw.

|

‘ENLIONs. PARTIE TRES IN :ss dre de a Saison Jette devant les fi bres

pieNod
ONer ew. !

‘S INTERESSANTE ny . ; {evant les filets libres et lu

avenir Pico| Lt fio | Belteraves le gallon . . 16€ ass HOA theo sos hod plcolin, | M. HOWE- - Eh bien. elle fut
E. oe deux clans ont donne une poussa dans la marmite

Axoine

No

3 cw 63 Curottes lo gallon J joc dole. sux vote, 54 : ©: payée au comptant au C. P, R | I. xhibition

=

mouvementée cl qui Le dernier point fut enregistre

omedo. ew ce see 62 pommes de terre. la poche gE se SN. BOL, no 4 cw. M. BENNETT: - C'est mieux.’ ) | tale “uo Regal a iuflige une ge.  PlUt aux 1200 spectateurs reunis aujde façon banale. Maurice laisse

Neo go cee uj ; ; $! 40-51 50 ore wor 120, no 6 cw Til,

|

Ce n'était pas un prêt. . das € 3 a ! au Country-Club, Salon pour voir les deux formida- : aller le caoutchouc du centre du

Paire deble un 88 Pomme. le gudion 01ene No I cw. 108, vo 2 cw. M. HOWE: — J'accepte la cor- l Léressante partie de hockey très in- | T équipesà louvre ‘salon. le biscuit vogua dans les

Tere marque e du printemps: , Pommes. le panier . SOC! survoie, 16744, 156i, uo 4 cw. 143, | rection. Nous constatons aussi par C'était 1 e qui eut Heu jeudi soir.

|

ç a oule était si nombreuse qu'il jairs, Paquin voulut arrêter le dis- ’

Jere masque Co 57.10! Quemons. ir gnllon ; 10 a 15- a Iles comples publics que la somme, ~- | depui onzième victoire du Régal tation que les derniers arrivés s'ins-

|

que qui fit un saul croche et glis-

AIE de : oo 8710; Olguuns la poche $1.00 a $1.20  Selgle— No 2 ca, 1 vf, de $1.257.000.000 a été payee ! El puis l'ouverture de la saison. allent sur les toits des maisons en- :sa sous le nez de Ludington Ce

Aubat ce. … $690 | Cholix . Le . âe  1Ps options la navigation et les LES a e se fera à la con érence Les deux premières périodes ne vironnantes. tait souffrant surtout pour Pit St

En sus de jule, livraison en di-; Navets. 3 puur ... le mie © Ferm. Cette somme a eté chargée Pre impériale qui suivra l produisirent aucun point. ‘ Avant quele bal commence. Phi- Pierre.

k sers endroits de la région Sariette, le paquet . . 5c! Ma. 12 "26 réduction de l'actif des chemins € | Phil Boivin. P.-E. Plouffe er A. ape Marinier. président de la li-' La serie se continue dimaneh- i

Faro Ge se nie ! fA Julie, oo past 6 Go fer ns couronnement , Canuel comptèrent pour le Régal. | Bae assembla les gladiateurs au | après-midi chez Eddy. La rondellr 5

; ay - i
re. 11014" + y.

! €
r sur ‘ : *

État |, $5.90 a $5.80: Obourg. la livre no 1 40c la livre! Avotne iGiz- vy Hie. Un peu plus loin. M. Howe dit OT y Sspendent que Martineau fit l'u-!| courte peut el leur fit une. Va au Jeu à deux heures précises

Rat e ox e | Belgique aay et 5c. moons Sie _.. Au Canada, nous avons les taux. SIR SAMUEL HOARE point du Gatineau. i La ta , i La série est de trois en cing. On

J Jos divers, bari] $390 a $6.10 | Champlain, la uv Uc sde Lee 524,47, an de transport ‘fret les plus vas LES ALIGNE DroBhe-gelaly (Lud Fournier. s'attend a du jeu de taille Quon

are de mals blanc par barils! 1 ° du mond \ ; ’ EA NEMENTS ousineaus, du Moulin | se le dise !

1 3! Havane la lv. Co... 0c A 30c Malo... B10, al, u monde . . . Nous avons deux sPresse canadienne LE REGAL: — < . “A” a joué i , ' Es - or

AR faite . . . Lo. $6.30 « Petit canadien la lv. . . .. 26c' Jutiler Crees 70%. TO réseaux trés bien administrés. Je BRA DFORD,§ a position ar.

|

Boivin et S Canuel: vase. L. dant ‘que equimamenEE1e LES AMGNERENTS

Son 5 $34.25 | Rouge. la lv. . . . … 20€, Mui ......... 1701, Shot neil que ces réseaux verront de | dominions en relation avre la atfen-

|

E- Plouffe et A. CandelaPy vieux cheval de guerre “Pete” st | Duns DUBASWOODLAND pn

BY Gru Rouge | | 11 $3 | Quesnel dltabe la ir 212 2501 Juliet, ses 179 170 oarsJours. On adit que la; se de l'empire sera probablement | ome. P. Lebel, J. Lalonde. O. La- ; Pierre ont travaillé ferme sur la Ton. centre. sr utlitfe€ ha

Gru Blane .. 4. 24 a... 6. ‘ PTS 40e Mal. Ie vx | ré to nangera rien dans les ‘ discntée à la conférence impériale londe. Duguay. Blais. défense pour les mangeurs de pate. McNeil et Timlin: subt. Trembla:

= $3 25 Huron 20. 20. sel Su TE 108 4 résultais ultimes. C'est vrai d qui suivri : LE GATI apler i Tene

(Prix à la Lonne, sacs compris, iw . uiiler eee 1024, 104: une certaine mesur via ans

!

qui suivra lé couronnement qu Roi. CH NEAU: — A. Bélanger papier. a ‘ Matrice. Hamelin. Prud'homme e'

vraison dans la région comons ce . CL 91 que l'élimination du decours crois | a laissé entendre hier soir Sir va IeesJeaucaire et A Planie; G. Da- . din SOLIDE¢ERBERE ; Groulx

Montréal, moins 23 cents par toneLI ( ONGRES DI des detits aura un bon effet cent! mue Hoare. premier lord de bam Henley “sh artineau et Rockburn: tat brillant ‘don a cage.Chen les I pirepaBogne

Ne Pour conunantcs au comptan':
| crédit du réseau et d et sur le ; rauté. , ¥, Short, Rochefort et Schry- Pics, D lanssa cage. Chez les | aefenses. St-Pierre ed Paquin: cen:

Grain. sacs 1 “à
; | e u Canada. II, Dans un discoins à an ban er. ; eles, unn fut l'as des as: ses ar- | tre, Derouin; ailes. Lud. Fournier

pour brasseries. $31,00 : ANG U I | permeitra a la population d'avoir Le ré res quasi miracul ce | i ”

lu tonne, au gros: $33,00 la ton + ‘x. rt... Les rendements ; une idée plus nette d : avoir auet de la came com real tait saills eux ont Cié lejet Cousineau: subst. Savage. Loi

detail, ne au «Sulte de la lêre) g roviaire © dela dette fer- merce de Biadfoid, So Namuet Ire el Je Periode: équi re de la partie. Ses co- | Fournier, R. Fournier. Brunet e!

Foin en balles: pr Re Revue des Rend M. BENNETT ‘ déclara que les Etat= de l'empire Pas de point Routliffe fe Fournier. Timlin, | Dagenals.

Foin No 1 exlra ..... $10.00:
Industiielis el Danes publiques M. R.-B. B e NET, | trouveraient extravagant et ineffi , 3e Période Mauri © amelin, Tremblay et Arbintres F Gudican el R RK

Foin No ‘ extra $9.00 | Toronto. puis sé dirigeant ensuite © inscrits sur les Bourses Canadiennes. | position. is onnett. chel de lop- cace tous systéme de défense loca- i=Regal. P. Boivin esclaves ont travaillés comme des. Lalonde. i

Foin Nu 3........... IE $7.00 |; plus vers le nord il visita succes- ACTIONS ORDINAIRES ; rence mar hee § ou une diffé-

|

ie isclée. \u point de vue de la dé 2 eo Lalonde 347 "voie unre ume duconfi rares i

| Prix & la tonne, Lak. wagons) | ool Suobue, PE Falls. T j { discours quée entre le bill et le

|

fense de l'empire. la puissance sur

o

Tocal P-E. Plouile. de | Dero resume du conflit: -- 1-Moulin "A" Derouin 14

, VOLAILLES gons Cochrane, Tinmins. Kirkland North Sy Prix Bond. lorsqu'il prononce par le ministre ; mer deviendrait pluseffféace par le 3 de L. Boivin 791° Dunn NN rit le bal en secouant 2—M. dil bas Woodland, Timiin,

(Prix la 1aLESans Bay et Kapuskasing. , COMMUN - térieure i oposa a résolution an- plein usage de la puissance de l'air. —Gatineau, C. Martinear: fui presan rapide solo. Son but (Lio. Fournier) 10°40

livraison faite et y compris.les | Beli Telephone ou is 3.66

|

Volente a e bul. “A mon avis, il! i.e principal fardean de la déten- de Davies . | 1053" Jeu Bl apres six minutes de 3 M. du bas Woodland

es | rae - : ‘ » > Lo A, EE ; 25! 3 Des po : ‘ ' - —Ré : ;

volailles plumées3 ; UNE DELXIEMEPAROISSE Mame extn goes 0 80 2101 et Je ne pispenste a finance “se continue l'orateur. tpmbe sur la 4 posal. A Cantiel 1316" Timhn égalisa les chances six Punition Rre oe

Dinde . 98 , NCAISE 1906 o.oo. Low 2° 3951 € Cio Lees e ministre Grande-Bretague. et + furded: est na égal. 3: Gatineau. 1. i us tard, sur ax unition: — Lor. Fournie:

Volailles à r ‘ Lo 25 à 28c _ ; B. C, Pow. “A” . . Lau Firs 327 compte sérieusement que le comité ‘très lourd. Mais, tour désir —— Tunes plus Lard, sur une passe Deuxième Période

à rour . . 16

à

20, “les relations entr anco- ; build. Prod. UBT 5: »5»

|

l’adopte u ao Mails, TOUT dr sITEUX QUE de Lio. Fournier “A i ig

« 20 ons entre les Franco- ; ¢ 140 63 222 ptera tel qu'il est M. Ben ; 7
. 4 -Moulin “A”. Cou

‘Poulet de cholx ! 2 à 24e  Ontariens ct les Français du Qué-i Mise SX 99°F Nett analyse alors le rapport du | metronsuneu l'alléger, nous com. ff7 Maurice fit sourire Edgar Guer- 4-M. du bas sodiand te

Poulet nourris au lait a deOnt peut-être été négligées de- | can!HatingLee 215 3 4 C.N.R. pour l'année qui Pport au | mettrions une grande erreur si NOUS | LA COUR DE | tin lorsqu'il batoua Ludington, sur Tremblay 0eon 2

a
va Cae Ld 37 5 Lo

-,essavi i Qu J

i

es... .[ 15 à 17e

|

puis quelques années, dit-il, “Plus, Même extra qu'en ‘ 05} minée au 31 décembre 1985. Il met | au ant d'imporr un plan rigide ; | une passe parfaite de Routliffe, a: 6—Moulin “A” L. Fourie 1136

Canetons domestique | 17 à 20

|

Que jamais, ii est important de re- ean Sort Power 20 37 541: lc gouvernement au défi de chan-; N x autres membres de l'empire.‘ L’ECHIQUIER quelques pieds des filets 7 -M. du bas Woodland

—- l nouer ces relations. au moment sur- | Can. Bronve Power tw a ia ger un seul sou dune somme de |:< ous lur feront plutôt connaître la| ! Trois minutes avaient fui dans le | Hamelin (Maurice 17 40

|
tout où ce monde français est 2 la ; Can. Bronze extra. 75 60 2,96

|

$1.174.904.072 qui represente des pin c ein l'occasion
À deuxieme chapitre lorsque Cousi-| Punitions: — McNeill. Routhfie

: - |lveilie de prendre conscien an. Celanese ... . 160 27 593

|

Préts consentis a N Lore nes impériale, et lais| ier u mit les chances égales au 2). Charre 5 5

» Le niveau du marche force et ne orientation pnoo | Can Cottons 0 1 1 M Howe a cuggere. Tn creation | sérons aux autres pays dy l'empire ! porte broisieme ronde du :ournoi ap- COUrs d'un cafoulllage devant Dunn. epvee

Car il ne faut pas l'oublier, -e Noru- | Can. Foreign fn. 1.60 0 og d'une corporation de fiducie. Cela ! n on po aniBel point | classementdes changement dans le £ Se fe mile baton  g-M du has Woodland

30 tu 15 j Ontario est presque une deuxième | MemeOA‘en Sou a z07j st contraire à toute la pratique on in M COOPCTET 3° 07 POUF Le docteurManskeao Tre bl glace tant il étail content| Trembla:, Timlin. R 4 E

Vendre, lad er, Sp, province à culture française. No ‘1938 2. so 24: a! ferroviaire et à toute finance so-. une aefit nous constraisons maine a es apris cette:LEAdéloua Ludington avec 9--M. du bas Woodlana

Jar 1aan ant 208 1 cOMpatriotes de là-bas s'intéresser" (Dom. Biidge Ln 58 “13 lide. C'est dire que nous ailons pif- autre flotie et nous avons Fin-

|

deux e Hain dans incee terrible a travers Ie: Maunce SR 18 40

i sa mos II A wa 526 | rivement à nos problèmes et ils ve. Don (Glass eue 5.00 1 i fer quelque chose qui oy tention de la compiiter uit netaSo Peregaournol local. Que- Asees defenses du Moulin “A”. Punition: Lio Fourni-

ap VL Bh coves TRI 452 489 lent - + DL.Er un Tu» 3{de la valeur subsiste pas de doute dans les pays une partie et ournier  égaliss les Pointage final.--

Haut 1957 ....... 088 106 ent rester en bons termes a co 'e : Toy 22 Aad un jour et que nous : étranges : et _Pal< demie sur Jolicoeur ; je Chances pour la d a Le

Ras 1937 see OY 2,8 80 Quebec. Ou l'est pas separaul-e “ia ques confions à une société de fid j Étranges ot sujet des pvogrés de \rempor ur. Quevillon fs y et a deuxieme fois «ur M du bas Woodianc, f

FATSE aii aig 510 du tout. à Cornwall oeHaute bie ‘Extra 1937 0» 50 C'est mauvais, au poini de veTE vea programme. [ons ost ossi ant, Garand.elMons sur Cin. ÜN€ lancée basse qui s'aplalit dat. Moulin vA 3.

a 3 . : 734 302 à ’ | Lo Le * : ? i nance. = ble de centrtirve dus vaisseaux pl Mousseau se par- 7 or -

plesfictions dee actu eres 2nan a peapuskasingpar exemple. 5 dia au en EE a M. Dunning, minist | | forts et plus prempherment OR | tagent les honneurs en gagmart emottt
=

175 87 2 stigue recleur (e VOB © ' Site des Finan- sa ST chacun une ; © NCOREG T FN”

Hoe 1927 159 1549 183 l'Université a ête reçu avec cncl.ou- mir ial Tobuceu ii, hl 2] ces. appuie le bul. I atfirme qu'il Prde : Davy ont PortsleursMan | GAGNON CONGEDIE |, :

rem — 516 853 61.8 siasme. Sa parole chaude et con- Inter. Nickel 011 200 64 * 334

|

pete soumis à un examel rigou- L'empire of y pil ERE d cause de maladie 3 ; pour‘
i -

TETGaincante a contr ; pe nter, Pete .... 50 35 28! ‘eux en comité et aura {ses prit ipaux Jéveloppe- ; ; | Le Ce à

coma Acontribue pour beau-

=

Méme extra gue "de donner au peuple mupe Effet: ments au cours (es inet deuue oucteur Manske. grace a sé | jeu Canadien, de la ligue ma- y ü

, serrer les amilies qui 1936 272 y 5 4

|

auth ple un portrait années. la guerre de 1941 ,&na Victoires en six parties, se clas- | Jeure de Québer, annonce qu'il!

H nous unissaient a nos frères ce la | Mocoil Front. UEAREEEJE Ko Nae de la situation ul die de rings ve sae - la mala- se bon premier avec 83 pour cent i? congédié Paul Gaznon ailier |

Cir temic t. Power . ; Re
> , s M 1975 su Imort et | À ; AL. ‘étér - " To

. ughson Bros provincevoisine, Partout les ut Hri- | Mont Hramwars .. au Da as In crise soulevé» par oppronot | Quevillon fils, vient en deuxième | aocre |

. * ; gleures ont promis leur con- i! at Breweries 2.00 42 176 | = d'Edouard VHT | esi € place n ayant qu'unc demie 7 ; rosseau ses: del !

78 s var ; ; ° : oe ! : 4 : IT paria aussi 7 ins rie partie d~ : eras Cs

& CO. cours a l'organisation du "ongrè-. LOF Ca .. BOU it 296 . rateee pl a hus i de la noins à son crédit. Garand est en | ce bon joueur parce ge, depuis |

I A Cornwali. Mgr Roy a recu un Ottawa Fest Sor 00 5251 4UE € ¢ pat sur la en vient à ; ire d de Smigapour, où | troisieme position avec 66 pour cent. | C'élaue temps. al fait dn travail|

we . .
; > t 2 3

’ de fair “se ianosyuvres a, ; : A } ’ 7

122, rue Wellington, message de Bon Excellence Mar Page Mersey 209 00 1000] Redes manoeuvres <<! Mousseau est en quatrième position | indifférent l OH. INFLIGE UNE RUDE GIFI}

\ , outier l'assuran: de s a éme extra 3
FURL sul Mer et dans les airs = - OF forme mmm ol lux : : RULES

y OTTAWA A Wins ae son conc. 1936 AVEa 2, rénovation — reYe, ensuite. TTrpDIATEURS DE UAL

; sor, xeellence Mer  Peomans 30 ET to is tes hue offi place Cinkant vo
- iL.

Kid à pris la parole à la cuite er Que Powe. 3.00 8; ‘ 5 ‘Suite de la lores Ln wel u pri lite | Jolicoeur et Quevillon. père pars eT — LEYFIELD | ;

, .. a conférence de Mer . = Shawinigan ........ 50 325 245 ne + 2 ras er 8 pas Tai Ce rersthéttalles chacun 50 u Ç ; = - MON”. -Jerc i

Telephones: Q. 152 - Q. 5 caîre ; © ler Roy. Le ve So. Cai. Powrr 30 2 is, ses obligations. Selon 1 ; sur Ie discours de Sir Samuel How nom pour cent. Hainet Hardy i — O IREAI St Jerome a t-

apostolique de l'Ontaria-1,0:d,

|

Steel of Canad 15R ; ui, la perte; ie . 1ONt pas encore Pnregistré de vic- omphé de Vaillevheld, au pointa:

Shure aposcoliquede LOntario-o.d[Stel ffiad1 iL de! sete aul a de In part de Tem] présentant dumore | LES CLASSEMENTS | Gr id a 4 dans une partiede1
; vence : dressé Wwaik mi 20 8 | prunteur failli ag veprésentants du gouvernement ; - ! . pA

= — la parole à Kapuskasing. Nepad. zou 4 126 De plus. en uedansses parement. canadien prendront AÀde PositionsdesASSEMEN | Jae Provinrtale qui rut ley ven

mas rerre Montréal
atut qui « a - Birags are joueurs apres 1s ioe: —-= redl soir |

a , Mont au 5335: doit gouv ; cussion de défense « Trait fee MT FONde -

— ——— me Nouvelle-Eco...e 12.00 +58! po werner ct il est Important soulever à it Le hon urrait Clee |, NOTE- G gagnées P perdues, E CITE D'OTTAWA Les vainqueur, curent  ronan

{Can -Nalionaie ur nous d'v insé eves ada conférence impéria ; M ' ’ i

=| Commerce 7 oo 214 imes de précauti rer toutes les for- Pendant ce t «e impériale égales, M: Moyenne c J 6G PE PrCtre pry TONY Ia haute main

» 205. 289 ? caiutions s ant ce teinps. ‘- parlemest GPE M Cornwa 1931 713 63 52 2° A

D 11€ r A l J O PRIVILEGE so D 54 soutient que du Omenoseme. deur étudier tes crédits de défense DOREonsfine(pen. Ha (Ih Sasaie ETRE | SectionaNord.

| T
. Tun - axe, lesquels s ‘envi , Quevil.on. 1sts, © Pet Han. 41175 Tamer 16% 70 48 3 IA ’ ‘ i

a U r ul PAEOre Cpltes Lo > b 00 belle51ape sa remise men-Ve (res no environ Garand. Paim Beauty Paror ? saBmerai . tb 4011! : 63 1 J G. PE Prt

Peano . nes i 239 +36 | Pt ra au : SH pres de 300,04 tawa) . , . : 2U 66 > ja Sse a yg vine opts St-Jeions 16 ’ ”

L {Cau. Bronre Sao oie, 9 66! faire appel à l'end prêteur de’ de plus que l'an Hernb

ir.

Ces 060 (pot means Salon

|

Funrarre 2066 qe quatre points à yagne ei 81 Jerot i613 1 210522 24

| a maitresse de maison de- | Can Coty T0 125 565/l'occurence est l'Etearar aul EL fecha qui «oies Le et de Beaudom (Hub Gian Re ODL TRered” Joe 16.10 3 410 36 uv

.
: ous 6. ;

vs soient présentés , Cinkant, C CHU 30 3 “hac ns Les ates pone ol Vailevhrin 15 5 59 1°

vait, autrefois, quitter son do tesPAThatRE M 600 10 saloi devrait stipuler à ce Lieea. temps de paix. Le premier ministre ‘Davi H  Régimbaie (Ouawa) 2 20% PARTIE BELUNDI©Efraà Ye 8 | ; 5 2 es P

; ’ 7 - For. Inst 8e 15 al : ce mi “HE Jolicoeur, até Cae Cornwa.. mere. ’ raun i 5 A

‘aicile et se rendre à celui Can. udustries to 5 392! el Doint où commence et cesse la King a déclara en chanibre de com. | icoeur, Salon de Beauté Ca 22 PARTIE DE MARI: pu -st-Françons y 0 08 124351 |

a Cu £ à celui de Donnnion Los: 1 50 ! 14 pongsabilité du gouvernement. ; munes que le nouveau programme Quevilion. pére, 1-F Lauzon sennire La Saile Henn (Bection du Buds a

1 voisine si elle avait a lui par- I Dom. Glass 780 iol 46, DEFAUT DE PAYER ve défense dé son gouvernement a | (Ottawa) ....... ... ..... 9225 DISTRICT DE HULL snerbrooke 15 13 1 1 81 2H 7?"

par om. Textlie .... T0 14 476, 14 ministre des Finances adr (1d adopts sans ons ot ae : Hain, A. Gratton (Huii- 060 0 GPE Pr Clee Pe (; Le

w... Le téléphone a changé ona: Zou bly 4 4»| quadvenant le défaut de ven partic de l'empire C “av. Hardy, A. Couture (Hul 040 0 BrGnre 1810 20 9 2 4 (iranby Hi 15 5 à 188581!

nt dela g How.Smia 5 6.00 10! 25PE aepaver de —— a Easation 3 ; i! 5 6 Drummonct fi 15 4 B 3 43 65 1!

Int.Power (1 Be or. j Lem ; aura. n . oo 0 Asimer ; | 91 58 77 ix xBaur 9 1 80236 ?

8 X be a5 € recours que celui . — uii Canadie:, 15: 44 9 ré So = .

Elle , NEBreweries 7.00 (08 643 ser à l'endosseur. 1 or “a sadres- SUCCESSION de
PARTIE DE DIMANCHE Aime CTEmant b 1 8 01650 3

avait egalement a payer

|

« eries 11, 175 4. Ain! it d'avis
& Eastern « Jouent des parties de tre

wf A payer Sa 7.00 106 52210 ‘on pourrait contourner cette dif- J | T }

7

LESsix. JOURS DE LIGUE INTERCOLLEGIALE vain

s factures en numéraire ou OtiawaPower … 50 ut tel tute en statuant quant à l'obliga- Osep } inet | BUFFALO. N.-Y. MAG: 40 PE Prtre PI» ee_

papier-monaie . Maint Power Corp. 300 1050. 560 du preteur a uccorder a celus'
Toronto C85 00 ds 1 25 DEY ELECTIONS FROCHAING:

“Île lais Co enant.

|

SesuenayFoxe: jae peone une extension de Feu Joseph Tihinel. anien ma- _Y HESEU es 3 500 15 A (HEZ LES "MUSHERS"

S : = an. ver . ; 3 n | … ini ts
aerm + . 1 + a LA ea db

se son argent en banque, Steel of Catada 5.90 or 566° détails to peut toulours voir a ces thiniste À l'emploi du gouverne- “MillesEtapesPte Montreal Lo. ol 4 5 vo 2 LT La de ———

ct paie, selon le procédé - Wet Tobby Soy 1581 par vo ut _ambortants soient-ns,, nent federal laisse une succession Peden-Peder 1298 10 315 YA" LT 8 2 45 7 8 à mrerroa de Chariey Dao.

cé moder- kerGoode 1% 3, 3 . 1e de réglement: bases sur le de 84.270, selon le testsaimnent inscrit Reboli-Yaccino 1.298 10 737 Darumouih 66 : A 46 mme serretaire-trésorier entra:

ne, par cheques Depa Nin''cunt pas J'es'ra j Statut. II propose un amendement @N cour des tutelles par ies pro- O'Brien-Allen 1.208 ; wa ‘ FYI HoA a jauon

. | pommeae 200 ® 408 Oui couvrira ce polnt C (reurs de 1a sucression aon Wissel-Spencer paved hol SCOLASTIOLF, vasar are courses ¢ attelages de chiens ds

5 § Je 3 04, 279] ; € LL da - ! ja sucression : won . Wissel- 24 Tors se rire Pt ‘ai : TO: y Sant.

; Lou !
Houinger eee 6, Gy 19m! On passe ensuite à is définition irgale Mercier et Lacourciere. Lands-Cohen 1.298 » 257 Lecaiia 10 # 0. 42 1 a 7 Vaiter de l'Outaouais. Danu

à y u leu d'utiliser notre banque a domicile. Egan; a oe a nai du a propriétaire aux terme. La défunt laisse rout à son epo- ‘ Grimm-Rodak 1298 Glen ir 20012 VU 42 2 à OÙ donnes sa démission à cause

- Sho ceed 57 7.02 r re ; - Coe : sue EC 42 7139 16 CPE uses oc

Demandez à notre agent local de vous la montr . Notane ue 206 WC: Yoel censidererTe loi. car il ne faut pas «€ Albertine Thinel de la Bibiio- Lefentre-Keating 1.297 1g Et-Parrer L0ue 15 40213 7 i ; 0 “es ombreuses Occupations pe: -

‘ urer plone BC 3% T5" 4671 mot dans son sens thèque Carnégie. Vaici un inven-- - U d'Ottawa ..... 10 : 93 25 M 7 sonneur: Cette décision a pour rf

° | Sisco BC80 6:0 gy Gro puisqu'il existe time catéroris ‘ taire. assurances. $2000 billets UN Lirgar NT 54 16 4 5 drt de retarder de nouveau l'o

S ca > ts -
- Se es. > sets.

LLer 1: +: : v 1 he }

4 _ oo | A _ io Hshes ’ 2 gis 125 ÀloDareses qui ont des lovers $1270; hypothèque. 5400; inauson a E SOUSCRIPTION © - #9: 3 wn. vertgre de la -aleon

fr, ++ AWnght-Harg 292 6 1; ceux-ci ne doi mer oT
TT -

+ ‘ e doive

———

d dnque Provinciale du Canada | *Pavabie en fondsdes E-cr F037 Etre exclus de l'applicationdele TorAimer, se+
—— POUR ED. GARIEPY LE:

pe Mons — E A rpmpre15rmStry pére

QUELQUES SUCCUR J | tant donné qu'en droit on les con: L'ENQUETE SUR LA RUBEC Les amis A Edouard “iariépy. bi S EQUIPES SE PERRYTRIOMPHE|

SALES DANS LE DISTRI | Sidère comme propriétaires. C'est un EST PRESQU HE oo an A DUT TEEIHS NT TT OMPHE|

Ottawo. Ont. — - , sue R ; LA SERIE FINALE droit de quasi-propriété, PRESQUE FINIE = dañs un accident d'auto survenu FONT BELLE LUTTE ! i

_ i . "kRF ; | récemment, anc UBC -

Ottawa. Ont. _ - Û que Rideau DE LA JUVENI a reste encore un point à éclair- QUEBEC. 6—M. Wellie Amrot. du : Lee nm nt ont lancé une souscrip BIRMINGHAM FN ALABA-:

Hull, Que. — _ Rue primers! LE set d'éliminer la sécurité offi. Service préventif des fraudes, con- { cin peus ui venir en aide. Le cer Leguipe Ciailoux a eniese Ged MA. — Pred Perry a triomphe|

-—
- ' y

! je paroissiai N . co Pres a ; ;

Hull. Que. - — Angle St-Laurent o“ Champlain ; “en défaut Dane d'un emprunteur Linue à Montréal son enquête sur ; 14EEi puvre

-

paities au Carton No 2 el je Car. Pow ordane Pan|

Aitred Ont — Clerance-Creck Ont Pemb omplain Le Codeze Notre-Daue entre- statuer que ns ce cas, i! faudra -# Mine Rubec. Il ne croit pas avoir ' dollars vée nine contribution de dix ' son No 1 a blanchi je ciub Bradley. Les = 1 5. 9-7, dans une par- |

Rockiond © . embroke. Ont. «prend dimanche avec le Hull-Volantcure queles arranzements à con. ‘érmtné avant une dlzalne de (ays i euler: fir . dans des parties de la ligue de pue ici paume au filet aul eut

i and Ont. — Aylmer. Qué. a série qui décide du champion TeTee entre le préteur eu JOURS et en attendant, 1 na Men à rie moori ul nt être de Cy par. quilles Raymond qul curent leu ia i v vendredi ;

. LL 0 | nat de ie ligue suvenie L'affaire | ronts Le teur. arTangements ou! fe- communiquer aux journaux Ds |, fron fatre parserdr leu: nbo- semaine derniere. ! ines a une legere marge de |

; se der-ulrra as stade Graton erat sujet de TeRieInenie spe. Testé. 2° entend SOUMELITP SOT eae doe oe Lafnir gérant de la Mlle N Bradler rows 416 Mu | 2, Parties contre 7 dans leur

4 | TApport d'abord au couvernemen* - ec ex a: Man mens Nato P Laframboise 470 eo Me J Char- i ‘ournoi dc 69 parties pour te |

ul

CS
Y and. 468. p 2ampiomnat mondial,

|

vttve vas ar et aere es mn

+

coms

; ‘ PR Is I ro
Ly ; / A " ~ me

J

¥ Sd NS A
A

ni Lo , > IR A j hi ny
4

’ C LPS ) ‘ i 4 y } Ki € La Da) ) yo €

        



A

, À

A

 

LE DROIT OTTAWA SAMEDI 6 FEVRIER 1937

 

  

 

MEDECINS |
74

Ccnt-
a +4

465

 

Lr PuLIrrE LELANGER
Lauricr- Spsclanie
tarde Cut 20'aTi0T0

tres el 7 @ 601.28 pan 34

Dr 3.-K BELISLELE, 15 Langevin,
Hul. Meuetue er Chirurgie
Spécialité Maladies des lene
mes, opér Tartes EL DNON-OPCTA-

Loire. = 1 rencez-vous S. 3596

CLINIQUE DES MALADIES DE
LA PEAU  Dirigee par le Dr
A. SABET IA. A: istant profes-
eur ce LDERMMATOLOGIE et
SIPHILIGRAPHIE de l'Uni-
serite deu Montreal Concul-

tations ur rendez-vous

188 Cooper. Queen 9:4

Dr be HAITRE,dedes“hôpitaux ue
Paris. lol Stewart Specialites:
Chirurgs Muladie des fem-
mes  Muladic dPs organes ge- |!
tito-Urinaires. Consultations 3
4 4 heures 30 et 7 a 8 heures |!
30 p.m. R 63.

Dr DELANEY, maladies geute-
urinaires, maladies du sang
Hal, rue Somerset Q@. 341 Par
cugagements.

Br A, DROUIN, 197Rideau.
Spécialité, Yeux, Oreilles, Nez,
Gorge. Consultations, 2 à 5 et
7 à 8 pm. R. 4789.

Dr ROLAND GAGNE, 433.
Rideau, Tél. R. 245.
et Maternité.

Dr EUGENE GAULIN, Urologie.
Consultations, 1 à 3 ct 7 à 8
pm. 545 King-kdward. Ri-
dea457,

Dr J.-M. LAFRAMBOISE, M.B, |
MD, MC. Médecin et chi- |)
rurgien, 692, rue St-Patrice. i

|

 

rue

Médecine

Consultations 1 & 3 et 6 à 8
pm. Examen: rayon-X sur
rendez-vous. Tel. Rideau 159.
PE et ee 1

vr J.-LEO LALONDE, Médecine,
Maternite, Chirurgie, Rayon-X.
Consultations, 1 à 3 p.m. et 7 à
8 pm. 167 Boulevard St-Jo-
seph. Sher. 5411.

Dr J-L.LAMY,211Stewait.
Spécialité. Chirurgie. Consul-
lations, 2 4 4 et 7 à 8 pm.
Rideau 1818. Dr E. LAVERDURE, B.A, Mé-
decin-Chirurgien. Heures de
bureau: 2 à 4 pan, ct 7 a 830

! pm. 14 rte Langevin, Hull.
| ‘Tél. Sher. 5836

Dr L.-P. MANTHA (deshôpitaux
de Paris», Médetine. Spéciali-
Lés, Coeur, Estomac, Poumons.
333, rue Besserer. Sur rendez-

i vous, Tél Rideau 521.
Peereee
Dr E. PERRAS, 192,|rue Princi-

pale, Hull. Tél. Sher. 3741.
Spécialité: Rauyons-X au bu-
reau prive. Diagnostic et tral-
tement. Consultations, 1 à 4
pm. et de 7 a 8 pm.

Dr E. RUEL, des cliniques Mayo.
Speclalités. Maladies des fem- |,
mes, maladie, venériennes, ac- |,
coguchements, 67, ruc Mam, |i
Tel, 850; Rouyn, Que

 

 

Dr DAMIEN ST-PIERRE, Edi-
fice Transportation. Spéciali-
tes: clectricité médicale. Mala-
dies des femmes (non-opéra-
toires). Diathernie-rayons-Ul-
tra-violets. Tél. Rideau 2300.

Dr R.-F. VALIN, 165, Ave Lau-
rier-E t. Spéciulité: Chirurgie
exclusivement. Consultations,
1a 3 pm, sur Rendez-
Vous.

et

Dr HORACE VIAU, 473, tueRi-
deau. Spécialité: Maladie des 
 

 

enfants exclusivement. Con-
sultation 1 à 4, 7 à 8. ‘Tél.
Rideau 489, oo

DENTISTES

rue| DrJ.-A. GAUTHMIER. 325.
Dalhouste.

 

 

AVOCATS
AUGUSTELEMIEUX,C.R.
Avocat Onlario-Québec. 18, rue
Rideau Queen 240
 

 

ARPENTEURS
LOUIS MIGNAULT, arpenteur-
géomètre, 23, ruc Langevin,
Hull, P. Q Tel. Sh. 3466.

MARCEL STE-M:ARIE, arpen-
teur-gécmètrs et ingénieur fo-
restier 63, rue Principale,
Hull. 2976sh.

 

 

 

Ouvrage en Feuilles
Metelliques
VENTILATION

Toltures dans toutes ses
vranches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260, rme Slatee Q 2380

Nous donnons un prompt v
service,

 

P LADELPHA
Spécialiste peus
toutes les mo-
ladies des picds.

DSL

100, rue Metcoite Tel Q. 2154  
 

Toits Réparés
Nuus répare: 15 les toiis et exé-

cülons cs ouvrages en Teuïlles
de métal.

J. D. Sanderson Co.
533. rue McLeod Sher. 3178
 

 pe ES - =

Que penser de la Presse. de

la Radio ct du Cinéma, une
petite brochure en vente au

“Droit” vous le dira. .

CINSTITUTECUR,

re

Déces 6
LL VÉsQt L. — Drcedé wans un Lo-

portal ts “rndredi le 5 février
1937 Josep.: Léve euc. a l'âge de

13 ans. Fuueralies de ia résiden-
(+ Ge on beau-frère, M. O. Re-
tu2352 rue Clarence, lund ue
8 iesrer a 7 h. 45, pour servic
« PR.Ste-Anne a & heure-

cime:i7re NoLre-
Parents et an.

lunamatiun au
Dume d Ottawa.

 

“ont prié. d'y as::ster sans autrr
HRILALION 148-6-20

Monuments
200 MONUMENTS de qualité a prix

reduils — érigés partout en Ca-
nada Aussi! cortes mortuaires
J -P LAURIN, 85, rue Georges

Ottawa.

Directeurs de funéraules

COMPAGNIE FUNERAIRE RACI-

NE, LTEE, 127, rue Geurges, Ot-
tuwu. R. 630.
 

13aAmusement

THEATRE FRANCAIS. Jeud:,
vonaredl, sarnedi Florence Race
duns “Guard that Girl”. Aussi
3rne Autry dans ‘Guns and
Guttars” Burk Jones dans “The
Roaring Wes! Coniedie el Pope
the Saylor. du

THEATRE RIDEAU. — Jeudi, ven-

dredi.  amedi. progranune doubb
Stan Taurel ef Oliver Hardy dais
Our Relations’. Aus+ Frederie
Murer et Warner Baxter dar.
“The Road to Glory . 13a,

TT 7
14

 

 

On demande
' oR, ARGENT, bijoux, dents en or,

vieilles montres en or, diamants,
ete, Les plus hauts prix. 193, rue
Sparks, Ch. £01. i

CHAMBRE et pension, famille pri-
vee, ‘l'ous les renseignements par
imttre. Case 46 Le Droit. i

39313-14-30

: LEÇONS de conversations françaises
demandées par monsieur parlant
anglais, débutant, Pratique élé-
mentaire seulement, un soir par
semaine, prive. Case 2 Le Droit.

39437-14-31

ASSOCIE demandé avec peut ca-
pita! pour prendre part à une in- |
vention, I-A. Auger, 163 Chemin|
Montréal. R. 620. 147-14-35 :
 

On demande à acheter |
3 CHAISES de barbler, calsses enre-

sistreuses, dactylographes. pupi-
tress et balances, Queen 2586. |

LIT. 5
Servantes demandées

CUISINIERE‘demandée,Téférences
exigées. 490. r. Wilbrod.

145-15-311

18
rendez-

Agents demandés
AGENTS demandés,
vous appelez Sh,

 
pour
7685- W.

143-18-JNO
AGENTS solliciteurs demandes, avec,
Qu sahs experience pour une com-
pugnie d'assurance. émetiant un|
contrat protégeant tous les mem-'
bres d'une famille en cas de.
mort, y compris aussi soins,
medicaux cet cas de mater-
nité gratuit, pour une prime

de cinquante sous (50c: par se-|

wane par famille, Chance excep-
tionnelle de se faire un tres bel
avenir Adressez-vous à notre suc-
rursale, de 9 h. a 12 h. 59, rue

Principale, Hull, suite 1 et 2. 18
AVEZ-VOUS une automobile? Ven-
dez nos arbres de qualité garan-
“ie, produits connus partout,

d'apres notre Nouveau Systeme
de Coupons. Vendez pour
de plis. Vendez tous les Jours.
Retours hebdomadairement. Luke
Frères, Pepiniéristes, Montréal. ‘

3168- 18,

19;
“ pour |
Ferre!

20 «€

 

Emplois demandés
GARDE-MALADE pratique

personne âgée ou invalide.
vasier 24 Le Droit.

39213-19-30 |

‘Hommes“demandés 20|
HOMMES ambitieux, 18 ans ct plus|
pour apprendre la profession de !

detective, par correspondance.
Pour informations, écrivez à M.-
Lottis Jnlien, case 25, Station ni
Montréal. 37387-

 

“instituteurs demandés 21
pour Ecole Sepa-

rée No 2 Gibbons, capable d'ensci-

guer français et anglais, devra
commencer le ler mars. Mention-
nez salatre attendu et qualifications
à Wm Milks. Desaulniers, Ont.

sau76-21-30

Commerce @à vendre 29
HOTEL licencié. bien situe. toutes

les conmiodite..  S'adresser E.
Beaulieu, Ste-Anne de Prescott,
Unit 137-29-30

SALLE manger moderne avec fon-

taine. Sacrifierait le tout ou partie.

287, r. Dalhousie. 39450-29-30

38
 

A louer
 

 

CARTES
D’AFFAIRES |

OACTYLOGRAPRES |

NOUS vendons réparons, louons |
toutes es marques Underwood.
Ellintt, Fisher Ltd. 203 Queen.

EPICIER EN GROS

P. D'AOUST & CIE. — 11, rue York,
Ottawu. Tél: Rideau 5829. 107

A vendre 25,
PRIX spécial sur machine a laver

Beatty, cuve de cuivre, .75 où plus

 

 

 

 

 

par semaine. S'adresser Beatty
Washer Store, 101, rue Du Pont,

Hull 28!
BOIS eu inateriaux de construction |
neuf et d'occasion, articles usines, :
briqu°. fer cannele, articles de,
plomberie, etc, à prix raisonnable. '
M. Zagerinan, Chemin Bayview. |
sn. 6679. 25

GLACIERES électriques, Wesling- !
house, General Electric, Kelvina- ;
tor, ete. à très bas prix et ter|

t
mes faciles. 91, rue Wellington.
Hull 5.

BUNS radios usages 7 lampes $10 et
pius, combinaisons radio et phono-;
graphe $25 et plus. Quantité li-|
imtée de radios à ondes longues et]
courtes à des prix réduits pour être
vendus proptement. Conditions à |
débattre. Ormes Limited, 175, rue
Sparks. 23

ARAGE, prix avantageux. Situé à|
la croisée des routes New-Lise :
keard, Ville-Marie, Rouyn. S'a-
dresser. Théophile Perreault,
North Témiscamingue. P.Qué. |

CAMION Dodge, 1936, 2 tonnes, car-

~ m
i

rosserie plate-forme, 6000 milles,|
prix de sacrifice. Taverne Laval, :

80, r. Laurier, Hull. 25-32!
PLUSIEURSchesterfields, bon état, |

OCCASIONS. F. Slover, Ltd. R.
1534. 25 |

CHEVAUX, deux paires, de chevaux|
de trait. $150 la paire. I y en |
d'autres. Cundells, 68, r. York.

30310-25-30 1
DEMOLITION. — A bon marché
matériaux de construction. ascen- |
seurs électriques, portes de voû-1
tes, “skylights , échelles de sauve-
tage. articles de plomberie. portes |!
et châssis, bois divers, briques, bois
de chauffage. W. Lajeunesse el
Cie, 257, r, Sparks, Ottawa.

39368-23!|

Maison à louer 41
PLAIN-PIED, pas chauffé, 7 pièces, ,
a 110, rue Water. S'adresser Rid.'
1736-F. 39302-41-30 |

MAISON moderne. rue St-André.
S'adresser, 151. rue St-André.

39330-41-3]

 

‘Cours privés |
FRANCAIS,latin, grec, mathémau- |
ques. Conditions raisonnables, :
Maurice Brunet, B.A. 88 Nepean,|
Q. 5287. |
 

Automobiles 109

PARTIES USAGEES d'auto. Vitre|
de porte installée. Ressorts remis
en condition. Spratts, 12 Cham-
berlam, C. 548. 5%

PARTIES D’AUTOS, autos usagés

achetés pour mise en pièces,
pueus, batteries. Baker Bros, 3,
rue Duke, Sher. 411. 54

LORSQUE vous aurez vu ce qu'est ;
une occasion permettez-nous de
vous prouver que nous pouvons

faire mieux.

 

1928, Sedan Pontiac $125 |
1929, Sedan Nash ......... $125
1929, Coach Ford .. $75
1928, Coach Chevrolet, avec

license de 1937 $75,
1929, Coupé Buick $125 |
1929, Sedan Hudson .. ... 5125
1928, Cabriolet Dodge ... ... $65
1928, Couch Buick . ..... $65

Camion White, roues jumel- !
les, carrosserie a ridelles $75°

111, rue Murray ,
54;

DERNIER modeie Stewart. 1! 1-2
tonne, pneus jumeaux, ridelles.
$600. 137, r Albert. Queen 293.

54!
;

Fourrures 98 |
FOURRURES de distinction, remo-
delage, $15 mantcaux, tour de cou.

J. Blondeau, 88 Quecn, tél. Queen
3783. 36

Lo _Combustible 14 |
“SLABS” de bois iranc $6.50 ct $7.00, |

Bois de corde mou avec un peu de!
bois franc $5.50; Bols mou melan-
ge avec “slabs” bols franc $2.00 et|
$3.00 le voyage, coupé. W An|
sais, 258, r. Maisonneuve Sh. 6062. |

74
“SLABS” bois franc, $6.50 et $3.00: !

Bois de corde mou avec un peu,
de bois franc, $5.50; bois mou me- |
lange avec “slabs” de bois franc,,
$2.00 et $3.00 le voyage, coupé. L.
Arisals, 278, rue Maisonneuve, Sn,
2476. 74

BOIS franc 6:0. Voyage 2.25. Bols
mou 5.25. Voyage 1.50. C. 408.

LA SALLE CORE, 12.2 Ottawa
12.00. 5 poches 2.00. C. 409.

COKE Ottawa, prix comptant, stove
$12.25, mélange $12, nut $11.75 la

!

 

    
 

tonne. Ottawa Gas Co0G
' . 5000. 3L-JN

94, rue Charlotte, 9 chambres, $40.00 BOEos. bois mou $3. A.
328, rue Catheari. 6 chambres, $2800 Vadeboncoeur. Sh. 3440. we
330 .rue Cathcart. 6 chambres BOIS franc 3 pleds 1-2, 46.50; 4

«ir chaud . $30.00 pieds, $7.50: “slabs” $6.50. Sh.
344, tue McKay. 6 chambres $30.00 3570. 74-JNO
302. rue Dalhousie. magasin et ANTHRACITE americain. Stove,

residence . $35. $14.75: Nut. $1450. Buckwhear’

54. rue Beechwood. 4 pieces. No 1. $10; Coke La Salle, $12.50;
appariement chautte SW dur Jasper d'Auberta, $12.25; Mu-

J.-A.-N. MERCIER tual Lump, $10.75. Mellleur bois
Assurance-Immeuble franc. Prix comptant. McAulil- |
Proprietes gerees fe-Grimes Lumber Co, Ltd, 161

15, rue Rideau, chambre 205 Echo Drive. C. 5500. 74
Tél, R. 775 ERABLE 4 pieds. seche où vorte 88,

LOGIS chauife à 38 Jogues. S'adres- r S:-Henri, Sh. 6754-W.
ser 40. rue Jogues, Wrizhtville. 84-74

142-38-30 BOIS DE CORDE ou siavs” melan-
APPARTEMENT moderne. chauf- ges, sec 4 pleds. $5.30; “slabs” de

fe. Sadresser. 96, r. Maisonnet- bois mou, $5. Voyage coupé SI 73
ve Sh. 469. 146-38-32 A. Aimvot. Sh, 2525. 74

= TE — rm er

“tava. ‘e 7 fevrier 1957
sou MISSIONS POUR INHUMATIONS AUTOMOBILES

DES SECOURLS
Dar £01wrstdns

des Commissaires, Immeuble Trsnspot-'
tation. Ottawa, 0 portant ia suscrip-
ton ‘ Scimision pour inhumation des
sécoitrus”  séront reçues par le secré-
taire d. Buresi Jusqu'à mid! 16 fé-
xrcer, 1937 Un cueque visé pour ia
somive de 55009 dera accompagner la
EDMISSION

Tes dev s e tous les rensrgnements
pravent étre obtenus Aur demande au
Denartement du Service Social de ia
Vue

Daté À OM'awa ce fine lour de férvrer
127

Neison-R OGILVIE
Grefftez de la ville

- npehetéss pocr tt"
tawa et ia région. adressées au Bureau

 

Coach de luxe Pontiac, |
1931

Londitionre pour | h ver

Radic Chautterette
c! Perms

$795
Ottawa Motor Sales Ltd.

479, rue Bank Cc. 5191

 

RECLAMES CLASSES
 

  

 

ACHATS SPECIAUX

20 - CAMIONS USAGÉS- 20
Diamond et Ford

Tous les genres et conceptions

Conditions facilas

LAVAL MOTORS
71, rue Laval, Hull

Camions Chevrolet Maple Leaf — Internationai

: Sher. 6331
 

 

——

UILDERS ALES

POUR CONSTRUCTEURS

LTD.
ETTER ERVICE

531, rue Sussex, Ottawa - Tél: Rideau 2332

FERRONNERIE GENERALE - MATERIAUX

 

AUTOS A VENDRE

PECOMMANDABILITÉ

\ALEUR

 

MAFCHAND FIABLE

QUALITE

SPÉCIAUX
1832, COACH SPECIAL PONTIAC

1933, COACH PONTIAC. malle

1934, SEDAN PONTIAC

1934, COACH PONTIAC, malle

1936. SEDAN SIX PONTIAC

1933. COUPE TRANSFORMABLE FORD

1934, COUPE TRANSFORMABLE FORD

1935, FORDOR FORD

8350

$425

: $500

$525

$675

$375

$475

$550

WAVERLEY MOTORS Ltd.
Queen 1860

Sher. 1840

 

 

AUTOS A VENDRE

 

915

932A

820

46

561

896A

885

44

838

92:

865

T76A -
 

AUTOS
USAGES

Recommandabiliteé

* Xk XK
Qualite Valeur

4 ÉTOILES

Marchand Fiable

AVEC UNE GARANTIE ECRITE

 

et il y en a 42 autres

244, RUE SPARKS
Numéro d'assortimen: Prix Prix a.
sure le pare-brise d'Ottawa Pink

Sedan de luxe Chevrolet. 1935 une $700 $670

Routiére speciale Chevrolet, 1932 ....... $300 $275

Sedan spécial Buick, 1932 $500 $465

Coupé spécial Buick, 1932 vee $475 $450

Coup4 sport Chrysler. 193R Lesseserners seen se $1150 $1075

Routière sport Ford. 1933 $350 $320

Sedan Ford, 1935 $500 $465

Sedan de lux Oldsmobile. 1936 $925 $865

Coach spécial Oldsmobile ‘Radio-. 1934 S575 $530

Coach Plymouth. 1933 $515 $485

Sedan Studebaker ‘Commander. 1938 $825 $76)

Sedan Studebaker. 1930 £290 2260)

Rappelez-vous que bien que ces autos soient cotés

en bas du prix courant. tous sont des autos 4 Etoiles

avec la ‘Garantie écrite”

montre.

en

Spéciaux de Mécaniciens

6

26A Sedan Essex. 1929 =...

52 Tudor Ford. 1930 cave

Sedan Chevrolet,

941A Sedan Dodge. 1930

1930 $175

$165

$145

$100

Remisage gratuit jusqu'au printemps

Le plus bas tarif de versements

244, RUE SPARKS

DINKS LIMITED
Queen 6330 — Soirs, Queen 2292

J

Encouragez Nos Annonceurs

     

 
‘
‘
i

| Appartements à lousr 39
: PETITS appartements meubles a
| louer. A. Laroche, 61, rue Fronte-

nac. Sh. 5814. 39

Chambre a louer 44
CHAMBRE pour homme de bureau,
déjeuner si désiré, réferences. Rid.
6476-W. 139-44-37

CHAMBRE,pension si désirée. S'a-
resser, 99 Henderson, Rid. 4347-

 

 

 

 

 

149-44-35

Personnel 75

PERMANENTS à l'huile, garantis.
$1.00. Fashion Beauty Salon, 292.
rue Dalhousie. Rideau 1675.

75
, SALON pour dames Beauvals. Ou-

vert Lous les soirs. 533, r St-Pa-
trice. Tei. Rid. 1212. T5

PERMANENT $1.00; “linger wave”
25c, manicure 25c¢, komoi 50c. Gi-
rard, 277, rue Dalhousie. Rid.
3280. T5

: POUR GRANDIR, developper mus-
cles, maigrir, ameliorer sante, vue,
gagner l'amour. réussir. Envoyez

10.  Loadstone, 1091. r. Bleury,
Montreal. 38731-75-JNO

i FINGER wave, coupe des cheveux,
manicure. arquage des sourcils,
ringage, 15¢ chacun: permanents
$1 et plus. Académie de Coiffure
et de Culture de Beauté d'Ottawa,
208 1-2, r. Sparxs 75

FINGER wave. coupe de cheseu.,
manicure. arquage des sourcils,
rinçage. 15e chacun; permanents

$1 et plus. Académie de Coiffure
et de Culture de Beauté d'Ottawa,

 

208 1-2, r.©. Sparks. 75

Radios 81
REPARATIONdede tout genre. Ze-
nith Radio Service, 135 Prin-
cipale. Sh. 931. a1

- APPELEZ Sh. 4686-W pour réparage
de radios à domicile. E. Lajoie.

81

LA “CLIQUE” QUI
CONTROLE

(Suite de la lére)

 

service civil à|Ottawa lorsqu'il “fut
rappelé à l'ordre.

 

UN SURPLUS
En défendant ses crédits. le mi-

nistre des Postes. M. Elliott. a dit
qu'il prévoyait un surplus de 83 -
000.000 sur les opérations financiè-
res de son ministère pour l'année
‘1936-37. Ces chiffres. dit-il. avec

humour. ne comprennent pas les
services que rendent les Postes aux
membres du Parlement et aux au-
tres ministères du gouvernement en
:transportant leur courrier gratuite-
ment. Ces services sont évalués à
$1.100.763. En plus aussi. il en
coûte $80.000 pour administrer

banque d'épargne postale et tout
profit de cette banque est versé au
fonds du reveny consolidé. M, Gor-
he Isnor. libéral de Halifax. M.
A.-A. Heaps, CC.C. de Winnipes-

"nord, et R.-J. Deachman. libéral de
;Huron-nord, demandent que les
,comptes des Postes soient mieux or- ‘
& isés de façon que lon puis-

 

i
| ee Te mme

AVIS AUX ENTREPRENEURS
Soumission our fournitures annuelles

pour le Département
des ingénjuers

Des soumiss!ons cachetlus, adressées
au président et aux membres du Bureau

,de Contrôle, Hôtel dr Ville, Ottawn, pour
‘ fourniture requises par le Département
“des Ingénieurs, seront reçues par son se-
crétaire, comme suit:

municipal

A midi, jeudi, 18
1937, -- Sabie pour usine d'as-

phaite, sabie pour chemins bullés, su-
ble pour usage générai, pierre coliCus-
sée, bola de charpente et bois pour usa-

‘ge général, articles de dessin, enleve-
:ment des vidanges (matières fécales).

GROUPE No 2 A midi. mardi 2
mars. 1937. Asphalte, remplissage

+ d'asphalte, goudron mélangé, ‘cold
patch”, hulle combustible, hulle à rou-
tes, hulles ct graisses, Essence.
GROUPE No 3 -- A midi. mardi 23

mars, 1837, -- Ciment. pléces moulées,
“catch basins”, marches de regard,

; tuvaux d'égout
Toute soumission recule aprés ur

‘temps mentionné sera considérée (rré-
“Rwlère
, Les detis, formules de sounussions
et tous ies renseignements peuvent être

! obtenus sur demande gp! bureau di
: Commissaire des Travaux
, La municipalité ne = engage
cepter nt la plus
soumissions.

a ac-
basse ni aucune des

F.-C. ASKWITH.
Conimissalre des Trava.ix,

AUTOMOBILES

1936
FORD.

OLDSMOBILE

PONTIAC

1933
DODGE

PONTIAC

OLDSMOBILE

601, 

In

QUI

Autos Usagés * * x *
N'attendez pas que les autos de choix soient veridus

Un plus vaste asortiment au choix maintenant que pius

PRIX PLUS BAS QU'EN ETE

VOYEZ CES AUTOS 4 ÉTOILES

 

 

2 Cor dud on anterdr'e.

Conseils du

Docteur
Par le Dr ELME

 

OUI DORT. DINE

1 Hh

dHotidicine qui permet aor
nisme de réparer les dégats
sés par son acticté « de ato
Croan ra po oan rediatsant = Tie

taiite. Le commer est imdispen-
sahie a l'équilibre vital, et ia
santé en dépend. Or on entrats
souvent «0 repos nocturne en se
gavant anormalement de nourr.

ture avant d'aller au lit. Le ve-
pus du soir doit être frugal ot le-
ger. Un travail digestif intense
ne favorise pas un sommet pro-

fond et réparateur. mais prédis-
pose à l'insomnie

Li est uen vieux duien,
de vérité que l'on ne dent pas ou-
blier- Qu: dort. dine. Les mur-
mottes ct des ions, pendant le
sommeil hibernnal, ont un engons

dissement de toutes les fonctions

JONI oe cd

lle

cin promt

 

 

 

ennitent les

Hs se cou

Chor

Hibermants

Manger

CIMA

po

   

‘et supportent le jeûne pendant chent so d poêle et vivent amsi
des mois. Certains moujiks rus- au ralenti, ot dormant, pendant
(ses, n'avant pas suffisamment à 4 au $ mor
PV mr = es

se voir les revenus réels et les dé- Oh! Oh! protestent certains
ficits députés.

M. BENNETT

M. Bennett. chef de l'opposition.
félicite Je ministre de son enthou-
siasme et de son désir d'arriver
rendre le ministére payant. I! cri-
tique cependant le paiement ce
$300.000 pour subventions postales
atiantiques comme étant trop éle-
ve. Il demande aussi si la hausse
des recettes permettra le retour au
timbre de 2 sous. Le ministre n'af-
firme rien. Il espére

COURRIERS RERAUX

M. T. Reid. libéral de New West-
minster. demande au ministre de
changer le systeme en vertu du-
quel la livraison du courrier rural

est accordé par contrats aux plus
bas soumissionnaires. I! dit qu'il
faut protéger ceux-ci contre eux-
mêmies. car dans plusieurs cas, Ils
portent le courrier à p:‘: Il de-
mande aussi que I> dêcret qui fixe
à 80 p. 100 le nombre de fonction-
naires permanents de chaque mi-
nistère soit changé p.re que cer-

tains empioyés temporaires demeu-
rent temporaires trop longtemps
pour jouir des avantages de la cais-
se de retraite et des autres avanta-
Res de la permanence. Quant aux
livraisons de courrier rural, le imi-
nistre fait observer que celui qui
coumissionne doit savoir ce qu'il

lui en coûte. C'est son affaire. Rien
le nouveau dans l'adjudication des

contrats par soumission. C'est com-
me pour un immeuble. D'autre
part. le ministre prévoit qu'avec
l'augmentation des revenus , On
pourra mieux rémunérer les cour-
riers ruraux.

M. M.-J. Coldwell. CCF. de Ros-
town-Biggar. croit que les Postes ne
sont pas administrées d'une inanic-
re suffisamment commerciale. Il
« que cela est causé par le patro-
nage. Des libéraux lui répondent
que ce n'est pas vrai que le minis-
tere ou ses employés ne sont pas ef-
ficaces.

M. MclVOR

Aux rires cordiaux de toute la
Cnambre. M. Dan Mcivor. hbéral
de Fort William, propose que les

députés paient leur affranchisse-
ment postai. Calculez ceia. dit-il
avec jovialité, et vous trouverez de
quoi être reconnaissants envers les
Postes. Nous sommes ici 245 depu-
tés. Disons que chacun dépense $1
par jour pendant 100 jours en af-
franchissements postaux. Cela fait
des millions ..

AUTOMOBILES

Lorsque l'Eté se présentera
VOUS SEREZ LOIN EN ARRIERE DE L'HOMMF

MOSACHETE UM DE

1935
FORD,

CHEVROLET

OLDSMOBILE
 

Tous vendus avec

notre garantie

écrite

4 ETOILES |
 

Notre Mode de Versements General Motors est à la portee de votre bourse

LEWIS MOTORS LIMITED,
PARC DES AUTOS USAGES
300, Laurier Ouest

FT A

RUE BANK ‘Angle Strathcona!

à |
& : jnuiss

\ serait

—Je ne suis pas un inathemati-
vien, rétorque le député.

Je n'ai qu'une critique. Je vou-

drais que les employés des postez
de leur congé de Noël et

du Verdredi-Saint

LES CONGES

M Pinot repond que l'accumiu-
lation du courrier a Noel et gu Jour
de l'An, surtout sit n'y avait pas
de iivral no le sainedi apres-midi.

et si ie congé tombait un lundi, se-
rait terrible La décision de donner
ie service les jours de congé et le

samedi apres-midi a été prise
après mûre considérativius et confe-
rence avec les divers chefs de ser-
\ IN v a eu certair… protesta-
tions mais une délégation du Tra-

des ana Labour Council, qui visitail
le gouvernement peu apres ! de-

CisioNn, n'a pas même mentionné la
chose. D'ailleurs. les employes sont
mieux traités s'ils travaillent a

Noël et au Jour de l‘An que sls
travaillaient le lendemain, D'ail-
leurs, plusieurs servantes travail-
lent davantage le Jour de Noël et
les jours de congé q'e pendant les
jours ordinaires, Puis, dit-il. nous

accordons des congés pour compen-
ser ceux qui travaillent et nous en-

gageons des surnuméraires. Je vai:
bientôt demander a la Chambre de
voter $135.000 pour rétribver ces
surnuméraires ¢ ii travaillent du 15

decembre au ler avril environ pour
permettre aux employés reguliers de
prendre ies congés de compensation

NH nv a pas eu de sérieuse agi-

tation a ce propos. Certairu se sont

abjectés pour rajsons  religieuses,
mais il fa- se souvenir que, pius-
sieurs nutres employés sont obligés
de travailler à Noël, tels les rr-
ployés des tramways, les servante

etc. Et d'ailleurs. que servirait de
recevoir une carte de Noël le len-

demain de Noël” Tout le “thrill
dissipé. Et les députés s'a-

musent beaucoup de l'observation.
D'ailleurs, la bonne humeur a ré-
gné tout !~ temps de l'adoption de
crédits

riamnellames

Abrhart au courannemen.

EDMONTON 5.- Le premier mi-
nistre Aberhart 1ra peut-être re-
présenter sa province au couronne-

ment du roi le 12 mud prochain. Tout
dependra de lt decision des premier
ministres C°5 autrts provinces de ls

durée de la prochaine session, et du
temps qu'Aberhart pura a disposer

—"Fm —

ATTOMOBILES

taie

1932
PLYMOUTH

HUDSON

BUICK

1934
PONTIAC

OLDSMOBILE

HUPMOBILE

Queen 459
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Parlons

français

   

   
_, .

| M N ONCLE.
7) tiens m'aider

J'ai beau ermn-

ployer tous les
moyens. je ne

réussis pas do

activer le jeu

de la chemi-

née

Pierrot, l'art de futvré un

Jeu est difficile, mais c'est un

arl noble. Le feu est un

elémentl si précieux. si ertra-
ordinaire par certains côtés.

il exerce un tel attrait sur

l'homme et lui rend de tels
services, que nous devons le
traiter avec respect. Surtoul

quand il s'agit d'un jeu de

cheminée. Est-il rien de plus

fascinant?

—Merci, mn oncle. Tout

en philosophant. tu as activé
mon feu.

—Tu récidives, Pierrot”

Quelle faute ai-je com-

mise?

Un crime cuntre la lan-

gue'

Encore!

Le plus savant peche

vingt fois par jour. Pierrot!
-Cette fois. qu'ai-je dil de

mauvais”

Activer

Jeu.

L'épithete actif semble ap-

peler irrésistiblement, dans
l'esprit de certaines person-

nes. le verbe activer, qui

n'erisle pourtant qu

leur imagination: les diction

pour aviver le

naires ne le donnent

Toi, Pierrol. résiste!

Je résisterai. mon oncle,

8 lu m'indiques des verbes.

qui puissent remplacer acti-

ver.
Je L'en ai cité un. aver,

qui veul dire rendre plus ar-.

dent. Et c'est pourquoi on

dit: aviver le feu.

Activer se remplace aussi

par: hâter, presser; presser

le mouvement. par exemple.
Tu ne devrais pas être en

peine,

J'ai tort de dire qu'activer

se remplace par d'autres ver-.

bes. Comme il n'occupe au-
cune place, n'eristant pas,

aucun mot ne peul prendre

celle place. C'est lui qui

usurpe une place.

Que de philosophie,

nn oncle!

Le Marquis de Carabas.-
meee

LEMIEUX AU COLLEGE :

DE STE-ANNE

ce
soir,

MGR

QUEBEC, 6. Les anciens du
collège Ste-Anne de la Pocatière ont
tait. une belle démonstration à Mgr
Marir-Joseph Lemieux, O.P.. évé-
nue de Scndaï. à l'occasion de son
prochain départ pour le Japon, | *êtte, demeurant à 542, rue Rideau.

Plus de deux cents laiques ou reli-
KItUX, assistaient à cette fête, qui di matin. déclarant qu’il se rendait ;

v'ait présidée par le supérieur actuel
an collège, l'abbé Alphonse Fortin.

 

Retraite Fermée

POUR DEMOISELLES

du 10 au 13 Février

 

Priere de s'adresser a la Rev.

Soeur Marie de Lourdes, rue Cha-

sel. Tol: Rid. 6611.

 

EE

 

Bel anniversaire

pour le capitaine

J.-U. Beauchemin

IL EST FETE CE SOIR AVEC LEs
TROIS AUTRES SURVIVANTS
DFE LA CLASSE DE 1912 A LA
POLYTECHNIQUE.

Le Cupitaine J-U  Beauclienun,
veteran des régiuns arctiques el

fonctionnaire estimé au service hy-
drographique du Canada, s'est ren-

du a Montréal pour fraterniser ce
sulr avec les trois autres survivants
de la classe ae 1812 à l'Ecole Poly-

technique ce Montréa..
A l'occasion de ce Z5eme anni-

versajre, ily aura un banquet
c'anciens de la Polyrechnique
er

File Boucher

au poste CKCH

ce soir à 9 heures

Avec la bienveillance du pose

radiophonique CKCH. le Comité des
Intéréts Nationaux de l'Association
St-Jean-Baptste d'Ottawa. aura le
trés grand plaisir. ce soir de pré-

senter M. Emile Boucher aruste de

renom et apôtre de la bonne chan-
son française. Nul doute que nos
lecteurs voudront se mettre aux

écoutes à 9 heures. pour profiter de
cette aubaine
Le président du Comité des Inlé-

rêts Nationaux, M. M  Marches-
seatult. a qui le putlie doit tant de

conceris-causeries d'un uzenre si
élevé et d'un intérêt si varié. est
particulièrement heureux ds rece-

voir le concours de M. Boucher.
Il n'est plus besoin d'apprendre

aux lecteurs du “Droit” que M. Em!-

le Boucher donne. depuis vingt ans.
un rare exemple de fidélité à la

campagne nationale entreprise par
le regrette Charles Marchand. en

faveur des rnélodies que pourrait
nous faire oublier  l'anglomanie

quelque peu plus poussée. En
l'écoutant. on est sûr de bénéficier

e dans! d'Une leçon de bon goût, sans pour|
cela oublier que le culte des chan-

T1sons consacrces par le temps et la
pas.| saine critique exigera toujours un

service aussi généreux et une ex-
pression aussi sincerement artisti-

Comme pa: le passé, les écoliers
et écolières qui voudront participer
au concours de rédaction, au sujet
des émissions de l'Association St-
Jean-Baptiste. devront. dès re soir.
consulter la Page des Enfants.

——————

Nouveau lauréat
au concours St-J.-B.

Au second concours de rédaction
patriotique, organisée par l'Ass. St-
Jcan-Baptistr d’Ottawa. les meilleu-
res copies ont été celles de

René de Chantal, 13 ans. 91. rue
Concord. Ottawa, élève de l'Univer-
sité:
Suzanne Cloutier. 13 ans. Fæole

Saint-Pierre. Ottawa:
Antoinette Boilv. Académie Ste-

Marie, Huil:
Yvette Doimnpierre. 9e anner. Ac.

Ste-Marie. Hull.
Les trois lauréats ont droit à un

prix, qu'ils recevront a unc date qui
leur sera bientôt annoncée. et à la
publication de leurs travaux litté-
raires en la Page des Enfants au
Droit «samedi prochain».

——pee

1. BESSETTE AURATI PERDU

LA MEMOIRE

On n'a pas encore eu de nouvel-
le sur la disparition de Lucien Bes-

M. Bessette partit de chez lui lun-

à ron travail à l'Hôtel des Postes.
mais 11 n'est pas reparu chez lui de-
puis ce temps.
Mme Bessette. gravement affectée

par la disparition de son mari, est
actuellement sous les soins des mé-
decins. On craint que M. Bessette
n'ait eu une attaque d'amnésie: 1!
était malade depuis plusieurs jours
lors de sa disparition.

Lorsqu'il partit de chez lui. M.
Bessette portait un habit noir. des

couvre-chaussures. Un feutre gris.
des gants crèmes et un foulard jau-
ne et noir Sa taille est de 5 pieds

-2 pouces. et il pèse environ 125 li-
vres, Il est assez mince et de teint
pâle
 

 

Soulagez votre RHUME

avec le

Sirop Ramiet
tres efficace aussi pour 'a Tous,
Bronchite, Moux de Gorge ordi-
noires

L'essoyer, c'est l'odopter.

La Cie des Produits Ramlet
ROCKLAND, ONT.

 

O.-L. DEROUIN
OPTICIEN

Spécialité: Execution des ordon-
nances des Médecins (oculistes)

37, rue Metcalte Otlawa
Tel. Queen 287

Anciennement avec
Sutherland & Parkins

M nous fcra y1aisit ae vous
donner par téléphone le nom des
médecins que nous recomman-
dons pour l'examen de la vue.

 

  
 

PES *COMOMIQUE
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THR OTTAWA OAS CO

PUEEN "ONO HULL sen. 2200

a

A. M. Bélanger, R. O.
Optometriste

Spccialiste pour la Vane

45. ru RIDEAU,

 

Teléphone R. 46NA

 

 
 

Vous payez moins et

obtenez plus chez

Slover

F.S1ovER)

 

  LUMITED   
 

 

2
C.-R. Lafreniere

OPTOMETRISTE

Spécsoliste pour le Vue

207, rue Rideau
Tel. Rid. 4647

Via--vta le Couvent de is
rue Rideau

 

 

 

 

  

Sirop
Scillex

Caime la toux

; Quiirrite

Qui déchire

Qui fait mal
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En vente dans toutes les
pharmacies
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"la capitale qui n'unt

 

 

SAMEDI 6 FEVRIER 1937
 

}  
M. et Mme Adélard Giroux et

leurs enfants survivants, d'Ottawa.
et Mme Blanche Fournier, de Hull,
qui seront présents lundi soir. posr
recevoir une ,résentation à l'occa-
sion du Carnaval Mardi Gras sur
glace et du Bal Mascarade à l'Audi-
torium.

L'Auditorium a été agence pour
la commodité et l'agrement de ceux

qui désirent soit patiner ou s'amu-
ser. Vous pourrez prendre part a
ce festival d'amusement pour le

prix de 50c par personne plus la
ta .e, grace au billet de faveur que
vous pouvez obtenir de votre mar-

. chand local, (r.)
ammas

    

 

 

 

A l'église St-Jean-Baptiste
DIMANCHE SOIR, 7 FBV,

à 7 h. 30 précises

LF

R. P. Bellouard, O. P.
prenoncera sa 4e conférence

Sujet: Hérode—

La folie d'un homme t

!

: FAITS-OTTAWA

Mile Mary McNally, 123, Tue

| Cumberland, a subi hier une frac-

 

  

pénibles lorsqu'elle tomba sur la
chaussée glissante à l'angle des rues
Cumberland et St-Patrice. Le cons-
table H. Higgs qui se trouvait en

| devoir non loin de là vit Mlle Mec-
| Nally perdre pied et se porta aussi-
(tot & son secours. Elle déclara
jqu'elle n'était pas gravement blessée
tt demanda d'etre conduite chez el-
le. Plus tard lorsqu'on s'aperçut

| Qu'elle s'était cassé le bras on la
; transporta à l’Hôpital Général.

“ “ x

Lundf et mardi prochains. Brial
Cook. talentueux jeune artiste et

| conférencier anglais parlera du  ; “Trône britannique”. M. Cook qui
n'a que vingt-six ans. fait une tour-

 

 

PROCHAINS

Evénements
Sous cette rubrique sunt an-

nonces les evenements prochains
tels que Assemblées, banquets.
parties de caries, séonces, etc.
Tarif, 3 sous du mot. Minimum
$1.00.    

Cercle Albert de Mun,

Le cercle ouvrier Albert de Mun.
tient son assemblee bi-mensuelle or-
dinaire, demain à 1 h. 30, au secre-

" tariaÿ des Syndicats catholiques.
Tous les syndiqués d'Ottawa et les
ouvriers non syndiqués y sont cor-
dialement invités. Il y aura cours de
sociologie par le R. P. L. Gratton,:
O. M. 1.a

Le comité de la

circulation veut

$2.600.00 de plus

Le budget du comite municipal de
la circulation est de $2600 de pius
en 1937 que celui de l'année der-

‘nière alors que le total des estimés ,
était de 86.980. L'augmentation re-
présente un placement pour l'ins-
tallation de lumières pour régir la
circulation a langle des rues Bank
€, Somerset.
Le comité accompagnera la délé-

gation du Junior Board of Trade au |
Bureau des commissaires pour obte-

:Nir un octroi de $300 en faveur de la
campagne de la prudence. Le comi-
té recommandera aussi que la rue
Somerset. de Preston à Wellington;

,la rue Queen-ouest, de Wellingluon à
Broad; la rue Dalhousiec, de Rideau
à Sussex, et la rue Sunnyside el
Grove. de Bank à Seneca, aient le
droit de préséance dans la circula-
tion des autos.

PRES DE L'IMPRIMERIE
L'échevin Edmond Beauchamp, du

quartier Ottawa. a demande qu'on
établisse Un ‘cercle de circulation”
à l'angle de l'avenue MacKenzie ct
de la rue Saint-Patrice et qu'on

; transporte les signaux actuels a
l’angle des rues St-Patrice et Sussex
'La commission du district fédéral
sera consultée.
Le comité visitera la gare

‘trale et son voisinage pour étudier
-de visu le problème du stationne-
ment des taxis, rue Besserer

M. R.-J.-C. Stead

au Club Kiwanis

 

Aucun 1nstituteur canadien ne
devrait posséder un certificat d'en-
seignement à moins qu'il n'ait vu
les côtes du Pacifique et de
l'Atlantique. Telle est l'opinion ex-
primée hier par M. Robert-J.-C
Stead, au cours d'une allocution pro-
noncée devant. le club Kiwanis

- d'Ottawa. ‘Comment un professeur
peut-il s'attendre a montrer aux
élèves toute l'étendur des beautés
du Dominion s'il ne les a pas vues
lui-même”. demanda le conféren-
cier
M. Stead avotia qu'il etait surpi.

du grand nombre de personnes di
Jamais vu la

côte du Pacifique. personnes qui au-
raient pu se payer le luxe d'y aller
“Nous nie pouvons vn savoir trop
long sur notre pays”, doclara-L-u,
En faisant allusion a nos voisin

“nationaux’. les Etats-Unis M
Stead dit que nous devrions égaie-
ment connaître trés bien les Etat--
Unis.
En général avoua-t-1l cependant

les Canadiens connaissent mieux le
Etats-Unis que les Americains cor-
naissent le Canada. tandis que le-
nôtres voyagent proportionnellemen*
trois fois autant aux Etals-Unis que

nos voisins du sud le font dans no-
tre propre pays.
M. J-I Phillips occnpatt

teuil.

AVIS AUX CREANCIERS
Re La Succession

NAPCLEON JUBINVILLE Por:
As est par les présentes donne go.

tous les créanciers de feu NAPOLEON
JUBINVILLE Pere) de son vivant, do-
micilie dans ta Cité d'Ottawa, Comté d:
Carieton. Rentier. deredé le 9 janvier
1937, son? priés de remettre à l’un ou
l'Autre des soussignés. un état détailr
de leur réclamation, avec mention de
garantics, sil v en a. le tout asser-
menté sefon la formule ordinatre:
ou avant ie 2ime jour de février, 1937

i Apres cette datc :es biens du défunt se-
ront distribués par les cexécuteurs aux
ayants droit, sans tenir compte des re-
c'AMmations qui n'auront pas ete dépo-
sèes chez les sotissignés conformement a
cét Avis

Date à Ottawa ie 15 janvier, 1937
NAPOLEON JUBINVILLE ET
EVA JUBINVILLE, exécuteurs.

90 av. King-Edwaczd
Ottawa, Ontaric

MERCIER & IACOURCIERE
45, rur Rideau.
AVOCATS DES EXFCUTEURS

fa:ie
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L'Opiométriste
Ulric St-Amour
Examen de la vue

  

1%. rue Rideau Ottawa

 

   

 

Edifice Transportation

Tel. Rud. 31551    

cen-
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| | A L'INSTITUT CANADIEN,

i la—
r
t
e

cité de

—

M. Marcel Ouime* parle,

cité féodale, conservée presque intacte jusqu'à

nos jours.

Notre ‘amarade Marcel Quimel. a

parlé hier soir. devant ie public
fidèle et distingué des conférences
du Cercie lNittéraire de l'Institut
canadien, de Carcassonne. la vieille
cité féodale. dont Viollet-ie-Duc a
dit qu'il ‘n'existe nulle part en Eu-
rope un ensemble aussi complet et
‘aussi considérable de l'architecture
militaire des VIe. XIIe et XITIe
siècles, un sujet d'étude aussi in-
téressant que pittoresque. le plus
‘curieux des monuments militaires

de la France’.

M. Ouimet a promené son audi-
toire à travers les rues etroites de

‘la vicille cité. sur le chemin de
ronde qui court -tür ses remparts et

au sommet des tours altières qui
onu défié les siècles, d'ou le tou-
riste domine tout le pays. par-des-

‘sus la ville neuve. construite de
l'autre côté de l'Aude au XIIIe sie-
cle. selon un plan. comme les vil-

| les-champignons d'Amérique.

Le conférencier a pénétré dans la
mi-romane. mi-

de magnifi-
vieille cathédrale
i gothique qui possède
! ques verrieres: il a chanté le char-
(me poétique et évocateur de ces

‘vieilles pierres témoins de l'histoire
qui surgissent du rocher. immua-
bles et fidèles. comme pourillustrer
"une chanson de geste ou la canzone

aun troubadour

Carcassonne est la patrie de ce

conventionnel! régicide. Fabre
d'Eglantine. auteur de cette déli-
cieuse chanson: Il pleut. il pleut.

bergère... C'est un lien entre la

cité languedocienne et nous. M.

Ouimet ie rappelait spirituellement.

"hier. en exprimant le voeu que les

| nombreux Canadiens qui font le

| voyage de France mettent Carcas-

{ sonne dans leur itinéraire

| ‘ . .

Le chimiste en

chef des mines
”
>»Thompon décédé

Evra-A. Thompson. chimiste en
(chef du departement des mines. est
décédé subitement hier soir. dans
“un bureau de médecin. 11 s'affaissa
sur lr trottoir avenue Laurier Ouest.
prés de la rue O'Connor vers 8 heu-

res. Deux hommes le transportè-
vent chez le Dr H-E Hanna, 241

Laurier où il expira

née au Canada sous les auspices du
Conseil National d'Education. I
parlera au Glebe Collegiate. au

| Lisgar Collegiate et au High School
‘of Commerce.

Soixante inembres du Conseil de
l'Association du Barreau Canadien
se réunissent ici aujourd'hui en as-
semblée de mi-hiver. Des séunces

--—-—-——-————u_a

Carcassonne

n
a

hier soir, de cette vieille
“matinée que dans l'après-midi.

Des membres sont venus de Ha-
lifax à Vancouver pour étudier les

ture dubras droit et des contusions

d'affaires scront tenues tant dans la -

rapports des comités d'administra- :
tion de la justice civile, de la jus-

j deux socurs.

fa vilie a des origines antiques.

{c'est la Carcaso des Roumains. mais
telle acquit son importance à l’épo-
que des rois inerovingiens qui en
favorisèrent le développement.
585 a 713, elle subit la domination
des Wisigoths d'Espagne, chassés à
leur tour par les Sarrasins. qui y
restèrent jusqu'en 759, L'Ilustre fa-
mi!” des Trencaveis y reg. + pen-
dant quatre siècles. mais les fiers

vicomtes de Carcassonne commirent | Manitoba, est secrétaire-trésorier de
‘l'erreur de proteger les Albigeois
{dont ils subirent le sort. La ville
;fut prise par Simon de Montfort.
{Les faubourgs furent rasés
‘par saint Louis qui faisait le siège

:de la cité. Les habitants alicrent
:s'établir avec la permission du roi.
ide l'autre côté de l'Aude, et c'est
l'origine de la ville neuve ou Ville
basse. Depuis le XIVe siecle, la

De ;

en 1242 :

tice criminelle, de l'enseignement lé-
gal, de la législation provinciale et
des rétormes des lois Ils détermi-

du prochain congrès du Barreau qui
se tiendra tout probablement soit à

Ottawa, soit à Toronto.
Les séances seront présidées par

: être mise en vigueur sauf à ln suite
.cd'une entente entre toutes les pro-

neront également le lieu et le temps .

‘dans la constitution canadienne qui

 

    

   

  

 

   
    

Direction

de Funérailles

Salons Mortuaires

Ambulance

Tél. Rideau650|
COMPAGNIE

FUNERAIRE

RACINE
LIMITEE

 

fl |

Directeurs de Funerarties

127, rue Georges, Ottawa
iprès Dalhousie!
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le comite LE BANQUET AU DR TRUDELmembres
L'assemblée adopta une resolution

d'atitres pour

par laquelle. étant donne le fai TROIS-RIVIERES. 6
; ; iy - ES, 6. -- Le hum-

que la législation sociale ndoplee pre des personnalités Qui assisteron!
par le parlement fedéral ne peut

au banquet offert au Dr Marc Tru-
del. vice-president de l'Assemblée
législative. ce soir, augmente sensi-

prvey ogres des ptet a Blement Outre I'hon. M. Duplessis
# l'hon. Oscar Drouin, l'hon. E. Theé-

e battre pour de tels changements {riault, Thon, Ant. Elie, l'hon. Jos.

el

permettraient la mise en vigueur | B'odeau, qui ont déjà promis de
c'une législation améliorant le TP présents, Je secrétaire de lai ’ “(Chambre de Commerce Junior. MI'hon. H.-H. Davis, de la Cour Su-'

prème du Canada. M. T.-W. Laid-
law. doyen de l'Ecole de Droit du

l'Association.
Les "Sons of England’ ont décidé

jeudi dernier de célébrer le couron-
nement de Sa Majesté le roi Geor-
Res VI €t de la reine Elisabeth. Les

| sociétés soeurs comnme l'association
des “Daughters of England” et la
“St. George's Society participeront

,aux célébrations.
——_

iville basse prospéra aux dépens de .

‘la cité, et c'est elle qui depuis 1790.
‘est le siege de toutes les adminis-

i trations.
La cité a ete restaurée par Viol-

let-le-Duc. qui sauva de la pioche
‘des démolisseurs, comme ji! avait
sauvé le château de Pierrefons.
trnservant pour la France et le

j monde. deux magnifiques spécimens
de l'architecture féodale.

i La causerie de M. Ouimet
partie de la serie des ‘Voyages a
;travers la France artistique et pit-

toresque”. inaugurée à l'automne
par M. Pierre Daviault. président du

i Cercle littéraire. Ces conférences
illustrées de magnifiques projec-
tions lumineuses. sont données dans

"le grand salon de l'Institut, et l'en-
!trée est libre.

La soirée d'hier était sous
| présidence de M. Antoine Sauve,
i membre du conseil administratif de
I'Institut Canadien.

M. Thompson vivait depuis plu-
sieurs années à la YMCA. rue
Metcalfe. Il s'était rendu à son bu-
reau, rue Sussex, comme de coutu-
me, hier. et rien ne laissait présa-

,ger une fin aussi brusque.
Il était agé de 58 ans. Il naquit

à Owen Sound. Ontario. Après des
études et un long séjour au Mani-:
toba. il entra au département des

"mines a Ottawa en 1916. Il laisse
Mile Ida Thompson.

rde Cleveland. Ohio. et Mme Sidney
Hamilton. de Salsgarth, Man

ee 

Les annonces vous disent où

ct comment acheter.

fait i

la

M. P.-J. Tomkins

réélu président

des Métiers

M. P-J. Tomkins, president du
local d'Ottawa de l'Union des Fm-

i ployés de tramway. a été réélu pré-
:sident par accalamation de l'As-
| sociation des Métiers et du tra-
:vail à l'assemblée annuelle
, hier soir à la salle Carpenter. Les
autres officiers réélus par accla-
mation sont: MM. Dan McLach-

| lan. vice-président: William LOGEE, | wmm——

| cord lorsqu'il fut réélu à l'unani- ;

secrétaire;
taire-archiviste et

: secrétaire-financier.
M. John Robertson établit un re-

L.-N. Tremblay. secre-
Rod.-H. Plant.

tenue

mité sorgent d'armes pour son 34e :
terme consécutif. M. Robertson re-

! présente l'union locale des travail-
leurs, MM. J. Park et B. Marrinier

| ainsi que Mme M. Stanyar furent
: élus Vérificateurs.
; MM. Robert Barnett el E.-A.
| Smith furent élus au comité exé-'
icutif dès le premièr tour de scru-
tin tandis que MM. Ben Paquin et
|L-D. Robertson étaient élus à.
| l'exécutif aux deuxième et quatrié- !
me tours de serutin, respective-
ment

COMITE DE LA FETE DU
TRAVAIL

Au comité de la fête du Travail
furent nommés MM. J. Wade, J.

! Park. D. McLachlan. J. MacNabbh.
T Samways, FE. Weedmark. J.

i Thomson et A. Lebrun. On laisse
+ leur discrétion le choix possible
 

  
   

 

 

Un Autre Changement Draconien
Pour vous encourager davantage a profiter de ce

Spécial extraordinaire! — Lisez dessous

 

   
    

      
    
  

  
 

SPECIAL D’UN SOU
 

POUR DU VERITABLE

Nettoyage Français à dec
        

Jusqu'ici il fallait envoyer deux vélements semblables afin de profiter du

notre NETTOYAGE A UN SOU. Maintenant. toutefois. N'IMPORTE

QUEL DEUX VETEMENTS pourront ètre envoyés — par exemple: En-

vovez-nous un Complet pour être nettoyé au prix régulier de 39c et votre    
     

 

    
    

        

     
   

Paleto
et vot
‘urera qu‘une semaine.

t sera nettoyé POUR UN SOU. En d'autres termes, votre complet

re Paletot seront bien nettoyés pour 40c.

APPELEZ QUEEN 4091
  

NETTOYAGE FRANCAIS

prin regulier de 2% ou 49e.

SIÈGE SOCIAL:

160, RUE BANK

    SUCCURSALES:

187, rue Rideau

992, rue Wellington

Prix supplémentaire de 3¢
le vêtement.

Laisie. juporns.
res, pis Famitures de fourrure
ftements di soir

Robes de Soie

AU (

vete-

au

|

SEC Nettoyage au sec francais.
hacun

Si accompagnees d'un i d .; (
. . <i a ;

ment pour étre nettavés | accompagnes d'un vétemen

NOUS CUEILLONS ET LIVRONS

lex pts sti<mentionnés ne comporte
pas les vétements blancs O: de far-

Gilets «uppliémenta:-

Costumes et Manteaux

Pour Dames

Complets et Paletots

Pour Hommes

Empressez-vous. cela no

pour être neltoyé au prix ré-

gulier de 39¢ nu 49c.

SERVICE STORES  
Nettoyeurs - Teinturiers - Tailleurs -

Répareurs de Chaussures0  
          

   

     

   
  

bien-être social des canadiens. G. Garceau. à reçu en plus l'adhé-

Alléguant qu'un niveau adéquat sion du Dr Philippe Hamel, députr
des gages aux chauffeurs de taxi|de Québec-Centre. du maire de
t'a pas encore été adopté. le co- Montréal, M. Adhémar Raynault
mite exécutif soumit une résolution | député de l'Assomption. de M. Geo-
demandant que des salaires raison-| a, Auger. député de Gatineau, de
nables soient payes aux chauffeurs 'i hon, Wilf. Gariépy, député des

Diverses autres résolutions de | Trois-Rivieres au fédéral, ct de M
moindre importance furent adop- ' Alphida Crête. député de St-Mau-
tées rice-Lafléche au fédéral

 

 

Théâtre Francais
A Loules les personnes qui recevront MERCREDI SOIR

le 10 février, un coupon bleu, le Théâtre Francais

donnera une

Jarre pour BISCUITS

 

NUMENT NATIONAL
DIMANCHE,le 7 Février

Soirées de Famille
Numéro Spécial

Milles McGUIRE
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Rhytm sisters   
Matinée pour les enfants à 2 heures et

Soirée pour adultes.
  
 

 

    

 

TROIS GOUTTES D'HUILES MEDICALES
prises le soir An roucher, dans une demi-tasse d'eau tiede, xo J'ageron

promptement les douleurs catisees par:

RHUMATISME, GOUTTE, LI MRAGO,
MAI. DE REIN, TROUBLES DF LA VESSIE, eu

tes huiles autiseptiques, bien connues et appréciers de a role

ion médicale calment. adoucissent, fubrifient « cicatrisent les tixque,

les muqueuses, les articulaitnne © tes muscles endommagrs par les
depots d'acide urique.

Traitement favile, effirare € peu coûte,
d'emplâtres. pas de frictions, pas de regime.
medicales J. F.D, le soir an coucher . .

l'a- de liniments, pu:
Trois gouttes d'huile:

Rien de plux simple

 

PESEEE

Lisez attentivement ce témoignage: En sente partout
Montréal, 22 aofit, 1929. Î $1.00 la bouteille

\ant es l'avantage d'expérimenter par muesi-
meme l'efficacité des Fameuses Huiles JF.| LA CIE DES
pour le rhumatigme. je me suis empressé de le-

recommander, eaperaut que d'autres en éprouve- PRODUITS CHIMIQUES

riient gues) du soulesement. Veuillez m'en ex. J.F.D.
pediez tune demie-dauzaine de petftes houteilles |

adresser et charger nu pensionnat St-Laurent, rue j fel. Ridenu 477

Cote, Montréal, . FRERE HASILE,
ire Feoles Chrétienne: » >3. rue Votk, Ottawa. Ont”
 

rte.

EE,

Mercier & Lacourciere
AVOCATS

15. rue Rideau. Ottawa — Tél: Rid. 1406-2427

  

PROPRIETE A VENDRE
RUE CATHCART. PRES CUMBERLAND— Maison à deux
côtés. façade en brique. 6 pieces par logis toujours bien
louée.
Cette succession doit être réglée sans faute avant la fin din
mois. Avis aux intéressés de nous faire parvenir leur offrr
immédiatement

C. POTHIER & FILS
AssuranceImmeuble ;

Argent a preter «ur hvpotheque
45, rur Rideau Tél, Rideau 858

 

 

 

RE SUCCESSION

J.-E. DUHAIME
A vendre commerce d epicerie étabil depuis des années et ai-

tué au numéro 220, rue Cumberland. I! sera lnisible à l'acheteur
delouerlelocalactuel6prixraisonnable -

Les offres d'achat doivent être communiquées 8 l'exécuteur
testamentaire pas plus tard que Je 15 février 1937

Pour plus amples renseignements s'adresser À lexèculeur tes-
tamentaire

 

CAPITAL TRUST CORP. LTEE
10. rue Metcalfe, Ottawa.

Aurele Parisien
avocat de la succession

45. rue Rideau, Otlana

»


